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L'ABONNEMENT SE

Au Canada, Quotidien, tm an, $C; Hebdomadaire, $2.

Aux Etats-Unis, Quotidien, (Greenbacks) un an, $8,

six mois, $5 ; Hebdomadaire «in an, $3, six mois, $2.

Les frais de poste à la charge de l’abonné.

Toute correspondance personnelie d'une demie colonne

coutera $C—ou $10 la colonne. Si en pareil cas on

désire des Nos. Extras dujournal, on devra également
les payer comume suit: 50 numéros, $3, ou $5 1e 100.

 

Marque de
Commerce

PAIE D'AVANCE

95 ANNÉES D'EXPÉRIENCE
pre

Incegéstrée
fhe) meme

fa Dr, J. EM ERY CODERRE,

vi   

yuantité suillsante pour faire participer Ie public‘
approuvées.

Professeur do l'Ecole de Médecine et Chirurgie de Montréal, nf.
ar) est parvent, par de nouvelles ©Ompositions médecinales, à obtenir les résullais tou

e 4

sfulsnnts, duns un grand nombre de maladies, Sollielté par les personnes qui avaient éprou-
p at elfets de ces remèdes, le Dr. Coderre un consenti don surveillerÀ
ve I!

it préparation en
dans les bleufaits de ces préparations éprouvées et

Pa valeur de cos remèdes est présentée au public nvec des garanties rarement attachées aux pro

 

; macoutiques. Ces préparations ont été

uitpoemuehivers Victoria, à Montréal),

fropitas et elles ont “vçu lene approbation,

Dieu et ni l'Asile de In Providence depuisun eral

Lo RELIXIR TONI ZUÉ du Dr, Coderre, 1

tgyée nveé un plein sue

RLencorrhto (teurs blanches), In Menstrantion

de lu pean, Dartres, ete.| ertes séminiules ny

ot les Transpirations, ets

a. LIE SIR
Pulmonafres,
3, LES

   

 

  

i ars ell 4 les Coliques
Olutra les mettlears elfots, diuis les |

nr Toux, Rhume, Coquelache, ete, ete,

Tontes cas préparations ont buste 4 tre

En Vente chez les prinet mux pi nairmac ens, mn

fnne générale chez LY MANS, CLARI Er

La Profession méticale peut nbtenlr du Dr.

on “Rem ido: an No. 514 Rue du Padals (el-devint

Yi nurse

  
  

soutnises à l'examen des Professeurs de ln Faculté
tous anciens médecins pratiquants etuttachés aux
Lune do eas) aration n 643 employee 8 Hotel
uombre d'années et a produit les mellleura effats.
pour base la Lia, lod. (quinine lodurée qui ost em-

  

 

dans l’Ancmie {phstlaement du sang), la Chlorose (pdles couleurs,

 

dlitiche, les Ateetlons Serofulensel, las Maladies
volontaires, dans la Consomption, contre la Diarrhée

 

RE UFR _
OF EXPECTORANT du Dr. Coderre est employs avee sucets dans les Catarrhes

les Bronchites, la Coquelüehe, lo Croup, le Hhume et. dans les cas de Consomption, etc,
IROP DES ENFANTS du Der, Coderro est, da toutes

 

s préparations en urage, celle qui
Dlarrhée, Dysenteris, Irntition douloureuse, In-

agréables au goût

GIE, No 38h, 1tue St, Paul, Montréas.
Coderre toute Information sûr lu compusition de
Rue Lagaucheticre), Montréal,

an-11l—an-heb-19
    

 

IL, £8T ETONNANT Q'AU MAGA-
[ in de Pianos de ja Compagnie de New-York

st de Boston, 242 et: 234, Iie Notre Diune, on puisse

vendre d’excellonts ptanos à bien meilteur marehô

taux ventes à l'enchère,

dnsMOrMbrES de 1n COMPAGNIE DE PTANUS

4» New-York er de Boston invitent les Citoyens

de Montréal à venir examiner teurs instruments.

+5 atttent partioutièrement l'attention sur los

Pianos de WH Jrawelt & Clos, do Boston, qui sent

qapantis poitr CINE, et pour lesquels ilk sont les

souls Agents pour le Candi Ces {nstruments

sante res par la douceur et l'ampleur de lear

ny, ef sont converts de l'étonftoir double, Trang He

fix sont faits de patissandre eb dans lo genre Io plus

motveaux ls possèdent toutes Joes qualité: des

mrs instrament do co gone

maions très fieltes, Ones oer ds

“0. Messieurs des Mnrmonium eu Pianos,

souls Agents pour In Provi He uébee des

flanos bien connus te Webber de ‘ie, Ces instru

rannts sont tris pointe, ot acquiérent da plus en

plus de Vogue.

6 Mal 171,
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MEDECINT.

JOUR LE RHUMATISMEH ET LA
| GoUTTT, -

La Remidu Dr, DIrNBATS pour le Rjirmma-

time et la Goutte, e-t Connu partout en FEnrope

1606 da tons les rem*des

ste et cftrtive du Mie

 

vommie étant le plus en

pour la guérison ina

matime, de het soîte, de ta Gontte volante de

dJexadilitS dos mom're= on des Jointures. de !

sentent, hévrabgie,

11 pouren prouver dlls

ge dans un des ens mens

  

  

 

  

torscet del

  

Honnés et vous

“sf, À Vendre chez tens les pharmaciens,

CHARLES MARTIN,

No), Carré Victoria,

set] Agent pour le Canndi et lns Etat=-Unis,

  

CERTIFICATS.

Après aevote souffert énormément pendant un

mois d'un Rhumatisme obstiné, qui m'avait fore

1e restor au lit pendant presque touts une setn:

, Imaloré tous es

  

 

 he, sans pouvoir ma fourne

arte dan d>- mollieurs médacins de cette ville,

un amni m'a donné une bontellle ef + Re de du

Dr Birnbaumcontre lo Rhumuatlsme etla Goute.”

Ayant appliqué ce remislo seulement denx fols,

l'éprouval de suite un tot soulagement, qu'il m'a

étpossible de me lever Immédiatement ob au

tons de trois jours je mo trouval entièrement

art,

   

P, BOURDEAU,
Maleon Bonrdeau & Bache,

 

Montréal, 2 Get. 157L

Ma B-our ayant co Uneaftaque sérieuse de Ithu-

matisme, fe me procural pour elle le # Remide du

br. Birnbaum contre le Rhumatisme ot In Gout-

te,” qu'un amt m'avait recommandé, D faut

avoner qua je ne poux pas parler trop hautement ;

de l'effet morvellioux de ce remède, parce que In
douleur cossa après l'avoir employé deux fois seu-

hemont, et l'enfitre disparut en pen de jours,

WAM. McKAY,

Professeur à l'Ecole Commereiaie Catholique.

WE IL bE TCKLE'S.

 

TN BAIN TEAU SATEEpeut Lre obtenu pour
la somme de 5 Cents en fusant usage de ce

Pour donner Lo erzl: et de In viguenr au

système IN n’a pas de rival,

Ensten servant l'automne eur les pratries et les

plontne Jos résiitats obtentis sent vraiment sur-

veenants, M'emp che les patates de ro giter et

an anemente Ie pendeinent d'un quart,

ve dus animaux pendant Thivor, (Port

   
sel, 

 

 

  

AN vendre en area par

Wo REIN & Ca,

Ny RUN MeGILL, MONTREAL.

22 Juin 1s71 tax—efps—157

AVIS A CEUX QUI SOUFFRENT

Les Mbdicaments du Four sont le

REMEDL DU PERE BRUNO,
QUI FST UN

ANTI-DOULEUR UNIVERSEL
FT LA

Panncdée des Indiens
sarpassant on activité toutes les Salses

pareliles en usage,

À ventre chez tous les Pharmaclens et spéclnle-

ment chez les propriétedres

PICAULT « FILS,
. Pivermaciens Chimistes,
"A Rage Natza-Dame, con dela Itue Donsecours,

MONTREAL,

 

 
Consultations Gratuites.

15 mal, tfrs-an-1o6,

À VENDREOUÀ LOUER.
 

   
A VENBRE| “A VENDRE I!
PEUX SUPERIES MAISONS en pierre de

taille, de premiere classe, situées sur la Rue Bt

Dente, Pour plus niples di tally, s'adresser &

L. PLAMONDON,

Agent d'immeubles et Placements,
34 Rno St, Jacques.

 

 
A VENDRE DEUX BUPERBES MAISONS,

Rue Berri, S'adrenser à

I. PLAMONDON,
Agent d’lmmeubles ot de Placcracnts.

5 Rue Bt Jacques
 

A VENDRE un superbe PIANO en bole de
roe, A sept ontaves, S'adrosser À

L FLAMONDON,
Agent d'Immoeubles et de Placements,

#5, Rue it, Jacques,
 

À VENDRE UNE MAISON en pierre de taille
‘le première elasse, située sur la Ruo ft. Antoine.
Pour plug amples {nformations ot conditions, a'a-
dressor nu soussigné,

LOUIS PLAMONDON,
Agent d'Immeubles et de Placements

Rue St. Jacquos
A janv. 187 # ea-54

 

sores que c'est un bienfait '

VAPEURS OCEANIQUES.

T1GNE ALLAN, CONTRAC-
TEUTRS avec le Gouvernement Canadien

pourle Transport d+s MALLES du CANADA et

des ETATS-UNIS,

INSTIARRANGEMENTS D'ETE---1871

 

 

La Ligne de Ia Maile de cotle Compagnie se com-

pose dus vapeurs qui de lère classe, aulvent conse

trults sur la Clyde, Dateaux en fer à double

engin.

POLYNESIAN.

SARMATIAN

CIRCASSIAN

CASPIAN...

SATO Toun, (en construction)

00 do do do

do do to

de Capt, Scott.

do Capt. Ballantine,

do Lt. Dutton RN
do Capt, J. Wylla,

do Capt. A.D. atid

do Capt, Brown

do Lt. Smith R N R

do Capt, T.Graham.

+ da Capt. Bouchette

- do Capt. RS, Watts,

NUVA-SCOTIAN . dn Capt, Richardson

NORTH-AMERTICANITS do Capt Troels.

CORINTHIAN L200 do Capt, Grange.

  

  

 
   

 

  

NESTORIAN LL

MORAVIAN

PERUVIAN...

GYRMANY 200

GUROPHAI

HIBERNIAN    

 

  
OTTAWA... 091 do Lit, Archer RONLR

ST, DAVID 15) do Capt, Scott

ST, ANDREYW M do Capt, C.N. MyUns

 

  ST, PATRICK.

NORWAY

do Capt. H. Wyle,

i .

|
|

AH do Capt, CN, MyUns

HM da Capt. Mackenzle

LIGNE Ade In MALLE de

"ERPODL, fai-vbt voile de Liverpool tous les

HEUDIS, etde Québec tous les SAMEDIS, font

escitieù Loch Foyle pour déburquer où recevoir

  

  

  

   

ï "rset les Malles d'Irlande ou d'Ecosse,

Os partiront de Portland comme suit:

     

 

RARMATIAN....... 01 1 8 Dre,
PRUSSIAN 1020000 Lans nn UE 6

! NESTORIAN . Lome
SCANDINAVIAN, 4 #
HIBERNIAN...01
MORAVIAN | ww

| SARMARTI EA

  

Uu Chlrnrgien expérimenté est A bord de chaque

vatsset,

Les Cahines ne sont pus retenues à mnoîns d'ètre

payées d'aAYaner,

Pour lo biguze et autres détails, n'adresser À

Portland AJ, [x FARMER OU À JIUGI CL ANDREW

ALLANT à Québec à ALLAN, RAE et Cle; au Ha-

vre À Jors M, OURRIF, No. Quay "Orléans;

à Paris A GUSTAVE Boss in 25 Qual Voltaire

A Anvers, 8 AUG, 8cUMITZ et Cle; A Rotterdam

AU. Pl. INTMANN CL Z0OIN; à Hambourg, à W.

GINRSON ét MuGo; a Belfast, 8 CHARLEY et Mar.

onaA Londres, § MONTGOMERIE et GREENTIOR-

Ne. 17 rie Grace-church; à Glasgow, 4 JAMES et

ALEX ALLAN, rue Great Clyde; & Liverpool,

chez los frores ALLAN, rue James ou chez

H. & A. ALLAN,
Coln des rues Youvllle et Commune,

3 mai 1270, [HESHE)

  

 

 

PHARMACIE.

SANGSUES+—Unsplendide lot de Sang-
sues Suédoises nouvellement arrivées, et à

vendre à Jan PHARMACIE de LAFOND & VER-
NIER No. 233, Rue Notre Dame,
A ceux qui désirent avoir les DENTS BLAN-

CHES comme l'Ivoire, achetez cette fameuse

Poudre WARACA dont le goût estdes plus agrée

ables, elle a pour eflet de Blanchir les Dents sans

en détériorer Pémall, et lalsse un Carmin sur les

lèvres qui donne un piquant séduisant À In figure,

Plus de CHEVEUX BLANCS, GRIS, chaoun

peut avoir les chevoux da vingt ans en se servant

de la préparation OBEYDALLATT, si célèbre que

chacun veut en avoir sur si table de Tollette. Les

cheveux et les favoris deviennent, sous son effet

magique, du plus beau Bran, ou du plus beau Noir.

enfin à leur état naturel,

Prapars seulement par

LAFOND & VERNIER,
Pharmaciens,

No, 53, Rue NotreDame,

N.B.—~Le SODA de notre fontaine et le NECTAR
à la CREME ne peuvent pas être surpassés à

Montréal,

Nous Achotons à notre Pharmacie toute sorte de

vieil argent,

81 Janv, 1571,

 

main

IROP DE GOMME
k RUUGE de GRAY.

 

D'EPINETTE

 
Ce Slrop est une préparation de ln Gomme d'F-

pinette Rouge du Canada

Les propriêtés euratives et balsamiques de cette

substatice résineuse étaient connues des indiens,
quand les premiers missionnaires jésultes sont

venus do France. La renommée de ce remède

simple s’est bientôt répandue, ot à mesure que le

pays se colonisalb 11 fut reconnti comme le remède

par excellence pour In guérison dos Rhumes; car,

bien que très efficace,il ne pouvait injurier la cons-

titutton ln plus délicate La manière ordinaire de

le prenire était de le dissoudre dans de l'Esprit de
Vin très fort, mais cette méthode détrulsant ens

Uèrement les propriëtés émolllentes balsamiques

oUoxpectorantes, I perdit beaucoup de son crédit
pendant ces dernières années,

Il est maintenantoffert au public sous la forme

d’un Sirop délicleux, contenant toutes les L
propriétés do la gomme, sans l’effot do l’alcohol.

Ne manquez pas de demanderle Sirop de Gomme

d'Epinette de Gray, En vente chez tous les dro-

guistes, Prix 75 cents la bouteille. Vendu en Gros
eten Détail par Henry BR. Gray, chimiste, No, 144

Rue St Laurent, Montréal, (établl en 1850.)

2 nvell 1871 maus

  
  

   

ANNONCES DIVERSES.
mmr comm pe

A COMPAGNIE DU RICHELIEU,
| 4 CHANGEMENT D'HEURES DE DEPART
25 040 au-dessus du tartf.

A partir do LUNDI prochain, le 13 du courant,
les steamers partiront pour QUEBEC a CINg
heures aulieu de SIX, i
A partir de SAMEDI prochain,le 18 du courant,

et Jusqu'à la clôture de la narigation, le fret sern
charg vingt-cinqpar cent au-dessus du tarif par
tous les steamaars da oetta Compagnie.

J.B. LAMERF, 1
Ageut-Général,

a 5 niBureau de Tp JTgmetien, ) 
 

 2-39-83 | 10 Mai L671.

 

 

JOURNAL POLITIQUE QUOTIDIEN
Editeurs-Proprietaires

ASSURANCES.
eeamas

 200 mes

C OMPAGNIE DASSURANCE
"COMMERCIAL UNION,”
194 D) CORNHILL, LONDRES:

Carrras, - . - £230,000 Sterling,

ASSURANCE CUNTRE LE FEU.

recteurs et les Agents généraux occupant tous nue

haute position commerciale, Jugeront toutes bw

questions qui seront soumises à leur décision avee

un esprit Nibôral et on hommes d'aifiilres,

ASSURANCE SUR LA VIE

Quatre-vingt pour cont dos profits réallsés sur les

Annuités ot lon polices d'assurance sur la vie seront

divisés pari. 30e Porteurs de Pollers, donnant
droit aux proiits.

  

| VJILLIAMHENDERSON.

Réglement Immédiat des Réclamations.— Los Di- |
È
i
|
|
f

 

Ia moyenne des Bonus déclarés en ISIN est de:

£2 25, 0d. par cent,

Toutes los réelamatiang sont paydes dans le dda
d'un mois après que le décida da Passuré ou Ata

prouvé

Surmntendant:— A. TELLIER.

FREDERICK COLE, Secrétaire.

MORLAND, WATSON & Cle,
Agents généreux pour le Canada,

BUREATI—SR ot WT Rew S17. PAUL, MONTRÉAL,

8 mau i871 aiu-—efps--151

 

YOMPAGNTE D'ASSURANCE
#4 ROYALE. Sur la Vie etcontre le Fer.

 
BUREAUX TEMPORAIRES:

Cotn des Rues At. Paul et St. Framcots- Xvarr,
 

CAPITAL += K10,000,000
REVENU ANNUEL PLUS DEN - 4,050,000
FONDS EN MAINS PLU4 PF DH0,000

 
DEPARTEMENT DU: FEU.

Ion assure toutes sortes de propriétés contre

es acctlants à dus taux très modérés,

Les portes sont promptement réglées sons référer

au furecau principal,

DEPARTEMENT SUR LA VIF.

L'Assurance sur la Vie se fait À des conditions

favorables. Une garantie incontestable ost offerte

aux porteurs de Polica. Enoutre d'un fort capital

payé, les Assurés ont. une garantie additivnnelle

dansle fait que le erédit de In Compagnie rt très

grand,

La somme atlectie spécinloment a fond das

Assurances sur Ia vie ost de

806,000,210
Ia anima de

8736,300

ayant été ajoutée au Capital comme étant lo bé-

néilce net sur les opérations de l'an dernier, toutes

réclamations, bonus et dépenses de toutes deserip-

tions soldes.

Des Tables de Taux, Blanes, ete, et toutes autres

informations peuvent être obtanties, en s'adres-

SATUILIX BOUS-IITÉS,

fi, IL. ROCTH,

E. F. BEDDALL.

Agents prinelpaux pour le Canada,

A. PERRY, Inspecteur du Fen,

W. E. SCUTY, M.D, Mddeeln Examinnteur,

23 août 1571,

À SSUREZ-VOUS SUR LA VIE ET
“i contre les Accldlents, dans la célèbre Camn-

pagnie d'Assurance, TRAVELERS de Martford,

E00 PAR JOUR DURANT SIX ANS,

In Compagnie d'Assurance TRAVELERS DE

HARTFURD, CONN, 6MIt sa première Police d'As-

surance contro les accidents en Avril Isulcten

Avril 1970, clle avait payé le montant d'au-deld de

DOUZR MILLE POLICES

tant sur la vie que contre les accidents, aux di-

verses gnecessions des personnes assurdes, C'est

douce au-delà de DEUX MILLE POLICES par an du-

rant six ans, et plus do SIX POLICES PAR JOUR

qui ont 88 alnsl paydes, cos assurances ainsi eflec-

tuées variaient de $5 à $10,555 chacune, de sorte

que la compagnie à payé dans ca court espace de

temps $1,200,000 en tout, soit: Sept ecnts Dollars

parjour pendant six ans,

Burean à Montréal; 211 RUE St. Jacques,

THOS. F, FOSTER,

Agent Général.

Nov. 16, 1870 aa-8

HE CITIZENS’ INSURANCE
Company (du Canada).

Oupttat Souscrit, - - -

BORBAU PRINCITAT:

173, RUE ST. JACQUES, MONTR Eat.

DIRECTHEIRS:

SIR HUGH ALLAN,............oo0n Président.
EDWIN ATWATER C. J. BRYDGES,

N, B. Corse, AnoLrue Roy,

HENRY LYMAN, GEORGE STEPIENS,

an-&s

SA1,000,000

ASSURANCE CONTRE LE FEU A bas prix de

toutes sortes de constructions soit à la ville soit

À la campagne, Demourea Isolées et fermes

Assurées pour trois ans. NOUS ASSUFONS AHSSI

les grains ot les autres produits,

ASSURANCE SUR LA VIT avec où sans pro-
fits, d'après le nouveau procédé aux conditions

les plus favorables.

ENGAGEMENTS GARANTIS.—On donnera des
bons d'Indemnité à tous ceux qui auront

éprouvé quelque perte par In faute des em-

ployés, Les Bons de catte Compngnia sont

Acceptés par presque toutes les compagnies de

Ghemins de Fer, les Banques, tes Corporations

Municipales, et Compagnies Publiques de la

l’uissance, aussi blen que par le Gouvernement

de la Province dé Québac.

ACCIDENTSA—On ¢émet des polices contre les

aceldents causant des blessures graves ou la

parte de Ia vie et qui garantissent de 93 à $25

par semaine à ceux qui ont été los victimes

dou acclideirts, où blan le palement de la somme

principale (de 8500 à $1,09) 51 les blossures sont

fatales.

Cette Compagnie étant canadienne et supportée
par de riches capitalistes et dos Mnrchands de

Montréal, a droit à la clientèle du publie canadien.

On pourra obtenir au Bureau l’rinclpal, et des

Agents de In Compagnie tous les détails possibles.

GEORGE B. MUIR,
Mrectour du Département pour le Fou,

EDWARD STARK,

Directeur-Gérant.
Du Département des Assnranros eur la Vic et

contre les Accidents,

16 août, Fi

 

G & G. MOORE, CHAPELIERS ET
+ mnchonniers, désirent vendre tout leur fonds

de magasin avant de clore leurs affaires. Ils con-

tinuent A vondre à bon marché nfin d'an finir le
plus promptement, Parmi leur marchandises se

trouvent une quantité de Chapeaux nouvellement

importés. Lo lont so vondra à un prix qui dovra

attiror l'attention. No. 389, Rue Notre-Dame,

Montréal.

12 Avril. ani,

GHARBON, CHARBON,

 

 

EN DÉRARQUEMENT, ET A VENDRE A TRÈS RON

MARCHÉ,

Charbon Ecossais pour Machines à Vapeur.
Charbon Anglais, do do

Charbon de la Nouvelle-Ecosse.

Charbon Anthracite Gallois, Trié et très Net.
& W. BEARD & CIE,

84, Rue MeGLU.
1 13839-000.

 

 

COMMERCE.
 

MARCHAND DE Bois,

Adress

BOITE 118, BURBAU DR POSTE,

MONTREAL,

BURMAUX ET COURS:

ROW ST. CONSTANT, en arrière du Marché se.

Laurent,

RU

 

DU BASSIN, un peu plus Haut que l'Egtise

Ste. Anne,

Sarin RIVE GAUCHE DU BASSIN DOUGLASS

eu arrière dix Moulin Douslass; aussi sur Li

RUE WILLIAM, immédiatement plus hant
quels Moulin Donglass,

An LONG QUAI, vis-d-vls Poxtrdimitéc Nord on

Marcha Bonsecours, et,

RUE STE, MARIE (Est), Pt facon de ln Fabrique

’noutehoue.

BOIS DE CONSTRUCTION:

IN, CHEN, ORME, HPINETTR, CEDRE:
ete, à vendre et Herd sur commands, Un grand

assortment A'EPINETTE BLANCHE et dn PIN
£08 hints ob polis pour Malsous, ATS, LATTES,

MELRAINS, DOUVES ae Pin et d'Eplhette Blan-
che, MADRIERS pour Ponts do Navims et FR

PARS toujours on nuns,
Foutes sortes de BOIS do CHAUFFALIE of de

BOTS MENU A vendre 3 bon nusrehi

Zijanvler 1571
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pfoirhes, nurr RES, HUITRES,

C, FOURNIER, à constamment en vente des

HUITRES de Caraquette, Malpee, Shédine, St, 51-

mou, reçues tous les & Jours par les Vapours du

Golte, arrivant à Québec tontas les samaines ecen

veuts au unt de In Compegnle du Pilehellen.

«4 FOURNIER,

 

Montréal,

BT Neh. Ju UT.

CU O0DS &Cie. 273, RUE NOTLRE-
WwW ’ DAME

(Fuviesseurs de AEM. L&T. BELLS

CHAUSSURES Anglaises, Pring dees ot Amarte

canes,

Lt Assortiment consldarable da MARCHANDISES

TITIAN < commandées par MM, BRODEUR

et DEAUVAIS et contremandées À cause de leur

Banquerouts sont arrivées dans le Port et seront

rogues À la fin de la semaine

mai 1871

 

  

  

a:t-154

NOUVEAUTÉS.
BRAE 

 

MM. HEDGE & GALARNEAL

7, Ue ST. JOSEPIT,

TIENNENT de recovoir par les der-
niors Vaisseaux d'Europe, un assortim.ort

des plus completsde MARCHANDISES de GOUT

et d'ETAPEqu'ils offriront À des prix très réduits.

Le Départementde Tailleur qui est un des plits

considérables de Montréal, est sous la surveliianer

ds M. DUF NE qui s'est acquis Une renommée

bien méritée dans les premières musisons qui

lent employé.
Leur assortiment dé DARDOS FAITES ostadrs

mieux assortis ef des plus complets. Les Mar

chands de Ia campagne trouvorantaussi deu avane

tages en venant faire leur achats à leur Etablisse-

ment ayant toujours quelques Joba A disposer bien

au-dessous du prix ordinaire.

11 sept.

    

  

RECEPTIONDU GRAND DUC!
Immense assortiment de Nouveautés pour sois

ries prrivant par chaqua stoeuner,

 

Justement ouverte colle semaine,

Des hoites de Gants Kid Frangils Nos, 1, 2, 8, tet

4, blimes ot de couleurs elalres,

MAINTENANT EN MONTRE,

Une demi douzaine de Bones De BAL faites par

l'une des premières modistes do Londres.

Un splendiite choix de Nouveantés ponr sotrées

dnns des goûts les plus fashionables.

FLEURS £T MANTEAUX D'OPER Aon grande
variété, à ln Maison Récotlet de

BROWN & CLAGGETT,
Coin deg Ryuecs Notre-Dame ct Ste. Hilne.

5oct, 1571 275

A VIS — LE SOUSSIGNE a l'hon-
L NEUR de faire savoir À ses pratiques rt

amis quit vient de fatre l'acquisition do tout ie

Fowls do Commerce de I. SENECAL, quf ac reti-

re des aftafros. Les eondltlons auxquelles I'achat

a été fait, le mattent en position de vendre avec

une réduction de prix qui défie toute concurrence.

Unevisite des achetaurs les eonvalnera des bis

prix de ses marchandises, LG. ET, JEAN, En-

solemn du Pavillon Blane, No. 272, Rue Notre-

Danie, anelen magasin de D. Senéeal,

De plus, lo soussIgné donne avis à fonte person-

nes endattéos envers l'ancienne société de MM.

SENÉCAL & DOVERGER, ot depuis envers F. D.

SIHNÉCAL, QU'elles sont priées de venir payer leur

COMPpLA AU sONssimné, qui rat soul autorisé à col-

eter,
I. G, ST, JEAN,

Ancienne Matson, No. 272, Rue Notre-Dame,

Enseigne du Pavillon Blanc.

23 aonISTH

HOMAS BRADY,

A transports aon magasin au No, i, Rus Raint

Joseph, goln de 1a Bue Aquedue.

FLANNELLES FT COUVERTES, a bon mar-

ahi,

  em-2i,
 

THOMAS BRADY,

109, Rue St. Joseph,

18 Janvier 1471,

EPICERIES.
 

   

THES! 1!

4,000 boltes de Thés du Jupon,

sn do do Hyson,

1,50 du de Impérial,

sn do de Gunpowder,

2,5% do et boites Young Uyson,

140 do de Souchong et Cougon,

Presque tous des Thés de In dernfdre Réentte,

Venant d'étre hnportés et très blen assortis,

SUCRE.
Beau Buero d'Eplecerte de la Tarhade, en Bom

sauts, tiergons ot barils,

ET

RAISINS goes on bHoltes, | boltes et {de boltoe,

do do de Valence, en } boltes,

Sacs de PIMENTS, boîtes de MUSCADISS,

Boltes de SARDINES,
Gros Sel ot Sc! fin, en sacs.

Pièces de la plux bella Hntle de Palmier, anglaise,
A vendre par a

WwW. BRROSS & CIE.

sit, Rue St Pan, Montréal,
12 juin 117) 81-178

RRIVES.—Ex + Lake Superior,"
“ Rock City,” “ Cliy of Quebec” et “Meteor,”

plus do 1000 PAQUETS DF MARCHANDISES,

comprenantles célèbres Sauces, Marinades, Con-

ACTVOR, Geléea, de Cross et Blackwell, Ralsins de

Malaga, Ralsins de Corinthe, de Zante, Citron, Fi-
gues de Turquie, Prunes, Amandes, Noix do Gre-

noble, Noix du Brézil, Noisettes, Olgnons d’Es-

pagne, Vins Français, Port.-gnis ot Espagnols, etc,

TIWYFBASNE à MCGARITY,
221, Rie Notre-Dame.

an-106

   

4 peitlet 1371.

LOUIS PERRAULT &

|

|

|

!

 

Cie.

  

AVIS SPECIAUX.

Brèvers D'INVENTIONS,
Le Soussigns nynat établi au SIége du Gottvar-

nement, à OtLAWI, Uno Agence pour l'obtention |
de Brevets d'Invointion, l'enrégistremient de Mar-

ques de Comimmuree et de Bols, Dossins re Fabrt- t

ques, Droit d’Auteur, ote, an Canada ef aux.

Vitats-Unis, (OÙ les Canadiens peuvent miidutenant

obtenir des Patentes anx m mes taux que les

Amérlealns), espère, et sa qualité do seul Agent

Canadten- Francais, obtenir l'encouragement de

ns compatriotes, 51 position et ses rolations avec !

leg meilleurs Agents de Washington, Int permet-

tant d'offrir de grands avantages À ses ClHents.—

Lois de Brevets, etc, et Cireulaires fournies gra-

futtertent-—llusivurs Brevets Importants à vendre,

PU, COURSOLLDS,
Ottawa,

heb—an.2

Le Maris—de les connaîtrat nieux maintenant
Ces l'harninelens el ces Mareleunds ils ne se font
que du tort à eux et à leurs pratiques, en les eur
Brant à acheter an article IMcount et anns mérite,
Le PAIN-KILLER de PEBRY DAVIS n été en

vente depuis trente ans 11 est connudans toutes los
parties dut monde et est vendpar (ous les Phare
maclens ot Fpdelers, Comme remède contre te
Choléria et 1a Dinrrhiae 1 ni pa son egal,
Je suis surpris qu'on ait pu vivre si longtemps

sans fai,
Ta Frmme—Chartes, la TAÏSON O8t, QUA VOUS pTo-

Nez fout ec que le Marelvind vots recommande.
NOUS AVONS tONjoUrs eu dans Ia malsou une hou-
tellln de remade soit 19 Pain Cure, le Referer qu'te
Luin Remeer, OÙ qUOIqUEs ANLres drognes sembla-
blew, NOUR Tes AvONS essayaes mnnte fois,
le Muri :(—Iit c'est. Justement In raison qui mu

eta*pehéquequ'à aujfourd'huf d'employer le Patn-
Ailter Je pensais qu'il était une Llaguo comme tous
les Autres remddes,
Hoyoz certains d'acheter te véritable Pyéne FfITer

à Di cents Ia bontellie,
Uanlez-vous des contrefaçons.

23 nov, 18TH

   

FA Le PAIN KILLER est um) remade interne
ét'exterue contre ta douleur, Pour bes dotleurs
interned, les Qratinpas, fes Spastaes, les Rhmmes
RUDItA, 61 les Irrégulierités intestimales, quelques
gouttes dous de l'enir donneront un sonlagemont
immédiat, Comme Tiniment (D na pas d'égals
alt iparaître Li toulenr prosqu'Instantanément,
Ho, certadns d'acheter le vérluihls l’ain-killer
de Prueny DAviset FILS, eten vente Chez tons
les Pharmacieus et tous les Eipeiom,

 

  

 

  

 

COMMERCE.

DOUIR PEJEUNERE—Eppss Cocon
{Cnclo de Epps.)-—AGRÉABILE HT RE ‘ON.

FORTANT,—* Har UnE connaissance parfaite. des

lois nectitrela< qui gouvernent le travailde la nutri-

tion et. de la digestion, et par une attentive apptl-

cation des propriétés salutaires que contient lo

Cacao bien claist, M. Eppy est arrivé à fonralr à

nos tables pour le déloumer, un breuvage déficate-

ment aromatisé lequel peut nous économiser bien

des mémoires de médecin"—Civit Service Gazette,

Pour préparer le CITolOLATAL n'ast pas nécessaire

de le faire houlliir,

Les Paquets sont étiquaté-> fA055

iTemmaputhie Chermsists, London.

V7 Rept. INTH nn

  

pag C0,

efps—Ia¥

TELIERS ROYATXDE TEIN
TURERIE A LA VAPETTR, 70Run Cady,

 

——
Nous telgnnns les manteaux de volonrs, les cifets

de draps, los raantilles de sote, ainsi que les autres

vtements de dames. Nons entevons es taches

sur In gofr nottoyons at feignonales plumes,

Les gants dé commuandi que nOUS NEMOYONS SOT-

tent de nos tellers avec fone forme of lear perfee-

tion promicres,
Nous telgnons à prix raisonnatles les plèens on-

t{ères de draps, de Laine, de coton, de ruban, de

damas,

Nous evteuternna prompfement {outs

mands venant de Li canpri-gne,

MURSERACH « CIF,

798, Re Craig, près la Ralle $t, Patrice.
ATELIER: Rua des Fortifleattons,
N.B.—Les cehantillons de 15, MERSEBACH ont

obtenu los premiers prix à Uexhibition de Van der-

ninr, Ne pas confondre avec le Dominion.

2 mars

PESTE

 

BUREAU:

   

11-3.

{RANDE REDUCTION DE PRIX
XOBURR PITOTOGRADITTFS,

 
An moyen de son nouvel Instrument maltipll.

cateur, le sotssigné offre au public de mngalfiques

PHOTOGRAPHIES prises sur Zinc pour moitié

prix, c'est-à-dire, QUATRE POUR UN FEU, le
tout d'un inf exquis et non surprises

Outres de $ x 19 Avec portraits pour BLTX

Tous sont invités à venir la: voir, 11 n'a jamals

été offert de semblables portraltsen Canada nl aux

Etats-Unis, pour es prix,

FL. TEMERS, Thatographe,

14, Rue Dorchester,

Vis-0-vds l'ancien ctrmetière anglais

4 février 71 an-73

Ferou-rAUBERT.

Drevet Avril 1571) amélioré et appro! pour mon-

cha de Inuettes, brosses, guitpoma, of aloe

 

Te nettoyage rendu plus fells, Ustensd] tout-à-

fait Indisponsahle Inraque lee domestiques sont

ares,
Cet Tistensii est l'an des pins utiles qut alent

Jamais été offbrt au publie canadien, Une por.

sonne peut ainsi laver un plancher, les toiles

eirtes, are chassis sans se rallr, avec henaticoup

moina de fatique ot en s'épargnant beaucoup de

temps. A l'Ecrou-Faubort s'iglapte toutes espèces

de brosses, brosses à plancher, à chassis, pour In

poussière, le blanechiissage ; on peut aussi [mi adnp-

ter un balai où des chiffons, Une fois que cet Us-

tonstii sera conn, chaque famille voudra s'en

pourvoir. Prix, 3pets, sonlement. On pent s’en

proctirer dans tous les maœasilis de forronnories et

épicories, Tous nos Jerous sont fabriqués en
Canada, Bureau No. 183 Aire St, Jaeques, au se.

cond, porte voi-ine du Bureau Je Poste da Mont

réal,

PPULY & GI, Propriétaires,
P.S&—On demando des Agents
an-165 = mai,

SA05 POUR GRAINS.

Les Sousalgnés ant actuellement en magasin une

consignation considérable de SACS pour Grains,

de toutes les qualités et grandeurs, qu'ila offrent

An Vente aux plus bas prix.

LEWIS 8 DTLACK & THOM,

184, Rue McGill
an-114-Int.

MAGASINDATANT DE 18
2{ mar

 

 

 
D. TARMER,

MAGASIN DIE CIHATSSURES A Box Marenf,

Nn, 143 Rue St. Teoirent,

4 mn INT] afp-—177

JOMAS HARMER.
HORLOGER & BIJOUTIER,

À transporté son Domicile do In Rue St Laurent,

An Na. 37,—RUF ST. ANTOINJE-Na, ST.

Horinges « Bijoux de tantes quallés réparés

Avec célérité et Glégnnes.
4 mal 137L an-117,

ZOVANR ! ZROQUAVE! ZOUAVE1!

JUSTEMENT REÇUS :

CENT MILLE Des Célènnes HAVANES
Ua Cigar “ZOUAVE ” pour Stre vandus par

Catrane, Hrftes mu au Mille, chor

HENRY SWAINE,

FA Rue Maitre Done,
16 aval] 1991. an-29L 

 

professionnelles n°

LES ANNONCES SE PAIENT D'AVANCE

Première insertion, 8 ets. la ligne; J cts. chaque insertion

subséquente. Le carré de 20 lignes, $50 pour l'année

et $30 pour six mois; lo demi-curré de 10 lignes,

$30 pour l'année ct $20 pour siv mois. Adresses
géant pas 8 lignes, $10 pour

l'année, $C pour six mois Ou S2 pour un mois.

Petites Annonces pour Demandes, Situations Vacantes, à
Louer, imséréts pour 1 Oeretin die mot chaque insertion,

cfcuilleton du
a wa ik

Has.
er -

LIL POISON!

MADAME LAFARGE!
 

Charles. Il w'a demandée jusqu'au der-
nier moment. (Toi lc, témoin, succombant
sous le poids de son émotion, s'arrêts et
pleure.) Enfin il s'est écrié: © Allez, allez
chercher.” I! n’a plus rien dit.”

lui li pauvre mère penche sa tête -ur
8es (eux mains, et, appuyéo sur la balus-

trade, reete longtemps étouffée pur les
sanglots.  L'émotion est profonde. Ciny
minutes d'un respectueux silence suivent
cette déposition.
La déposition suivants était naturelle-

ment attendue comme une des plus gra-

vos,
Anna Brun dépose de tous les soup

çons, do toutea les remarques échanéos
entre elles et les membres de la famille
Lafarge. Dans tout lo cours de sa_dépo-
sition, co témoin s'arrâte souvent pour a»
recueillir, ct parait avoir beaucoup de pui
ne À rassembler ses souvenirs. Fille s'arre
te souvent an milieu des phrases commean-
wées, dont olle chorohe péniblement li tin.
Eile soutint que madame Lafarge & éte
chercher une petite boîto pour y ombiller

sait bien que sa sœur ne se dérangerait
pas pourassister au souper sympathique:
que Denis ayant apporté l'avsenie, le 10
Janvier, madame Lafarge a déposé le pu-
quet d'une manière indifférente sur la che-
niinée, mais qu'ensuite elle, Anna Brun,
ayant ouvert le buvard de madame Lathe
ge, y trouva le paquet. Quece fût le pa-
quet de Denis, elle n'en fat passère. Quoi
qu'il on voit, lu lendemain matin, étant

couchée dans la même chambre de mada-
me Lafarge, elle auraitentendu celle-ci de-
wander son Duvard, l'aurait vu prendre
de la poudre blanche dans un papier dé-
chiré, en verser dans un lit de poule
destiné à M Lafarge, et remuer evoe 1»
doigt.

* On ouvrit la porte, continuele témoin
et elle replaça aussitôt le bal, C'était mr
dame Lafarge mère qui entrait: elle sortit
aussitôt, Je demandai à madame Marie
si l'on avait mis quelque chose pour cal-
mer M. Lafarge. “On y a mis, me dit-cile
de la fleur d'oranger—Mais madame, lui
dis je, vous y avez mis autre chose” Elle
ve répondit rien, H'est vrai que j'avais
fuit ma question sur un ton un peu moins

haut. Jo crus quele mélange était por-
faitement inuvcent, et qu'on voulait faire
prendre, par surprise, À M. Lafirge un
remède qu'il avait refasé, présenté autre
ment.”
Après ces fuits, ot bion qu'elle n'ait pas

encore de soupçons, Anna Brun regarde
le lait de poule, ÿ remarque des globules
blancs. Le médecin pense que c'est de la
chaux ou des cendres : on cherche à ini-
ter cette poussière; on y réussi pas, * Ces
daives s'inquiétèrent et on serrale à ésidu.”
Puis, c’est un bruit de cuiller dans un ti-
roir, à la suite duquel madame Lafarge
donne à son mari un verre d'eau rougie
lui brûle la gorge. Cela n'inquidte pas
mademoiselle Brun, mais elle n’en remar-
que pas moins une poudre blanche sur ane
panade, une traînée blancho sur une cum-
mode, unpetit pot dans un tiroir qui cou-
tient une poudre qui pique Ja langue €
qui ne poisse pas comme la gomme. “Je
le fis remarquer & madame Marie, qui dit
que c'était de la gomme. Du reste, ajoutr-
t-elle, je vais boire, Elle remplit le vorro
et je crois qu'elle but. "
À tous ces détails ot aux conséquences

qu'on en tire, l'accusée répand qu'elle a
l'habitude d'écrire tous les matins dans
son lit; qu'il n'est pis probable qu'elle ait
fait de semblables opérations dovant uu
témoin, ni qu'elle cût laissée une poudre
compromettante placée dans un tiroir À
peignes qui no formait pas 4 clef.

M, l'avocat général: Sans doute lea
circonstances sout fort extraordinaire ;
mitig l'accusée n'est-elle pas une femma ex-
truordinaire? Le pen de mystères dont
elle s'entourait, c'était de la confiance;
elle nu croyait pas la soupçonnor ; c'était
de l'audaco. Ces Faits, d'ailleurs, sont cor-
tains, et c'est par l'audace de l'accusée
qu'ils s'expliquent.

M. Paillet constate que, d'après cette
déclaration, le lait de poule empoisonné
nurait trainé quatre heurvs sans que mu-
dame Lafarge le suivit, le surveillât ; quo
le petit pot n'aurait disparu qu'après deux

   

 

 

 

se + (
* Je n'ai plus voulu quitter mon pauvre

les gâteaux ; qu'elle lui a dit qu'elle pon |

|

On Jui demande d'or sont nés dans son
esprit les soupenns d'empaîsonnemen. ; à
répoud qu'ils dat>ut de li lvttre du 15
août. On s'étonne qu'ayant conçu eos

| soupçons, il ait rapporté 64 vrammes d
+ senie lorsqu'on ne lui fixait pas la quantit-
| nécessaire ; il répond qu'il en falliit bien
pour vinet sous pour détruire tous les rat-
du Glaudier, Ou demande encore a és
témoin qui, selon l’aceusation, fait preuv-
d'une grande sincérité, sil a manife-té d-
Lu haine pour l'ac-u-ve, 11 jure que ne,
sur l'honneur.

 

A ane des nudieness suivantes, un 5
moin demande à être entendu; co témoin

bénévoie, inconnu des parties intéressés
dans L6 procès, loge depuis quelques jours
aver no sieur Catrnfeuux, témoin assivné

Celui-ci, lui montrant en plaisintant |
urénagerie dos témoins” lut asignale com
wa particulidrem nt ézne un homme qui
d'est trouvé être le Adour Ponis Denis an
rait dit au sieur Catraftaux, en présence
de con ami, ct en partit de netdame Li
faces: + Ah! Li uredine! elle la nour.
pendant quinze jours de Poison! Ne savez
vous done pas ce qu'elle n° Dit pendan:
qu'elle était au château de son père 7 Lu
paysan s'étent absents, et voulant rentrer
Le soir, mademoiselle fit lever Jo pont levi.
afin de faire nover Le paysen dans ls qu

 
  

  

sés, ce qui arriva cfetivement, Ne cn
LOMISSEZ-VOUS pH8 aussi l'histoire de pierrot
et du gorein 2 Ah! La seélérat 1 cum À
J'y serai, elle n'aura pus les yous comme
ell> les a maine-nant ! 7Quand, dit !-
témoin, j'ai ent onda e-misérahle protest
de son impartialité, j+ u'c pu maitrise
mon indien Hon

M. datrutéaux, pountrs à Paris, artes
Li verité de evs propos tenns pue Denis

sans ateun* proveccuen, M. P'aithet fear
poodaus os dna avec un veste de ste
peur "Le voit dont, s'evrie-til ce t
moin qui et venu à ete harre dom
des démenti- sous li foi du » -rment ! Non
cotton devon tet mentir [ut même à la
lies de la juste 15e promène tout 1-
Jour à la porte de vett+ aulivne, semant
partont offrant à qui vout l'enteude7
poiser dus paro! Lr

On recherelio ie

peut être retrouvé.
Dawe be courant des autres Interros it

res, d'autres témoins acheoveront de fair
apprécier Lu moralité decs Denis, den
Bardon, dome tigqu es av G0 ndier, atte-tri
que Denis doi nr dit, quelques jours apres
la mort de M, bafarge, qu'il > voudra.
voir pedis selec en quatre morceaux.
lé-t-cc qquue madame lui avait fait du mal
demande te président -H Jamais. C'étair
une bien banne maîtress + je n'en a jatn is
vu de meilleure -— DIE était done bien
pereuadé que wrulune etsit coupable
—h. On! oui, dm dit qu'elle l'avais
cinpoisannd pendant quinzejours.—D. Que
ravez-vous encore? LL Quweasd Denis «1

ivé du Paria, ila dit Je suis le mst
tre à présent moi! de vous mettrai à 1h
purin.

Un autre valtivateur du trlandier, Mon
tezon, fut une déposition semblible, eu
deux autres domestiques répètent ces pro
pos avoe dos variantes sana import me

Une dos plus intéressantes figures der
non fut colle d'Emma Pontier, jeune ci
charmante enfant qui, seule dans la famille
Lafarge. ne partages pas les sonpeans de
tons les autres parents, et qui garda dee
cusée l'affection tendre et profonde qu'elle
lui avait vouée tout d'abord. Non témn:
gage se trouvers wild aux débats qui
g'ouvriront sur les expertises médico-dé cu
les,

Intorrogée sur la scène d'Orléans Ia fille
Clémentine Serrat la fille do chambre de
madame Lafarge, la raconte ainsi: + Ma
dine était au bain, monsieur voulut en
trer de fores, et frappa violemment à la
ports. Ju lui dis: © On entre pos dans J
chambre d'une femme lorsqu'elle an bi
gne,” 1 me répondit: ** Au Glandier. €
ne 8¢ PAssCTA Jos come gt de ju ferai
aller d'une drôle de mauière. ”

M. l'avocat génér il, C'était aus im
tieneo bien Iéritime.
M. Coinehon de Berufort, pére de di

première de M, lafarge, actuellement en

 

tumor dut, nn

  

 

  

  

 

   

procès avce la fouille Lafarge, dépose que
son gendre & rondu sa lille passablement
malheurense: qu'il n'avait frit son pre
mier mariage naree qu'il étiit perdu
de dettes; que Lafarge était violent,
peu loyal en aflures, et en proie à des uv-
eda effrayints d'une maladie nerveuse.

M. Dufour, curd de Villers Hellon, «
toujours connu Maric Cappelle pour une
personne religicuse, aimante, secourable et
désintéressés. Elle avait hérité de touies
les vertus de sn mère, et touts la commune
attecterait volont ers son innocense.

M, l'avocat général : Et comment con-
cilisr ces vertus si touchant: aveo l'éteange
lettre que madame Läfarge écrivit à son jours passés à attendre une main qui lo

voulût prendre ; qu'on l'aurait placé dans
le seul tiroir banal do la commode. Pour
faire juger les sentiments de lafille Brun,
l'avocat donno connaissinee d'uno lettro
adressée par ello à la prisonnière, dans la-
quello elle Ja menace de faire argent de 82
ressemblanec si on lui paye pas fe portrait
commencé,
Une des dépositions les plus importan-

tes à la charge de l'accusée fut celle du
sieur Denis Barbier, ancien commis de la
lorge du Glandier. Ce Denis témoigna
de sc8 soupçons hâtifs, nés de fréquents
achata d'arsenio faits par son intermédiai-
re, sur la demande de madame Lafarge.
Cello-ci lui aurait dit: “ Nous préparerons
cette mort aux rats tous les deux...Il est
inutile do parler de cola à ma bells-môre;
elle est si minutieuse!
Sur les interpellations de M. Paillet, ce

témoin avoue qu'il cachait au Glandier son
véritable nom de Barbier pour faire plai-
sir à M. Lafarge qui l'employait sous co
nom, à fabriquer des effets de complrisan-
ec et à lui procurer des effets da commer-
ce souscrits, À raison de vingt-cinq centi-
mes, par des écrivaius publics. }
A propos des soupgous d'empoisnane-

ment, ce témoin se coutredit 4 quelques
minutes distance, on affirmant qu'il a dit
de son propre mouvement à madame La-
farge mère avoir remis de Varsenic & sa

weird le Jour de son arrivée au Glandier ?
Le Caré: Je ne sus si je puis ici vous

donner ma pensée avec les formes un peu
triviales qu’elle prit alors dans mon esprit,
et qu'elle emplogit pour se reproduire…
Je dis: “un chien qui abois est moins
dangereux que lo chien qui vous attagr»
sans crier.
On l'aura déjà compris, (uel quo fut

dans cotts affaire l'intérêt dramatique at
tashé aux incidents €, aux personnes, l'in
térêt véritable était dans le point du fait,
duns la recherche du corps du délit. M.
Latargo était-il mort empoisonné ? Tell»
était la question véritable. Déjà uue pro
mière expertise avait répoudu affirmative
ment à cotte redoutable question. Mai
qui ne sent quo catte réponse était insuffi-
sauto pour former ls conviction des juges ?
L'autorité manquait aux experts, et leur
analyac avait été faite dans dos conditions
par trap imparfaites.

Dans le courant du mois do juin, M.
Massenat, le médecin de Brives, cut avec
M, Orfila une entrevue dans laquelle it Ini
parla de ectts promière analyse ct lui en
soumit les conclusions. Un mois après, |--
30 juillet, alors qu'on fuisait intervenir le
nomde M. Orfila dans les expériences fai-
tes À l'occesion du procés, M. Orfilu lui
écrivit une lettre par laquelle il se- décla-
rait entièrement étranger nux faits du
procès. Quelques jours après, lo 17 août.

 

   

 bra, et, quelques instants après, qu’il l'a
AYONÉ sur les questions de cette dame. M. Paillet voulut, lui aussi, s'éclairer au

| près de l'illustre ravant, et lui posa quel-
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ques questions auxquelles M. Orfila ré-}truction. Plusienrs réglements munici- aurait dû, en Canada, suivre l'exomple des cuta de grands tray «

paux, adoptés qu'après beaucoup de trou- autres pays, fxor une époque (cinq années,

ble, de c+bale, d'organisation, snnt atta-| par exemple) avant l'expiration de la-

qués de rullité, et s'évanouiront devant quelle, aucun amondoment ue pourrait

une second: épreuve du vote nopulaire. être apporté aux lois codifiéos.

Celui de Portneuf, dont l'adoption à été |riodo de cing années n'est cartainemeut

suttiqués par des pétitions, a reçu de rudes pas trop étendue et il ne setrouvs point de

pondit parla lettre enivanto :
< Parie, le 20 août 1840.

+ Monsieur,
** Vous me demandézpar votra lettre du

17 de ce mois ¢'il suffit, pour affirmer
qu’uue liqueur recueillie dans le canal di-
gestif d'un cadavre, ou préparée en faisant
bouillir dans l'eau distillée uno partie do
«8 canal, contient do I'acids arsenieux,
d'obtenir avecelle et l’acide sulfurique ‘ un
précipité jaune, floconneux, soluble dans
l'ammoniaque. ’ Non, monsieur ; tous les
médecins légistes prescrivent de réduire
par un procédé quelconque le précipit(.
jaune,ct d'en retirer ‘“l’arsenic métalliquo.”
J'ai longuement insisté dans mes ouvrages
sur la nécessité do recourir à cette extrac-
tion, et j'ai vivement blâmé ceux qui,
ayant négligé de le faire, conclurent ce-
pendant à la présence d'un composé ar-
senical dans les flocons jaunes dontil n'a-
ait,

(À continuer,)

 

LE PAYS.

MONTREAL, 22 DEC., 1871.

 

 

Trouble dans le camp.

Un parti politique est comme une gran-
de fumille dans laquelle les chefs so succé-
dent ab intestat, sans formalités partieu-

lières, sans documents authentiques. La
preuve en est dans le fait que, dopuis plu-

sieurs auuées, M. Langevin est générale-
meut désigné comme le futur grand maître

du parti conservateur. Plus jeune que M,
Cartier, mais instruit et formé à son éco-

le; ambitieux, vaniteux, égoïste, sans hon-
t: ot sans scrupule comme son professeur,
M. Laugevin mérite bien de recucillir la
succession. De plus, il a certains avanta-
ges qui manquent à M, Cartier: il parle
et écrit facilement et avec élégance. Quant

au reste c'est bien tout le portrait de son
chef.

Dans le camp conservateur, on est assez
docile et assez soumis aux leçons des chefs
pour ne pas murmurer contre la nomina-
tion de M. Langevin. Jusqu'à présent,
l'héritier n'avait pas à craindre les contes-
tutions ct les débats au sujet de ses droits,
mais une difficulté sérieuse s'élève aujour-
d'hui: un nuage sombre commence à me-
uncer In paisible carrière politique de M,
Langevin. Un concurrent vient de surgir
dans la personne do l'hon. M. Cauchon
qui veut disputer à M. Langevin le gou-
vernail de la barque conservatrice à Qué-
bse. Leo passé de M. Cauchon est. bien
connu, et on sait parfaitement que les gou-
vernements conservateurs ont pu, sinon

dompter, au moins satisfaire momentané-
ment son ambition en lui jetant quelques
bons plats à manger. On peusait que la
cupidité de M. Cauchon était peu de chose
avoc des gens qui savent bien tirer les ma-

rons du fou. Ons'était trompé : on no son-
gesit pas que l'appétit vient en mangeant,

et que le dégustateur d'aujourd'hui pour-
rait bien devenir l'assaillant du lendemain.
En effet, M. Cauchon ne se contente

plus de simples jobs publics ; il lui faut

conduire son parti pour les distribuer. En-
tre nous, le parti conservateur aurait tort
da refuser les services d'un homme aussi
actif et aussi expérimenté dans ces matiê-
r:8: On serait ussuré quo la besogne ne
traincrait pas en longueuret que la distri-

bution so ferait promptoment. Jamais les
contracteurs uo feraient défaut, et le surin-

tendant, toujours désintéressé, ne voulant

que l'intérêt du public, surveillerait régu-
lièrement les travaux, Et si cos sa

tanés libéraux faisaient la grimace, uos

vonservateurs répondraient quo c'est un
grand avantage que d'avoir à la tête des

affaires un homme d'expérience ot d'éner-
gic. Lorsqu'on avance que l’émigration eat
avantageuse à ceux qui restent, on peut

bien prétendre que les jobers publies sont
préférables à des employés désintéressés.
M. Chauveau, âme généreuse et tendre

autant pour ceux qu'il redoute que pour
ceux qui lui sont agréables, a bien souvent
vondescendu aux désirs du président du
Sénat. En 1869, on lui accordait 1a Gu-
sette Officielle ot des impressions, le tout

s'élevant à $20,000. L'anuée dernière,
c'étaient les 17,000,000 âcres de terres du
chemin de fer du Nord. Cette année, le

nom de M. Cauchon figure encore dans le
scandaleux ct inique contrat de l'Asile de
Beauport.

M. Langovin voit d'un mauvais œil
tout2s ces transactions. Il aime bien sos
amis et serviteurs, mais il a aussi sa pe-
tite ambition À satisfaire, ses ficelles à ti-
rer, ges précautions à prendre pour arri-

ver au but qu'il vise. Comme M, Cartier,
il est prévoyant et soupgouncux, et ne

voudrait pas voir son héritage menacé.

Mais, l'heure est arrivée d'agir, car
la docilité et la libéralité de M. Chauveau
mnt inspiré à M, Canchonl'affreux projet
de devenir chef de son parti. M. Lan-
gevin ne perd pas non plus un iustant, et
il commence à uiguiser ses griffes pour
ébrécher les dents de son adversaire. Les

grognements sourds de l'assaillant lui in-
diquent que Aa rage est sur le point de
déborder. Pour faire la lutte, le ministre

des travaux publics ouvre le catéchisme
de l'intrigue, car on sait que, sous tous
los rapports, il peut damer le pion avec

M. Cartier. Il veut faire avorter le pro-
jet du chemin de fer du Nord et faire con-
citrence au Journal de Québec, los deux

plus puissants engins de M, Cauchon!
Quant au chemin de fer on a presque

réussi à retarder sinon À empêchersa cons

 

coups de Sir N. F. Belleau qui se forait

M. Cauchon, qui peut rendre des points
à M. Ouimet lorsqu'il s'agit d'une mesnre

immorale ou d'ustratagème dangereux,
a tenté d'appliqu': aux réglements mena-

eds le principe de la rétronctivité. M. Ir-

vine a présenté uu bill pour couvrir toutes

les nullités dont étaient atteints les régle-
ments. Mais M. Cartier a immédiate-
ment saisi la balle au bound pour protéger
son nourrisson, et il a forcé les dociles mi-

nistres locaux à retirer leur mesure.
M. Langevin n’a dono pas à se plaindro

jusqu'ici, A l'aide de son chef ct de ses

amis, il a pu contreoarrer les projets de son

concurrent, sans compter que l'impopulari-
té de M. Cauchon lui est très utile.

Voulant profiter do l'occasion pour at-
taquer les côtés faibles de l’armure do M.

Cauchon, on fonde un journal qui sera
l'organe de M. Langevin. C'est le Cana-
nadien, paraît-il, qui passe des mains do
l'hon. M. Evanturol à celles de M. P. G.
Huot, le célôbre transfuge que les conscr-
vateurs ont cns6 au buroau-de-poste de

Québec. Le Journal et le Canadien

échangeraient leurs boulets rouges pendant
qu'un nouvel organe indépendant profite-
rait de la situation pour rallier autour du
drapeau national les patriotss désintéres-
sés ct sincères qui ne songeut pas à se dis-
puter le patronage pnblie on In succession

de M. Cartier.
Aforce de luttes et de combats, nos

conservateurs finiront par se désorganiser
même avant leur châte du pouvoir. Lour
rôgne est de courte durée à en jugor par
les sigues des temps. Du coté du pouvoir,
la force et le nerf font grandement défaut,
tandis que, chez le penple, ascendant des
idées progressives, des sentiments patrio-
tiques, porto inscnsiblement à la surface
des hommes indépendants et dévoués au
pays. Jo trouble dans la camp conserva
teur est aujourd'hui plus prononcé que ja-
mais. M. Cauchou n bien plusieurs fois
grogné, mais ses amis, qui avaientl'oreille

fine, lui jetaient un os, ct tout rentrait
dans le silence habituel. À présent, ce
n'est plus la même chose : M. Cauchon est
plus exigeant ct on csù moins généreux.
Les circonstances et les occasions faisant
le larron, M. Langeviu est fores de don-
ner le coup de pied de l'âne à sou ancien
ami pour l’écarter de la route, et M. Cau-
chon, qui n'est pas homme à céder au pre-
mier choc, grogue plus fort que jumais.
Oul’a toujours bien soigné, on s'est plié à
ses caprices. et il cost devenu insupporta-

vie.

Un jour, qui n'est pas éloigné, mottra

fin À cette petite guerre: ce sera celui cù
los consorvateurs tomberont dans l'opposi-
tion. MM. Cauchon et Langevin, n'ayant
pas de patronage à recevoir ou à distribuer,
se reconcilicront facilement si toutefois
M. Cauchon n'abandonne pas un moment

acs amis pouraller frapper à la porte des
nouveaux arrivés an ponvoir comme en

1858.
—e0….-

Législation.
 

Le code civil ct le code de procédure

civile sont menacés par plusieurs amen-
doments, proposés dana le cours de
ls session. Nous ne sommes pas de
ceux qui croient en l'infaillibilité lézale

de nos codificateurs. Nous no pensons
pas, non plus, que, quelquo parfaite que

soit leur codification ou ne doive pas, pour
des rairons de respect et de véuération,

amender leurs travaux chaque fois que ces
amendements répondent à des besoins.
Sans doute que le travail des codificateurs

a été pour nous d'un grand avantage en
réunissant et en donnant un corps à la
doctrine légale toute éparse et tonte con-
fase qu'elle était avant 1866. Ces tra

vaux ont d'autant plus de mérito et
donuent une plus haute idés du taleut ot
des aptitudes des codificateurs que lcs
bornes qui leur étaient assignées par lu
législature dans leur champ d'exploration,
étaiont plus restreintes.

Quoiqu'il en soit, nous pensons qu'il ne
faut pas regarder ccs monuments comme

inattaquables. Il en coute, à la vérité, de
défigurer l'œuvre telle que conçuo dans la
pensée des auteurs; mais remarquons que

le travail législatif d’un peuple doit tou-
jours répondre à ses besoins; c'est pour-
quoi les lois ne sont toujours que l’expros-
sion des nécessités de la nation. *

Dans les pays où Ia loi est codifiée,
comme en France, c'est une erreur de

croire que les codos sont de ces monuments
qu’il faille scrupuleusement respecter sous

prétexte que dans leur grandeur et leur
majesté, ils ont pu répondre à tous les ba-
soins du passé, On uo songe pas nasez que
le temps, on modifiant les mœurs, uéces-
nite de nouveaux besoins, ct psr IX, de

nouveaux droits ct des obligations neu-
velles. Dans les pays où la codification
n'existe pas, commo en Angleterre,le droit

commun s'affirme par la sanction du tri-
bunal, par le précédent, ou si on le veut par
la jurisprudence qui se prète à toutes les
modifizations cxigées parie travail des sié-
cles De là, une législation élastique qui

n'a rien de la roideur du texte ct qui en
se prêtant facilement aux besoins du jour,
suit lo penchant naturel que lui trace l'opi-
nion publique ct l'assontiment popalaire.

Toutefois, pour ne pas assimiler entière-
mont les dispositions du code 4 ls loi sta
tutaire, ct afin de revêtir les premières
d'un cachet de perfection qu’en ne s'attend  
  

Cette pé-

dispositions légales si arbitraires ou si in-
dans l'embre l'inetrument de M. Langevin. justes, sauctionnées par les codos, qui ne

puissent pas subsister durant ee temps sans

menacer les intérêts du public.
Les principaux amendemunts proposés

viennent de MM. Ouimet, Marchand,

Fournier, David et Molleur.
Le bill de M. Marchand, tend à modi-

fier l’article 2260 du Code Civil coucer-
nant los prescriptions de cinq ans, de ma-
nière à enlever à la prescription son carac-

tôre absolu. Il sora loisible au Demandeur
do déférer le serment au Défendeur; ct, si
ce dernier reconnait devoir ou n'avoir pas

payé, il sera condamné au dit paiement
quand même il se serait écoulé cinq an-

années depuis l'échéance de ln dette.
Le bill de M. Molleur, tend à amcuder

les articies 2123 et 2124 du Code Civil de

manière À substituer le mot “hypothèque”
à la place du mot “ préférence "—ce qui

peut ajouter peut-être à la clarté, mais né-

levo pas à l'articlo le sons qu'il comportait.
Le bill do M. Fournier t?nd & amender

les articles 298 et 299 du Code Civil et le
titre cinquième du Code de Procédurs Ci-

vile. Par cet acte, il est pourvu que:

« Days le cas où la valeur réelle de ln tota-
lité de l'immeuble ou des immeubles apparte-
nant à dos mineurs ou ù des incapables, n’ex-
câde pas la somme de quatre cents piastres, un
juge de la Cour Bupérieurs pourra, sur requ ic
à lui présentée à cet effet, par le tuteur et le
subrogétuteur de tels mineurs, su le curateur
des incapables, après s'étre cuquis sommaire-
ment de la valeur des dits .mmeubles, en or-
donner la vente à l'enchère publique, aux prix
et conditions qu'il croira uste ct convenable
d'établir dans l'intér:t des dits minours ou iu-
capables,

# Lo jugo aura lo pouvoir d'émaner de zoos
propres mains un ordre pour forcer de compa-
traître, sans frais, aucune personne qu'il jugera
capable de lui donner les renseignements né-
cessaires pour détermiaer la valeur des dits
immeubles ; et toute telle personne qui refuses
ra d’obéir à un tel ordre, so rendre coupable
de mépris de cour.

“ Avis des lieux, jour et heure de telle vente
sera donné, deux fois en quinze jours, dans la
Gazette Officielle, et dans deux journaux indiqués
par le juge, dont l'un sera publié en langue
française et l'autre dans In langue anglaise,
dans le district où les immeubles sont situ’s;
et dans le cas où il n'y aura pas de journaux
publiés dansce district, alors tul avis sera dou-
nb dans les journaux du district le plus proche.

# Le juge pourra, lorsqu'il le jugera à propes,
dispenser les requérants de faire, aire les an-
nonces mentionnées dans la section précédente,
et les autoriser à consentir à la vente, de gré à
gré, des dits immmeubles, à toute porzonne qui
en paiera le prix par lui fixé.”

Le bill de M. David pourvoit à rendre
saigissable le quart du salaire des oficiers

publics ct amende l'actiele 628 du ele
de procédure civile en conséquence.

Nous reviendrons sur le bill de M. Oui-

met, amendantle code do procédure civile

en plusieurs eudroits et pourvoyaut à la

nomination d'un juge dv distriet A Maut-

réal.
—- a

Le cabinet d'Ontar!o.
 

La nouvelle administrativn eat au coiu-
plet. Elle se compose de MM. Blrke, Me-
Kenzie, McKellar, Scott, Crooks ct Gow.

Tous ces messieurs se recommandent à L:
population d'Ontario par des antécédents

honorables et des talents remarquables,
M. Blake est encore un jeune politicien

par l'âge, mais sous } rapport de l'éner-
gie, du talent, de l'habileté, des connais-

sancès variées, il s'est élevé, en un seul
parlement, à la hauteur de la position dont

il ost aujourd’hui honoré. Fils de feu lo
chancelier Blake, qui a joué un rôle im-
portant sur la scèno politique dans les par-
lements qui ont suivi l'union de 1840, M.
Blake occupo au Barreau de Toronto, une

position des plus enviables. Sa réputation
de jurisconsulte profond et de plaideur
habile l'a placé au premier rang dez avo-

eats qui figurent devantls Cour de Chan-

cellerie d'Ontario.
Ses vues élevées, son esprit libéral, le dé-

signaient encore très jeune comme un des
futurs chefs du parti réformiste, cten 1507

il n'eût qu'à se présenter à Durham West
pour être élu aux Communes et à South

Bruce pour entrer au parlement de Toron-
to. Sa réputation d'homme capable l'uvait
tellement précédé et élevé dans l'esprit

de son parti, que M,Brown, défait à South
Ontario, recommanda dans le Globe, à ses

amis de lui donner pour sucecssenr M.

Blake. Comme tous les hommes do mérite,
M. Blake est sans prétentions, et il ne von.
lut pas accepter un tel honneur. Ilsc
désista cn faveur de M. A. MeKenzie aux

Communes, et de M. MeKellar à Toronto.
En deux sessions, M. Blake, avant fait

ss preuves, M. MekKollar, avec un rare
désintéresserrent, lui céda sa charge dans
le parlement d’Ontario, et 1» plier A Ia

tête de l'Opposition. Jamais parti na fut

mieux dirigé et plus habilement représanté
que le parti réformiste par M. Blk
En chambre, M. Blake oxcell+ A disen-

ter les questions:épineuzce, ct sa mâle élo-

quence rappelle les joura nû son père su

faisait entendre dans l'ancien parlement.
Le chancelier Blake était regardé commele
plus célèbre orateur de sa génération, et
avec le temps'et l'expérience, eon fils ne
lui en cèdera guère.

M. Blake est premier ministre cu Prési-
dent du Conseil sans portefeuille, do sorte
que la proviuee aura six ministres sans
augmenter ges dépenses,

M. McKenzie, le nouve:n trésorier, à

été 6lu député de Middlesex eu mars dor-

nier, ct il représente, depuis 1834, le com-

té de Lambton qui l'a envoyé aux Commu-
nes cn 1867. Commo ehef du parti réfor-
miste à Ottawa, M. MeKenzis a succédé à
M. Brown en 1867.

Né en Eoosse, où il regut une très bonne
éducation, M. MoKenzie étibli en Haut- pae toujoarsÀ trouver dan Ja seconde, on Canada daring entreprenonr-magon et oxé- |

  
 

C'est probable-
went lo seul membre de li classe ouvrière
qui soit &i bien parvenu en Canada.

M. McKenzie est un homme d'énergie,
ua lutteur infasiguble, clairvoyant, ayant
toujours en réserve quelques traits pour

ses adversaires, Jamais il n'est eu peine

de ripostur ou de citer des faits pour écra-
ser ses agsaillants, L'Opprsition d'Ontario

ns pouvait avoir un meilleur chef de file

daus les Comgiunes. M. MoKonzie est du

bois avee lequel on fuit les véritables hom-
mes d'état hoanêtzs, conssiencieux, capa-

bles tk convaineus.
M, MeKellar, commissaire de l'ugricul-

ture ct des travaux publics, est un mar-

chand de Chatham, I entra dans le par-

lement du Canada-Uni, ity a plusieurs

annérs, comme député de Kent, mais en

1807, il fut défait pour les Communes par

M. Stophenson, Quelques jours après,

les élet ours d'un nouvetu comté voisin,

celui de Bothwell, l'élisaiont au parlement

d'Ontario. A Toronto, M. McKellar a
été, pendant les deux premiores sessions,

chief des réformistes,
M, MeKallar est un jouteur dévoué et

un bomme de convictions : toujours il a

lutté vaillumment dans les rangy de son

prrti ; on le trouve continuellement sur le
brèche, et il déploie beaucoup d'habileté

dns la lutte,
AM. (rook procureur-général, vient

d'entror au parlement d'Ontario où les
électaurs de Toronto-l£st l'out élu aux der-
nières éluetions, C'est un avocat distingué
dont le nomfiznre souvent à côté de ceux

de MM. 5 H, Cameron, M. Ü. Cinneron et

Bike. Les nouveaux ministériels ont
fait un ban ehoix en lui confit la charge

da procureur-général pour luquelle il est

 

éminemmout qualifié.

M, Scott, commissaire des terres de la

Couronne, représents la cité d'Ottiwa où

il pratique la profession d'avocat.

Elu en TSUT et en 1ISTI, M. Seott était

vdé eninme UN consery tour, et, Cotte

année, ileut l'honneur d'être nommé sans

 

opposition or tar du Ty nouvelle elunnbre.

Ine faut pos '¢tonner de le voir tourner

15 des à 2. Hantiocld MoDonald qui l'avait

d 1: présidence, car M. Feutt est en-

 

tholigue, et, depuis plusieurs miois, une ul-

liane: so forme entre les réformistes et les

catholiguns, et pour porter un coup à
ectte allisnes que M, Se Donald, guidé par

ure, propose M. Scott pour

Ja charge d'orateur, espérant que l'opposi-
tion suede Mais M.

Blakequin'escpas ni invins rusé ni moins

habile que DL JS, MePonald, le frusta de
sou attente, en ceceptent la nominstion de

3 itant le gouvernement

   

le. CULT

rait un autre nom.

 

 
. Scott et en félie

du l'ivoir choisi, Jin donnant au porte-

feuille à M. Scott, M. Blake re

ct la |

  

serre l’u-

¢ etho-  union vetr: von pt

ligue.
M. Go, le sccrétaire provincial, à pris

sort nssez active aux derniers débats,     

 

mais nous N: CONBUISSONS pas Assez ses an-
iécédents pour en parler longuement.

L'Hon. J. G. Curris, qui remplace M.
Scott comme orsteur, cest un sncien mem-

bre Qu Conseil Légishitif d'avant la con-
Lorsque lus sénateurs furent

mais, cette

fédéretion.

choisis, cn le Iuisss de côté,

année, il ext revenu sur la scène en se fai-

saut élire à Wellund. Les réformistes de
6: comté se préparent à l'envoyer sux

Communes l’unnés prochaine,
M. Currie est un homme de convictions

et un discoureur très vif. Dans les dis-
cussions de la semaine dernière, il a verte-

ment taned M. J. 8. McDonald et 11 con-

lition.

M. Currix x été nommé orateur suns

opposition sur proposition de M. Blake, et
a regu les félicitations de M. JS. Me-

Donald.

On pense que tous les nouveaux minis-
tres seront réélus par acclamation.

etmene

HÔUVELLES CANADIENNES.
Québoc, 23 déc—Voici dans quels termes

l'Irénement anuonce le changement complet
du Canadien:

Lo Mercury et le Chronicle annonce que le
Canadien change de propriétaire,
La nouvelle est exacte: une promesse de

vente a été signée et le 15 janvier les MM.
Evanturel seretireront de Ia direction du jour-
naï ministériel.
—Mercredi soir, M, Lucien Turcotte a donné

une conférence à la salle de In Société Litté-
raire ot Historique rue Ste. Anne, sur la Science
ister que,
—I1 y avait une vingtaine de plaintes à la

police contre des propriétaires qui laissent des
ulaçons euspendus aux gouttières des maisons,

—Mercredi, vers midi, le fea s'est déclaré
dans le bureau du shérif du Palais de Justice.
Etvint immédiatement, sans dommiuges, par les
employés de Ia Cour.

Sorel, 32 Dec—Vurs quatre heures de I'a-
près-midi, suncedi dernier, dit le Courrier de
Sorel, une bruyante bagarre s'éleva sur la place
du marché, Un nommé Dominique Ducharme,
de Lanoraie, sous l'influence alcoolique, étant
A faire le tapage duns une boutique du voisina-
ge, le chef de police Mountain s’y rendit pour
opérer son arrestation, Maitre Dominique n'est
pas un agneau qui se laisse tondre facilement;
grand gaillard plein Ge vigueur et de courage,
il défend vaillaimment sa liberté, et sa cause
tonvant ds sympathics daus Ia foule, plusicurs
de nos forts-à-bras sorellois sc rangent sous son
drapeau.

C'est le signal d'une melée générale, et police
ct populace, enlaces ensemble dans un pele-
mele uffreux de près d'une centaine de person-
nes, s'administre de vigoureuses taloches. La
confusion devient telle que notre héros, ne dis-
tinguant plus ses défenseurs, dirigeses plus ru-
des coups contre eux; cesta cette regrettable
erreur que M. W. Lamère doit, diton, tn vi-
goureux coup-de-poing sur le nez qui ade suite
refroidi son zéle pour Fopprimé!............ .
Résultat: beaucoup d'écorchés mais personne
de tué ! Ducharme a été condamné hier par M.
le Coroner Turcotte 3 84 d'amende ou 15 jours
de prison.
—Trois hommes de l'équipage du British

Queen, Robert Irwin, Frank Garduer et Frank
Werwker, arretés pour vagabondage dans la soi-
rée de lundi, par Ie chef de Police, ont été con-
dainnéshier, pur le meme magistrat, chacun à
$1 d'amende. Il parait que ces trois messieurs
s'étaient emparés du trottoir sur la Rue du Roi,
et insultaient les passants des deux sexes qui
venaient à leur portée. Les quatre équipages
d’outre-mer que ln glace a rotenus dans notre
port ne paraissent pas etre une heureuse acquis
sition pour Sorel. Ces loups de mer deviennent
Ia terreur du beau sexe qui n'ose plus circuler
dans les rues après la ohute du jour.

Sherbrooke, 22 déc—Il y a eu lundi huit

   
 

  

 
 

jours, dit lo Pionnier de Sherbrooke, à Waterloo,
une plainte s été faite sous serment, devant le
Magistrat de District, alléguant que le ler no-
vembre dernier, une jeune fille de 18 ans, nem.
mée Charlotte Gervais, de Shefford, était morte
sous dos circonstances extraordinaires. ‘Le
Coroner ayant été notifié dounn ordre d’exbu-
mer le corps, afin de procéder ; l'enquite. On
se mit à l'ouvrage, mais on découvrit bientôt
que le cercucil était video : le corps de la jeune
lle avait été enlevé. On attribue cet acte à
des étudiants en médecine. Cette jeune fille
était sujette à des attaques d'ôpilepsie. On
assure que 6es parents ne sauraient (tro soup
Çonnés.
—Lundi dernier, à Sherbrooke, MM. Henry

H. Brown et J. A. Camirand,tous deuxde cette
ville, étaicat admis à la pratique, comme ava-
cats, après avoir aubi un examen satisfaisant;
MM. Paddon, Hurd et Brooks Sanborn, séna-

teur pour la division Wellington, étaient aussi
admis, le meme jour. » l'étude du cette profus-
sion.

8t. Boniface, 7-—II cst rumour quele
parlement provincial va cire convoqué pour la
première où seconde semaine de janvier
—Le ler de ce +:- v1 délégués des comtés

anglais se sont pre tés chez Son Excellence
avec les résolutions schultz Mulvey, Le gou-
verneur, leur & répondu comme il devait en
leur donnant une petite instruction familière
sur la constitution anglaise.—[Métis.)

_-_ .

De droite et de gauche.
 

Le nombre total de vaisseaux marchands
naviguant sous le pavillon anglais estde 37,687,
dont 3,796 sont des bateaux à vapeur. Cette
immense flotte jauge 7,149,734 tonneaux,

Ann
Ruskin a fait don d'une somme de 525,000 à

l'Université d'Oxford et dont l'intéret servira à
payer un professeur de dessin.

ane
Mde Catacazy prend tous les matins un bain

de cremo parfumée et de jus de coco,

~~
Le rédacteur du Press, de Mencsha, Wis., dit

que jamais de sa vie il n'a 616 aussi surpris que
lorsqu'il à rencontré dernièrement en chassant
dans la foret aux environs de ce village, deux
jennes demoiselles avec chacune un fusil de
chasse sur l'épaule et la gibecière bien garnie.
—Nos deux sport féminins n’en paraissaient

pas Aleur coup d'essai, car elles lui iudiquè-

rent les taillis où la perdrix abondait.

nan

Mde Conneau, la femme du médecin de Na-

poléon, est obligée de chanter dansles concerts

pour vivre. Elle n en du suceès à Amsterdam
ct à Londres.

a
Une jeune princesse russe vient de faire son

début comme prima donnaà l'opéra italien de

Moscou. Son nom patronymique est Enga-

Iytschewitch, mais elle a eu pitié de ceux qui

ne pourraient que difficilement se fomiliariser
avec cette consonnance slavonne, en adoptant
le nom plus mélodieux d’Angelli.

Anne
Malgré la cabale des partisans de Verdi et

de Donizctti contre le Lohengrin, de Wagner,
il a eu un suceès éclatant à Bologne.

~~~
Le gouvernement français a accordé une

pension de S400 à Mde Martian de Bernardy,
dont le muri a sauvé le Louvre. Ses quatre
enfants reçoivent aussi chacun une pension

vingère de $120.
aan

Un employé du ministère dus affaires étran-
gères à Versailles, écrivait sous ln dictée du
comte de Rémusat:
— Le ministre commence une phrase par

Lord John Russell, et le scribe de s’eumpresser
d'écrire “ L'or jaune ruisselle”.

anne
Les deux tiers de la ville de Calais, Mu, ap-

partiennent à deux jolies jeunes filles.

ane

Sur les soixante-quatre sénateurs des Etats-

Unis, cinquante sont avocatx,

nan

La maison Tiffany & Cie, de New-York don-

ne $8,840 par année à unjeune français qu'elle

emploie pour fabriquer des camêes.

an

Un négociant de Cincinnati vient d’énouscr

la femme divorcée de son propre fils.
anne

Un ex-clerc d'avoué, devenu filou par suite

de malheurs de famille, se fait pincer dans un

appartement où il travaillait. La police arrive :

notre homme se réfugie dans des lieux—centin,

dans des cabinets, si vous aimez mieux.
—Qu'est ce que vousfaites-là ? demande l'u-

gent. LL. ; ;

—Monsieur !… je. je fais un inventaire.

~~
Une annonce assez amusante dans un janr-

nal d'Haïti : .

CHAPELLERIE.

Le soussigné à l'honueur de prévenir le pu-
blic qu'il vient de recevoir de Paris un magti-
fique assortiment de pussementerie cu tout
genre, tel que: épaulettes de tout grade ct de
toute qualité,—chapeauxretapés, dont la coupe
à été prise sur celle des chapeaux de Thiers,
de Canrobert ct de MacMahon,etc, etc.

~~
La grève des plombiers ct des tuiliers à

Rouen s’est terminée par une augmentation de
gages de cinquante centimes par jour. Ils re-
çoivent à présent cinq francs pour leur travail
quotidien.

nan

Le sculpteur Eizel, de Milan, a terminé le
modèle du monument en bronze doré et argen-
tô qui doit etre érigé à Rome en commémora-
tion du jubilé pontifical.

nan

Le capitaine Burton, le célèbre voyogeur, re-
vient d'Afrique avec une collection de crines ct
de squelettes parmi lesquels se trouve nn sqne.
Jette de géant de 11 pieds de haut.

AAA

Il n’est plus de mode pour une jeune fille de
rendre les présents qu'elle à reçus de son fiancé
lersque l’engagement est rompu. Elle peut
même garderl'anneau de fiancailles comme un
trophée de sa victoire.

nan

Une dame de Newburyport, Mass, a gagné
en donze ans, avec sa machine 3 coudre, $8,-
018.25,

An

Le champ de bataille de Manassas a étô ven-
du dernièrement à raison de S8 l'acre.

A

A sn première représentation à Moscou, Ae-
lina Patti n été rappelée vingt-deux fois.

Ann

Edouard Gassier, le far:eux baryton, est mort
du vomito, dimanche de:nier, à la Havane, 11
est nû en 1823 ct est sorti du Conservatoire en
1844 avec le premier prix d'opéra.

  
 

nan
L'individu qui assiste comme témoin à la

destruction des vieux billets de banque bons
du gouvernement, timbres-poste, ete, à Wash-
ington, recoit $500 chaque fois qu’il voit le
feu réduiro en cendres des monceuaux de cos
précieux chiffons.

~~

—ZEutre fedérés, retour de Brest. — Dialogue
de comptoir:
—Parlez-moi des généraux de la Commune,

c’étaient d'autres hommes que tous vos géné!
raux de l'empire. Ainsi, jai vu Bergeret lni-
meme boire quatre litres de vin à ia régalade
sans etre ému. Dites donc au maréchal Mne-
Mahon ou au général Ladmirault d'en faire au-
Autant. Ils canneront, c'est sûr.

aan

-—Nous lisons dans un journal parisien:
—Encore un mariage: Une belle personne

chante à rondro jalouse les déesses de l’Opôra :
un jeuno homme l'écoute, et il pense quo tant
d'harmonie ne peut sortir quo d’uno belle âmo,
Le jeune hommo à 30 millions, dit-on, il est
banqaier,il est aimable, quoiquo millionnaire,
Lujeune fille est Américaine, ello ort. recher.
chée à Paris pour sa bonne grâce ct sua talent.
C’est la sœur do In charmante marquise de Chasssloup-Laubat, Mile Alico Pilié. Voilà des

 

millions qui ont do l'esprit et ne font pus faus-
se route, comme tant d'autres.

Ana

—Voulez-vous que toules enfants apparte-
nant à la classe pauvre de Paris no sachent ni
lire ni écrire? demandait l'autre jour uu af
freux réactionnaire.
—Co ne serait peut-itre pas un si grand

malt répondit un non moins horrible réaction-
naire.
—Eh bient reprit le premier, décrétes I'ins-

truction publique obligatoire : dès l'instant où
les Pariviens seront forcés de par la loi d’en-
voyer leurs enfants à l’école, ils s’empresse-
ront de les garder chez eux, par esprit d'oppo-
sition.

Lana

Un excentrique millionnaire de Valparaiso
vient do léguer $100.000 pour la construction
d'une église, S200,009 pour un théâtre, $300,-
000 pour une bibliothèque publique, $10,000 A
In femme de la vill. qui a mis au monde le
plus grand nombre enfants c¢t $5,000 3 la
jeunefille la plus m.. 1 te dans ses goQts tout
en vivant daus le moude.

PSP

Une dame de Bologus à envoyé un cartel au
rédacteur d'un journal humoristique qui, deux
fois de suite, s’est occupé des affaires de sa vie
privée, Les témoins de cette dame ont reçu
l'ordre formel d'accepter le ducl à n'importe
quelle arme.

An
Le Nivernais ne produit pas que des bœufs

gras, comme vousl'allez voir.
Un cultivateur aisé venait de perdre sa fem-

me. Un marchand de bric-à-brac, exploitant
sa douleur, lui vend deux statuettes pour le
monument qui doit les réunir, lui et son épouse
tant regrettée. C'était un Apollon du Belvé-
dère et une Vénus Callipyge.

L'adjoint qui passait par là trouve Ia chose
un peu décolletée. Il cssnie, mais en vain, de
faire comprendre au bonhomme que ce n’est
pas là le lieu d'une telle exhibition.
—C’est pourtant bien beau, disait le veuf in-

consolable ; mais si vous I'exigez absolument,
je ferai retrencher ce qui ne vous convientpas.

Monsieur le curé survient, on le prend pour
arbitre.
—On peut tout arranger, dit le saint homme,

Un peu de ciment romain pourfaire une péle-
rine à la décsse et un caleçon au dieu païen, ..
Par ce moyen ingénieux, nons parerons aux
susceptibilités de la décenceet de la morale re-

ligicuse.
Qu'en pensez-vous ?
Cuei se passait, il y a quinze jours, dans une

ville voisine de Nevers, une des places qui fu-
rent cédées aux calvinistes en 1570.

 

COMMERCE.

PURES LAINE

Grande vente de FLANELLES

Chez +4, CARMSLEY.

Flntille Rouge 2 bon marché (Pure Lane.)
0“ “

es mam aa

  Blanche “
« Jaune *
" De Gofit “
“ Du Canada + .

SNS, CARSL EY.

“lanelles garantie "tre pure L'une, ;
“lanelles à bon marché (pure luna) aujourd'hui.

do do du demain

de do da chaque jour

dv da don chaque jour
de la semaine

Les marchands de Nouvenutés devralent nebe-

ter leurs Klanelles À cette vente. -

Les Colporteurs aevraient acheter leurs Fianel-

les

à

cette grande vente. ,

C'est un grand bénéilee quo de gugner de dd We

Ce

1 elle de 15 à 56.
Une bonne Flanelle forte et pesante, blanche, à

Lets,
Flunelle Rouge de 19 à 50e.
Un escompte libéral sers ncaordé av commerce

ot aux institutions charitables. ;
#4"Hätez-vous de venir visiter le Dôpartement
des Fhineiles

2, CARSLE

NOUVEAUT. POUR ROBES.

Nos prix réduits font disparaitre rapldemnent

nos Nouveautés pour Mobcs, ;

Unie oportupité semblable n’a Jamais été offerte

au public de Montrésl.
Nosétofles à 15 conts valent 50 cts dans les mu-

gnsins où l’on tult crédit.

S. CARSLEY, 305, I2ue Notre-Dame,
20 janvier1871, a-271

—

  

  

  

 

   
sug, Rue Notre-Dame.

 

FONDE EN 1319.

4IRANDE VENTE DK NOUVEAU-
HO TLS ORIENTALES, EN LAINES,
Au Magusin de Nouventtés, 124, tue Notre-Dame
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SIFPANCOS XAVIER.

Le planci-dessus représente la position du Maga-
sin de Nouveautés Orientules, la tache noire indique
le magnsin

EXAMINEZ LES PRIX CI-DESSOUS :
Tapis, 13} ets.; Flanelle Rouge pure Laine, 16 cts;

Bon Coton Blanc, 7 cts.; Wincey 27 pouces de lasge,

10 cts. la verge; Pinid pour Robes, 10 ets,; l'Ianellen

de Fantaisie, pure laine, 25 cts; Mérino Français
du toutes les couleurs, 40 eis,

Un splendirle assortimont d'Ptoffes pour Robes,
Unies, de Goût, Rayéos, Satinées, Drop Impérial
do toutes les couleurs et qualités, Châles, Couver-

tures, Flanetles, ete,
 

ft" VRNEZ NOUR FAIRER UNE VISITE DE

BONNE HEURF,
A. A. MERPHT,

21, Rue Notre-Dame.

Montréal, 28 Sept. 1874, na-269

JHEMIN pr FER D'EMBRANCHE-
J MENT

  

De

MONTRÉAL ET OTTAWA.

AVIS est par les présentes donné, que par ordre

du Murenu des Directeurs de nette Compagnie, les

Livres des Actions seront ouverts VENDREDI,le
er Décembre 1871, aux endroits sulvants :

A MONTREAL,à la Banque Ontarlo.

A OTTAWA, au Bureau d'Edysud MeGillivray,
Ecuter.

A ALEXANDRIEF, au Bureau da D, A. MaePn.

nald, Ecuter, M. P.

Parordre,

W, BRISTOW,

Secrétaire de lu Clio, Chemin de Fer de M, & 0,
27 nov, ba-l8,

LE BEAUME DE HOREHOUND 2
CHERRY est le meilleur Remôde connu

pour ln Toux, lex Rhomes, Irtitations de la Gorgo
oi toutes les Masadies de Pouions et de Ia Gorge.

Une bouteille gudtirs un Rhume ordinalre.

Vendu par bouteilles de 250, Be, et $1.00,

Prérairé nt vondu par
RICHMONDSPENCER,

Chimiste, Coin des Ftues McQI et Notre-Dame.
ei Telor Mel, "1-2

A

  

Teme ee

[LIBRAIRIE MUSICA LE DE
PETERS composée de QUINZE V rodo ML ux of poor FA LE VOLUMES

SUPERBES PRÉSENTS
COLLECTION VOCALE,

SHINING LIGHTE—Un m
musique sacrée,
HKARTH AND HODE, FIRESIANI DE ECHUI.AND SWEET SOUNDS. —Trois volumesChants faciles de Webster, Persley,eto, °FEUILLE D'OR—Volutmeu I et II. Deux voitmes avec tous led Chants de Wii, 8, Hay, 7PRICELESS GEMS—Spleudide collestion de
Batiades par Wallace, Thomas, Keller, ete, eye ’

 

agnliique choix de

 

COLLECTION INSTRUMENTALE
FAIRLY FINGERS MAGIC CIRCLE,o >, AT 5 FE ANYOUNG PIANIST,—Trots volumes de Mer
ceaux fuclles pour les commençants,
PEARL DROPS AND MUSICAL RECREA-
J'IONS—Musique d: Danse. Deux collections
sans difficultés.

PLEABSANT MEMORIES.—Une collection «do
Morceaux cholsts de Wyman, Mack, Dressler, ge,GOLDEN CHIMES—Une colicetlon de Musique
brillante de Charles Kinkel.,

BRILLIANT GEMS—Une collection de Mor-
ceaux de Vilbré, Allard, l’acher, Kinkel,ete,
Prix, $2.50 le volume élfgammeont rellé en toi

et doré sur tranche. $2.00, rel Sa cote
broché. S'adrosser à 5200 reliure dimple. #13.

3. 1, PISTERS,
891, Broadway, New-York.

Nous appolons particulièrem " ;notre collection “RHI OPERAATHot qui
renferme une magnifique collectionde plus di cont
magultiques Chants "Opéra, Prix: $5, roljur.
toile et doré sur tranche. Prix du commoree, $1 ‘

11 décembre. awn
———

S150.00C0.00

 

 

GRAND CONCERT ET LOTERIE

Dans le but de Venir en Aide à

L'HOPITAL DE LA MERCI DE OMAHS,
DONNER SOUS LES AUSPICES DiS

SŒURS DE LA MISERICORDE,
de) JANVIER 1873, à la Mfatson d'Opér

Redick, à Omaha. * Bp

$150,000.00 en I'rix payd Angont Comptant.

 

PLUS HAUT PRIX: $30,000 EN OF,

Ballets: 83 chaque, ou 2 Billets pour 85
Les Journaux d'Omuaha seront envoyds gratis.

On demande des Agents.

Potir tes détails s'adresser à

PATTEE & GARDINER,
Directeurs, Omcha, Neb,

2 nov, em-là

JA QUESTION SUIVANTE EST
continuellement posée, Pourquoi TELEX IR

COMPOSE DE PHOSPHATES ET CALISAYA
du br. WHEELER guérit-ll un si grand nombre
de maladies? La vailson est que les maladies de
langueur de quelque nature que ce soit sont In suit
de l'apauvrissement du sang et d'une nutrition
anormale qui ont leur origine dans la dysper sie.
Quand Ia digestion est Inenuspléte et 1; milation
Imparfalte I en résulte un appauvrissement du
sang, une dégéndérescence des tissus et nne maladis
des organes vitaux tels que le cœur, les poumons,
1e foie et les rognons.  L'élixir du Dr. Wheeler est
Un spécifique excellent contre cette terrible mulu-
dle de la dyspepsie, 11 donne du ton et de la vitalit“
aux membranes inuquetses de l'estomac en lui
donnant une quantité suilisante de Jus gastrique
pour faciliter la digestion. Une restoration des
organes de tout lo corps s'ensuit, ot tonJo systéme
nerveux et musculaire en reçoit Une! of {une
Énergie nouvelles, |

Aven LLE & MORICE,
No. 344,— RUE NOTRE-DAME—No. 244

Seuls Agents au Canada pour ln LIiguEUR

HYGIÉNIQUE et sans pareille, dite

GBIEINEDICUIN HE,

fabriquée par les

Hoïnes Dénédicting de Fécump, France.
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Imyportations direetes deproduits Français :

EAT-DE-VIE, CHAMPAGNE, SAU NE, Crane,
FRUITS €L CONSERVES ALIMENTAIRES

Ere, Ere, Etc.

  

 

Août 1871 erm—25

ÛOMPAGNIEMANUFACTURIERE
de Montréal, 97, Rue St. François-Xavler

Montréal, P. Q.

 

 
Queersser Général pour tes droits de brevets [our los

Æäuts- Unis et le Canals,
 

ON DEMANDE des HOMMESet des FEMMES
comme Agents pour de nouvelles Inventions do la
plus grande utilité,
s'adresser, avee timbre sous enveloppe, À ia

Compagnie Manufacturière de Montréal, Bureae
de Poste, Boîte 6274, Montréal,
On achôte et on vend les droits de Brevets.
août crm—qo—heb—22

MonsTEUR GAGNON. 7
VOITUIRIIIT,

Coin des RUES WOLFE & ROBIN
(AU HAUT DE LA RUE WOLFIS,)

OFFRE EN VENTE

D'EXCELLENTES VOITURES D'HIVER
 

M, GAGNON ne eralnt pas la Compstion, quan
à SES PRIX, ILS SONT PLUS BAS

que partout ailleur,
M, GAGNON Invite les familles ayant besoin de

de VOITURES POUR L'HIVER de lui rendre visite

et voir ce qu'il ya en Magnelu avant de comman-
der ailleurs,

F-Ee raypoler que C’est au haut de Rue Wolle

faubourg Québec, en de ça dc la Rue Robin. 
*

 

_ 21 nov. fm-Il

parque “UNION” DU Bas.
CANADA.

AVIS.

Avis est Par les présontes dopuné que le Jive.

dende ordinaire de QUATRE pur cent sure C'a-

pitalde cette Banque à été déclaré pour les BX

mois eourant, et sera payable au Bureau prineipat

et aux succursales, le DEUXIEME jourdo JAN-
VIER prochain,

1.06 livres de transport seront fermés du It au

30 déeamrre prochain ces deux jours Inclus,

Paz ordre du Bureau,

P. MACEWEN,

Oulssior.
Quéhee, 28 nov, 1870, 08-18,

C-C-C OU CELEBRE CORDIAL
CARMINATIF pour la Dentitiop

des Enfants, Diarrhée, Dyssenterie, Convulsions,
perte de Sommeil et toutes ler muladies nerveuses

auxquelles les enfauts sontstijets,

 

 
L’action entmante doe cette préparation n’est pas

duo à l'Opium, remède qui, lorsqu'on on fait un

trop fréquent sage, est de nature À détériorer lu

santé de l'enfant.
lj'ofiet qu CÉLÈRRE CORDIAL CARMINATIP n'est

pas de fatre dormir l'enfant, mals au contraire, de

soulager les douleurs of jar conséquent de pro
dutre un sommeil naturel,
Eu vente chez tons les Pharronelons et Mar

chiands de la Campogne
 

Prix: 3 Cents la Bouteille.

DEVINS & BULTON,
sstie de Pharmacie de Montréal

2 août 1371, an?

s zxues chaque tatin par Express de Balipror
Hultres an ecnistres et en boîtes nn No, 60, BUM
STE, CATPRERINE,
Faites en l'essai ai vous trouverez In grande différ

rance qui exiute entro ion Huitres fraiches que ren-

ferment nos boîtes et calles placées «dans l'eau salée

et qui ont été Jusqu'à présent oflortes en vons AU

Fublie de Montréal

 

VITRES! HUITRES!HUTTRES

PETER CAVALO,
Marchand d’Huitres.

20, Rue Sie: Catherina.

P. 8.—On expôitio les hnitres dans loutes las pa 
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Vingtième Année—No. 38 Samedi, 23 Decembre, 1871

NOUVELLES LOCALES. | DEPECHESDU SOIR. fortespluiesdonstoutl'état, ot partout les fils NAISSANCE ; DEMANDES. | ANNONCES DIVERSES. VENTES PAR ENCAN.

accipest —Hler matin, un cheval Attelé à

traineau chargé de pierres, gest brisé une

w bo en tombant. Le pauvre animalest resté

Jam heures itondu dans la rue, co n'est qu'aut

boutde ce temps qu'il a été enlevé daus un

fourgon.
;

wa mancuhs.—L plus grand» animation ré-

ei hier dans nos imarchés, les acheteurs

eut nombreux; et tous les mvarehands admi-

Clement approvisionnés,

couèrz—Le coroner Jones a tenn dans Ua.

ea jdi d'hier, une enquete sur le cadavre

roger) Desjardins, qui a ôté écrnsd par une

tive, a Ia Pointe St Charles.

Ë DE MONTÉAL—Seéutiee du 9
Leerésidence de M. Chs, Filiatrault,
deV2Lecture et adoption dit rapport de
Ne nce précédente.

ancePE M. P. Cartier sur le * Cancer

de PUterus " est à l'ordre du jour. -
A. le président félicite le conférencior sur son

david qui brille autent parses recherch# sû-

jeunes que por son style élégant, LL

" I” Lauro que. sucondé de M, Desonies, pro-

pose que dus remerciments soient votés à M.

at ensuitis les rapporis de MM. lo see

aire trésori rutle bibliothécaire de 1 Institut
Cre ce - area“dical sortant de charge. ;

stidical& par M. Lalonde, s:condé par M.
‘ Pb qu’à la prochnine seance la discne-

on suivants ait livu; * Dans l'inflammation

fs laudes lymphatiques de l'anus pendant Ju

rem ère périod: duit-on employer kes émol-

lents où les astringents?” M, Luloude s'ins-

crit pour tes éruollients et M, Lachapelle pour

vs hstringents—Adopté.

! SEL, 5 Demers, secondé par M, Coulombe,

propose que M. Héruux soit pris de venir faire

de conference a la prochame séance de lus.

itut Médical. ; ; _.,

© La séance est ensuite levée par M. lo prési-

dent.

promi

5. LACHAPELLE,
Sec-Archiviste.

GOCIÉTÉ MÉDICALE DE MONTRÉAL—Séauce du

44 décembre 1871,—Présidenee du De. 3, W.

Mount. ;
Utticiers présents:

bruncau, A. Dugis. C.

Drs. A. B. Laroeque, O.
Dubuc, A. Bicurd, ti

rorèseverbul de lu précédente séance cst

  
Le seurétaire donne communication dati:

lettre du Dr. 8. A. Longtin, par laquelle il

demande son admission commu membre actif.

Le Dr. A. Dugas donne avis qu il proposera

à lu prochaine scance l'admission comme metn-

bres actifs des Drs. Léandre Lefbvre, de La-

chine, B-audet, du Montréal et S, A. Longtin,

deDB. Plante donne uvis qu'il prupo-

sora le Dr, Jus, Lanctot, de St. Philippe. _

Le Dr. LAL Li Desjardins don: uvis qu'il

proposers 1 TA de ul oltite-

cux-Frembles et A. Luvamée, de Montréal, ;

La discussion sur by va_cin soulevée i la sti

te du la lecture du Dr O, Bruneau sur ce sujet,

est à Ford.e du jous, Les Dr À. B. Larocque,

F. Brossvau, P. LL. Plant, A. Dugas, . Dubuc,

A, Déchamps, L. A. E, D-sjardins, G. Grenier,

J. W. Mount A. Ricard, O. Brunçau y preancat

part. Le Dr G. Grenier ayaut proposé avant de

clore la discussion d: voter Certains résolu-

tions relativement au viens vaccin, De sujetost

renvoyé à la prochaino seance,
Le Dr 0. Branouu {ait quelque -cemurques

ar l'établiss-m-nut d'un Barcan de sististiquos

pour la ville,
L: De A, B. Lacveque annones pour la pro.

chain: seance UL il sur cette questica,

Et la séance est hove,

Un GrouGEs GRENIER,

5

 

 

   

  

  

   

3. M.

 

  

NNCE DE GALLES.—Ayant
elle que lu prince de

CONFALESCENCE DU
appris la boune n   

  

  

 

Galles était en pleine convalescence ot que la
su jou des réjouissances publiques était

terminée, fu maison J Lefort et Cie, s'est
décidée à faire vendre par voie d'encan un
grand assortiment de bijoux, Inoutres, dia-
Hunts, ete, pour pouvoir faciliter les parents à
manifzstor leur bonheur en faisant des cadeaux
bon marche à leurs cufants,
Ou ne paie rico pour cutrer,
Voir l'annonce.

 ilales Purgatives de Parson.—Lranilieur re-
Hilal feat Foudces Condition de ke Cavs

de Sheridan, pour les chevaux, Cet?

ture à l'ombre observée par J. 4.
nufeeturice Opticien, No, 26, Rue

  

  
Nonte-Dats

Motutréal, 29 Décembre [71

vars A0, Thr, £2AL uhirs, BM,

 

2. 12. LEN

Moisi, Minimum, Moyenne.

15.05 0-13 1.05

Cor {vante Baromètre Anéroîde:

Yu, lp, 6 pan,

30.39 30.71 39,79

-—….

PARLEakai cROVINCIAL
Québec, 22 die.

La chambre se rérinit à 3.20.
M. CHAUVEAUattire l'attention de Ia cham-

bre sur un articl+ diffamatoire publié dans in
“ation, du St, Iyacinthe, et dans lequel on ac-
«use M. Gendron, le député de Bagot, d'avoir
changé le sens d'une pétition dans ie but d'ub-
tenir la passation du bill du chemin de fer de
Philipsburg, Farnham et Yamaska, IF n'en fera
pas une question de privilege, mais il protste
contre l'insulte faite à la chambre dans Ia per-
sonne de un de ses membres,

ML JOLY dit que le gouvernement x: mon-
tee bien susceptible à propos d'un ‘article con-
tre un des siens, quand les journaux ministé-
125 Out Accusé Le députô de Montmagny d'a-
voir réuni la foule pour créer une émeutr dans
In chambre le soir des débats sur le rapport dit
comité des élections sur la pétition de M. D£ry.
Le gouvernement na pas parlé alors de pri

vilégus foules aux picds.
lH donne ensuite un résumé de ce que In pyes-

fe avait dit d ce sujet
M. BELLEROSEdit qu'il n'y a pas de com-

pardison à établir entre les deux cas,
I regrette du voir qu'un professeur de l'Uni-

versité Laval, sur une simple rumeur, ait pu-
uid un tel article contre un homms nussi ho-
horable ct aussi intègre que M, Gendron, et il
espère qu’il forcera l'éditeur de retrancher ses
UVANCÉS,
M. GENDRON remercie le premier ministre

«t M, Bolleross d'avoir pris son parti.
In Chambre sait que ces accusations sont
pes et il forcera l'éditeur de lui rendre jus-
ive,

 

  

 
 

  

Les débats se prolongôr:nt sur ce sujet pen-
dant une heure,

M. CHAPLEAU attire l'attention de In cham-
le sûr un: pétition d'un certain employé de-
yandant qu'on lui paie des arrérages de salai-
14 pour services rendus avant l'ouverture du
“remier parlement, tandis qu’il était à Ottawa,
tt démontrant louvrage qu'il avait fait dans
différents départements.
, D'antres personnes dont les noms avaient
été omis sur le rapport du comité des contin-
Gents avaient aussi ndressé des petitions de co
Bz0rs à la chambre ct il espère quu leurs récla-
mylions seront reques avac la considération
qu'elles méritent,
M. BELLEROSE appuie ly demande des pé-

titionnaires,
M. HOLTOX s'oppose à ce que l'en présento

des pétitions pour appropriation à lu tin de la
session,
La pôtition est lua deux fois ct on donne

srdeo d'accorder l'indemnité demandée,
M, CHAUVEAU dépose sur la tablo le rap.

port de l'asile de Boauport et les informations
À 08 sujet ainst que le rapport des jusprotonre
des prisons. oo
On rapporte plusieurs bills du consuil légis-

lati et In chambro examine les amendement
qui ont été faits.
Le bill pour annexer une partie du comté do

B -Hechasso au comts do Québec subjt sa troi-
sIèm > lecture eb est ensuite rejeté par le con-
sil législatif,
La chambre lèvo la séance à G heures puisse
unit & 8 peur attendre In décision du conseil

sur cortains bills,
A 10 heures, la chambre s'ost ajournéo pour

te réunir demain à 11 houros

New-Haven, 21 déc.— Un train a oto jeté en
dehors de la voie sur le chemin de fer New-Ha-
von et Dirby. Plusicurs passagers ont été dan-
gereusement blessés,

Pittsburg, 21 déc—Uno dépec
Commercial, annonce qu'un violent incendie a
éclaté à Pleasentville et qu'une grande partis
du quartier commercial à été détruite, Le fou
origina dans l'Hôtel « New-York," qui est
complètement létrait, ainsi que plusieurs autres
hôtels,

Quarante familles sont sur le pavé.
Londres, 22 déc—Lo parlem

jusqu'au 6 février
Le comte de Beust le nouvean -ruinistre, re-

présentant l'Autriche, n présenté hier à Wind-sor, 845 lettres du créance à la Reins Victoria,
L'invéritrice Eugénie est arrivée hier à

Sonthampton v nant d'Espagne.
Onpropose d'ouvrir deslistes de ROuscTiptions

uationales, pour la reconstruction du Castel de
Warwick,
Sue Francisco, 21 déc.—Les derniers avis de

Chine mandent que l'Amiral Kollet est dange-
reusement malade à /fong-Kong.
Lu gouvernement doit envoyer 21 jeunes

filles en Amérique pour y recevoir l'éducation,
Vingt officiers de In frégate américaine Colo-

rado ct plusieurs autres étrangers out rendu
visite à Mikadoqui visitera prochainement le
Colorado vt assistera à une revue navale.

he spéciale au

rent est prorogé
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DEPECHES DE MINUIT.

1,524 TP AsiTTPOIT

 

LE NONCE DU PAPE A PARIS,

LE BUDGET AUTRICHIEN.

Incendie d'un wagon.

 

LA DEPECHE DE BISMARCK.

INONDATIONS EN CALIFORNIE.

EUROPE
 

Londres, 22°dée—Edward Law comte d'El-
le nborough, autrefois gouverneur général des
Inder, est mort hier soir à l’âge de 81 ans.
Le comte amiral Edward A, Ingleficld, a été

tomme attaché naval de la légation anglaise
i Washington,

Les pusse-ports,

Lond
donné av

  

 

2 déc—La légation américaine a
f 3 qu'il est à désirer que les américains

jui se proposent de visiter lu continent, s¢ mu.
nissent di: passe-ports,
Le mardi après Nocl sera observé comme

Jour de fete par la Bourse, et lu plupart des
marchés seront fermés,
La petite vérole fait da

ham,

 

  

ravages à Birming-

   

i hôpitaux spéciaux sont placés en qua-
net onopris d'autres précautions suni-

Le uones à yrapee « Davis,
Paris, 22 dév—Rimusat a fait des représen-

tations à Venosta, ministre italien des affaires
étrangeres, se plaignant du ton de la réponse
de Victor Emtmunucl à la demande du gouver-
nement français de rappeler le nonce du pape
de Paris.

tome, 22 déc—Le budget de l'armée a passé
en comité.

Le ministre de la guerre tout en convenant
qu'il faut maintenir une arméeeffective, décla-
re que 1 Italie n'a rien à craindre du côté de la
France parcequ'une politique aggressive est
contraire à ses iutérets,
Cupeudant quoiqu'il n'y ait aucun danger, il

vaut micux etre toujours prot pour la guerre.
Le Séuat s'est ajourné jusqu'après les fetes,
Lau Haye, 22 déc.—Les éviques catholiques

des Pay s ont adressé un mémorial au roi, le
priantde continuer la légation hollanduise au
Vatican,

     

Le budget autrichien,

Vienne, 22 déc—T'après un état fait sur les
ren cignements d'une personne digne de con-
flance, on pense quil y aura un surplus de
21,000,000 guilders dans les recettes sur les dé-
penses pour année au lien d'un déficit comme
on s'y attendait.

Paris, 22 déc —Le comité de l'assemblée a
rejeté la proposition de retourner à Paris,
L'assemblée a commencé aujourd'ui à débat-

tre le rapport du comité en faveur d'une impo-
sition d’un impôt sur le revenn, excepté sur ce
qui provivnt des rentes et des terres,

Les députés de la gauche sc prononcèrent en
faveur de l'impôt tandis que Thiers ct ceux de
In droite s'y opposèrent.

   

 

La dépêche da Blamarek.

La dernière dép/che de Bismarck à Von
Arnim excité de nouveau le couvrroux de la
presse française contre les allemands.

L'extrait suivant résume fidèlement l'eaprit
qui anime tous les journaux: Lesilence du
vaincu est In meilleure réponse qu'il puisse
fuire aux insultes du vainqueur; un océan de
sang nous sépare, nous saurons souffrir «t at-
tencre,

 

AMERIQUE,

Tncendie d'un wagon,

Ferrchaute, Indiana, 22 déc—Le wagon con-
contenant les malles, les paquets de l'express
et les bagages, n été détrnit par les flammes sur
le train du matin d'Indianopolis ici, de la ligne
Vancalia.

Le feu à pris par un po’le qui était dans le
wagon,
New-York, 22 déc.—Le juge Cardoso à lancé

un ordre du snisic-arr t aujourd'hui, dans le
procès intenté par Patrick Carroll, vi-devant
surintendant des marchés, pour le recouvre-
ment d'environ $14,000 qu'il prétend avoir
payô tandis qu'il occupait cette charge pour
Cpiceries, provisions, ete, fournis à Connolly.

L'ordre de saisic-arret a été accordé sous pré-
texte que Connolly avait voulu escroquer sea
dréanciers en cachant et disposant de Re8 pro.
priêté

Le général Sickles ct sn jeune épouse, ont
été reçus par un grand nombre de personnes, à
la quarantaine, aujourd’hui.
Le général dit qu’ila l'intention de retourner

en Espagne dans un mois ou six semaines,
11 dit qu'il est porteur de documents impor-

tants pour le département d'état relativement
À nos relations avec le gouvernement espagnol,
principalement sur ce qui so raftache 3 Cuba.g
H dit qu'il ne s'occupera pas de la guerre

que l'on doit foire aux préserits directeurs du
chemin de fer de I'Erié.

Little Rock, Ark, 22 déc-—A mesure que
les nouvelles nous arrivent de Lake Village,
l'excitation augmente parmi toutes les classes.
Les citoyens noirs ct blancs ont convoqué

une réunion publique à l'hôtel-de-ville à midi,
aujourd'hui.
Lo but de.cotto réunion est de consulterlo

gouverneur ct les autres autorités sur ce qu'il y
aura de micuie à faire,

St Thomas, 16, voie de la Havane, 723 déc--
Le stcemer International est arrivé d'Angleterre
et est parti pour la Jamaique pour poser le cû-
ble d'Aspinwall,
Le stcamer des Etats-Unis, Shmwmut, est ar-

rivé de Samana dans le byt du recruter son
équipage. ’
Le Foridiayant perdy fon hélice ext parti

pour New-York à la voile, le 14. ’
Le vaisseau de guerre espagnol Vasco de Nu-

nez suivit immédiatementle Forida,tira à pou-
dre, le héla ot examina ses papiers qu'il troaya
en yigle,

Lo fYarida continua ensuite sa route.
Les navires venant de New-York sont oblis

gés de rester douze jours en quarantaine,

 

   Lo stoamer Hassler est arrivé de Roston avec
le profossour Agassia, à son bord.

Inondations cn Californie.

San Francisco, 12 déc—Il ÿ à eu de très
 

Lestrains sont interrompus sur tous les che-
mins defer, et plusieurs endroits sont inondén,
La basse ville, à San Jos est entièrement

inondée et plusieurs maisons ont été emportées,
A Bacramenw la cruo des eaux est trés rae

pide,
Le ruisseau des l’'ommes da Terres a monté

de 29 pieds en 10 heures.
A San Francisco, depuis dimanche soir, lo!

volume d'eau qui est tombé est incaleulable.

CHE QUI SUITa paru dans notre

édition d'hier soir.
 

NOUVELLES LOCALES ;
FEUX DE CHRMINÉE.—Un nombre considérable

de faux de cheminée se sont déclarés duns ln
journée d'hier : À sept heures trois quarts au
No. 292, rue Visitation; à dix heures du soir,
au No, 115, rue l’unet ; et enfin à dix heures et
demie, an No. 17, rue Campeau,

 

TROUVÉ.—Nosdétectives ont actuellement vn
leur possession unc robe de voiture en pean de
chat sauvage; elle a été perdueil y u près de
douze mois. Le propriétaire pourra l'obtenir
en justifiant ses droits de possession.

TROP CONFIANT.—Un cultivateur de St. Au-
gustin, du nom de Ch. Dumoulin, est arrivé
cette nuit à Montréal, avec une lourde charge
de volatiles de toutos sortes, destinés à ulimen-
ter nos tables pendant la série des fetes dans
laquelle nous entrons, 7
Daus la matinée, fort satisfait de la vente, il

alla 8e reconforter dans une auberge voisine,
laissant la garde de sa voiture à un sicn ami
qui ne s'acquitta que fort mal de la surveil-
lance,

Quand Dumoulin, revint auprès de sa voiture,
il cut In douleur de constater la disparition
d'un sac contenant sept de ses plus beaux din-
des, et comme il poussait de hauts cris, un
commerçant de volailles lui annonça pour le
consoler qu'il avait vu cn effet, quelques ins-
tants auparavant, un individu s'approcher de
Ha voiture, et enlever un sac paraissant avoir
un certain poids. Ne songeant pas à un voi,
il avait laissé le ravisseur s'éloigner suns nulles
ment l’inquiéter,
Le phuvre Dumoulin alla conter 605 peines

à nos détectives, mais comme la découverte
d'un vol de ce genreest presque impossible, ils
ne purent que lui donner le salutaire conseil
d'etre plus prudentà l'avenir.

Geat£—Un cultivateur de Laprairie, du nom
de Brosseau, a été partieilement gelé dans lu
journée d'hier, Il revenait chez lui en voiture,
après avoir bu considérablement avec quelques
amis ; saisi par Ie sommeil del'ivresse, il s'un-
dortnit profondément. Son cheval, ne sentant
plus In main de son maître, sut retrouver cu-
peudant lo chemin de l'écurie. NH s'avreta de-
vant la maison de Brossean ; les domestiques
s'apprachorent alors de la voiture, voyant que
personne n'en descendait, et ils trouvèrent le
malheureux affrensement pâle et les membres
rigides. Ils lui prodiguèrent immédiatement
tous lus roins nécessaires ; an bout de quelques
minutes Brosseau reprenait ses sens. Aujour-
d'hui son état r'inspire plus aucuns crainte.

UCOCTO
COUR DE POLICE.

PHÉSIDRNCE DE SOM HON. LE JUUE BHÉHAU".

 

 

22 décuinbre.

ADMIS À CAUTION.

Heury Callagher. J. Bte. Gervais, Joseph
Richard et Eloic Roy, tous les quatre impli-
qués dans Ie vol de la monire de Jean Mathieu,
dont nous avons déjà fourni les détails, ont été
adinis à caution par Son Hon, le Juge Bréhaut,
Leurs cautions sont Andrew Callagher, et Frs,
Courcy, propriétaires,

Tls devront comparaître aux Sessions Tri-
mestriclles du mois de mars prochain,

YOL DOMESTIQUE.

Marcelline Dicaire, domestique de Mme veu-
ve Gauthier, rue Sherbrooke, se livrait depuis
quelque temps, dans la maison de ses maîtres,
à un pillage général. Lingerie, bijoux, provi-
sions, tout disparaissait comme par enchante-
ment. Une plainte adressée à Ir police mit fin
à ce petit commerce,des fouilles opérées dans
les molles de Marcelline, amenérent la décou-
verte d'urs quantité considérabled'objets volés,

Elle est condamné ce matin à quatre mois de
prison.

VENTE DE BOISSONS ALCOOLIQUES SANS LICENSE.

 

Son Hon. a renvoyé i mardi prochain sa dé.
cision dans la cause de Gaspard Mathieu, pour
vente de boissons alcooliques sans licence.

 

COUR DU RECORDER.

Vingt prisonniers ont comparu ce matin de-
vant Son Hon, le Recorder, sept sur ce nombre
ont été Acquittés.
Neuf ont payé l'amende qui leur était infli-

gée, les autres, à défaut de pnicment, ont été
envoyés en prison.

IVREYBE SIMPLE.

Arthur Moore, 31, journalier, ivre-mart dans
larue St, l'rLain, à six heures du soir, est
fransporté en voiture à la station par le cons-
table Brault, $1.25 ou huit jours de prison.

Godfroy Demers, viellard de soixante deux
ans, venant de St, Sauveur,un desfaubourgs de
Québec, est ramassé à quatre heures, ivre-mort
dans la rue St Lanrent. I avait un porte-mon-
naie fort bien garni; son arrestation l'empe-
che indubitablement d'etre dévalisé par quel-
que mauvais sujet. Il est condamné à SI d'a-
mende ou huit jours de prison.

François Xavier Payette, cultivateur des en-
virons, étendu fort tranquillement, ivre-mort
dans sa voiture, $1 ou huit jours.
James Holden, journali-r, ivre dans la rue

William, SL ou huit jours.
John Provost, journalier, ivre dutis la tne Sto

Marie, $1 ou huit jours.

LE DOASIER DES CHARRETIENS.

Un grand nombre de charretiers sont arretés
pour avoir enfreiut les règlements munici-
paux, tous sont nequittés : les uns parceque
c'est le premier délit qui lear est reproché, lus
autres, pareequ'ils savent adroitement rejeter
le blame sur le majtre qui les emploie,
Denis Mulheorns, 28, charreticr, rue McCord

pour n'avoir pas porté de numüro—Acquitté.
Michael Murphy, 30, meme délit—Acquitté.
Raphael Lajeuncsse, 25, charretier, rue Ste.

Joséphine,conduisant tn fourgon pour McFane,
n'a pas porté de nutnéro.
John Boylo, 30, charrctier,

meme délit, acquitté,
Thomas Allworth, 34, charretler, rue du Col-

lège, employé par MM. David et Joseph Tees,
meme délit acquitté,
Thomas Lapointe, 24, charretier, rue Cadieux

employé par M. James Goulden, meme délit.
Acquitté.

John Foley, 24, charretier, rue Ottawa, em-
ployé par M. George Portoous, momudélit. Ac-
quitté.
Jorcmiah Courtenay, 55, charretier, ruo Mur-

ray, arretô sur la plainte de Marie Courtenar,
pour iyresse et pérturbation de l’ordre, $1.50
ou dix jours.

Lonis Boucher, 28, charretier, ivre-moet rue
Montcalm, $1 ou huit jours.

Robert Murray, 27, charretier, ivre rue Ste
Catherine, $1.50 ou dix jours,

rue Canniog»

IVRESSE ET PERTURRATION DE L'ORDRE

Théophile Blouin, ébéniste, s'est permis,
étaht ivre, quelques éxcontricités dans l'atelier
dti il travaille, $1.50 ou dix jours,

lerro Gagnon, également ébéuiste, qui tua
vaille dans le memoatelier que lo précédent, à
partagé ses distractions, ®1.50 ou dix jours,
Thomas Ryan, journalier, est arreté ivre rue

Craig, au moment où Il avait avoc son charre-
tier qu'il refupait de payer, une discussion des
plus vives,

VAGABONDAGE.

John Thompson, voyageur, & été arrctà par
le constable Bastien, à Ia porte d'une maison  do prostitution, dont il cherchait en vain à
ébranler la porte, demandant admission,
eudix jours

31.80

Kn cette ville, 1e D déc, 1” lame de Edmond
Martel, charretier, Va fils
fe 15, la dame ue Louis Beau (ey,au -Igateur, une

tle.
La IN, la diume de David Labianche, couvreur en

ferblnne, un lx,
Les 19, 1e

= = Ne
Le 3% In dame da Edwara Coyle, un fils.
Le ag, ln dame de Magioire Brunet, charretier,

un iis,
Le 23, la dame de Fri-X, Rodrigue, tonneller,

un tis
Le 21, la dann do Charles Théedore Viau, mur.

chand, une Nite
La 21, la dume de Barthélemy Pepin,commer-

gant, un ily,

AMELIE YIELD. "TEES TEE.

DECES

Hacette ville, le 18, 8 l'age de 7 mols, Bose de
Lima Déping,
Le 19, à l'ige de fans, Marie Loulse Emma La-

brocane,
Le 18, à l'âge do 4 ans, Elle Quenneville.
Le Ina Page de l'an et L1 mais, Alp. Goyette,
Le 19, a Page de 10 ans, Catherine MeCarville,

5 4 Page de ans, Elizabeth Provost, épouse
de François Roussin,
Le 15, à l'Âge de 2 ans et % mois, Cyrlllo Dubé.
Le 15, à l'Age de 88 ans, Michel Seers,
Le 15, 8 Dige de 22 ans, Marle Beauchamp.
Le 17, à ge de 3 ans ot 18 jours, Anthony Dowd,

commis,

  

BULLETIN FINANCIER.
~

CEREATRES.

 

 
(Du /Ferald de Montréal.)

 

Montréal, Jeudi, 21 Décembre 1871.

 

$ € $ «
Supéti. Extra nominale... v 00 à 000
Extra. ........ LL. . 640 à 645
De goût... 000 à 610
Sup. fraicho (blé de l'Ouvat) nominale
Sup. ord. (ble du Canada).. 5 90 à 3 ua
Farine forte pour boulanger 6 00 à 6 20
Supertine de blé do l'Oucat

 

 

 

  

(Canal Welland).... ...  uominal-
Super, marques de ln Cité

(blé do l'Ouest) ........ 6000 à 0 os
Canada Superfine, No. 2... 545 à 5 30
Sup. Etats du l'Ouest, No.% 545 À 550
Belle... La cess Lean n ne. 4 90 A 5 00
Moyenne, eer 350 à 400
Recoupe Cer ere... 83 00 À 3 A0
rare en sacs du H.-C
100lbs.,........ 270 MN 275

Sacs de Is Cité, ........ 290 à 2 9}

Marché ferme, Le blo est coté un peu plus
haut dans l'Ouest ce matin. Les prix de Liver-

et telspool sont sans changement qu''n-
diquês pac le tableau suivant -

  

    
m.

s s dd

Farine... 25 29 0 290
Blé rouge. .. oa 11 4
Blé d'hiver, 00 00
Blanc, . 12 8 13 9
Mais... 318 so 0
Orge... 00 310 a 40
Avoine. ,..,. 30 30 a 00
Puis... 900 000 ÿ 408

Lard. ... 336 536 A 836
Saindoux., ... 000 600 à 450

Rien a rapporter digne de mention. Les
transactions sont toujours limitées aux besoins
immédiats. L;s Extras sont légèrement en
hausse par suite de leur rareté, De goat tran.
quille. Recoupes ct Farine en sacs tranquille.
Reçu par le Grand Tronc, 700 barils.

Brg, par boisseau de 60 lbs.—Marché tran-
quille, Cotations nominalea,

Farine d'AvorsP, par barils de 200 Ibs.—Coté
de S4.75 à $5.00 suivant les qualités,

Mais, par boissenu de 56 Ths—March6 tran-
quille. Les détenteurs demandent 65c.

Pois, par boisseau de 66 1hg.— Marché tran-
quille et nominal 4 82 et 84c.

AVOINE, par boisseau de 32 lim.—Fermen ct
vendues de 34 à 33c,

ORGE, par boisseaun de 48 The.—Marchéferme,
De 55 à 60c. suivant les qualités.

Satspoux, par th—La demande locale
bonne. Coté de 10 à 10}c,

Beurre, par Ib—Marchôé tranquilte. Les
qualités  choisics sont fermes. Enmagu-
sinô de l'Ouest: 14c à 15€; bons de l'Ouvat:
16 à 17e; choisi de l'Onest: 21c à 23c,
Fnomacz, par Ib— Marché ferme, Nouveau

manufacture, 10 à 104c, Premièrequalité, 108 à
114v.

Lin, par baril de 209 Th—Marché tran
quille, Lee cotations sout: Mess inspects, de
$15.25 à$15,50 ; Mince rare A $14.00 4 $14.25,

ALCALIS, par 100 lbs—Ferme. Premidrs
$7.85 4 $7.90 Secondes, $7.15. Perlnase, tran-
quille. Premières à $8,80 secondes à $8.20.

est

ee

BOURSE.

POURSE DE MONTREAL

Mont , Z2 décembre, 1671,
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, Rs Ache- Dernières
VALEURS. deurs. teurs. | ventes.

Jianques, : | .
Montréal ceed AR «12% 20-2421 26-253
Ontauri Lee 13 | Uo ce
Amérique Bdu Nord; - ; 110
de lu Cité, a.
du Peuple HF
Molson. .. 115%
do Toront 1944 2
Jaeques-Car | 1204 in eens
«des Marchands | 155 310-15
Cantons do l'Est . . : FR
de Québes | naa
Natlonalo | Le
Union. . + 110 108  :42-106
des Artisans... Les . _
Royale Canadlenne.| 1043 ny
de Commerce. | 120 ERE was
Metropolitan | j 109 106 "24
Dominion ..... Hoe 105;

Compagnies
Minlire de Montréal.! $2.00 $1.30
de Culvredain Blur] 4% FU
Champ. &St IRL] D 27
do dos pc déb FN 101
do dostg, 6 Iv c…. ol

Télégrapho de Mont. | 193}
da du Peuple. Po

Navig. cu Richeliou. 2
Navig, du Canada... 112
Ch, de ferde In Cité. . Li
du Gaz de la Cité. 170
Bourse ............ sv  
Soc, de Cons, Perma- !
nente du IMs. de dM.) .... + 113

   

 
Cana. Rolling Stock,j 118 1124
Fonds dela Puissance] 113 -
Bongde la Pulssunce.] 13 5;
Débadu Gan, Gp, estg] 100$
do do ép.ceui .….
do do 5p.cs ay n7
da do S5p,cetj ..…. ce
Hüävrede Mont&pe.; ie
do do 6h pee. dusts) 1063 j 1085 LL
do dequébees pet 2.0 F2.
do do 7pej 2 Cen

Fondsda Mont, 7p.e.| 10 Co
Mont. C.stork 6p. et ity | 102
Corp. de Montréal... ul} | td Co
Aquedue de Montréa.| .... ! [nd .

C. & C G. GEDDES, Courtlers,
#4 Rue St, Jean,

——re
Fourni jxtr la maiton de banque

W. MACKENZIE, 104, Rue St. Francots- Xavier,
 
NEw-Yorr, 22 Nov, 1871,

 

   

Ous. Fer: Our, For
Jor... 105} 105, Rock...LL 164} 101}
Pacific Mail... 53 54 N, Western [SI 63
Telegraph. 6; 6srHPréféréo.…. BY RO
N.-York Cent.. 93 953 Unjon Paci Zi 2
Frie.. .... A} 320. & 2
Reading. 1104 111 5-20

 

Mich, Sout. af aly kx...
C.&bP CLG 1x Inter t

Fournt par la m
W. MacKENZIE,

 

a meviaon dda banque de
104, Rue St. Froveofs- Xaver.
 

LOT ouvert & 108; ot ferred & 13,
Greenbacks achetés à t vendus À à,
Argent dur aohité à 7 el vendu À 6 d'hscompte.
Hlllets dé lh Banque du Hant-Cnnada, nehotés 1e

2) WBS, vendus à Mh Change sur londres de 9} À 0j,
"Change sur New-York à 71,   

MARCHEAUX RESTIAUX.
 

Corragé tone fev fours par le CLaxe do Marehé
Viger,

   

     

    

  

     

Breuf, tre qualité, par 109 1bs... | . AR
Brut, Zme qualité... Le - 4 a 8
Vaches à lait. LH a:
Vaches extyd. LB ae
\ anuy, Traqualita, - 14 418
Vea, 2me quatitd 10 413
Venux, 3me qualité . 4886
Moutons, ire qualita. . LT AL
Moutons Zme quailté. … $ à 1%
Agueaux, Ire quantité. . 4 à L
Agneaux, 2me qualit . 38 4
Cochans, 1re qualit â ..
Fochons, meail 100 in a .-
oin, 1ro qualité, par

Foin, Imo qualité… - 0a 5
Faits 2e ualita. .. . LIA à

1e, êrme quallts. -

-

à dume d'Alfred) Mouetty, contonnier, un

HOUR TEE

 

I ARBIER DEMANDE.—Un gargon
sabre ef Lonny te, trouvers Immétiatement

del mplot en s'aitressant «
ISAAC ARCITAMHAULT,

out Sherbrooke, 1, Q,

I DEMANDE. —Une Maison do pre-
midre classe, moublde, etavec Feurle, ost

Jdomandd par un excellent locataire, Un bon prix
ser payé. Possession Inimédiate préférée,

H'aclresser à
JAMES MUTR,
Agent d'Immsublos,

1us-33 Lin, (en haut) Ruo St. Jacques,

N DEMANDE un jeune homme par-
lant français et anglals,

S'adresser par lettre, en donrant l'âge ct les em-
plois précédents, à FE, bureau du Pays h-38

 

Ï ASOCIETE CANADIENNE
FRANÇAISE DE CONSTRUCTION

DE MONTREAL.

AVIS.

L'ASSEMBLEE GÉNÉRALE ANNUELLEdes
Membres de cotte Hoclété aura len LUND,lo

QUEINZIRMEJour de JANVIER prochain, à 5 heures

POM, ala Salle St, Jean-Baptiste, Rue St. Jne-
ques, Montréal, pour Ia reddition des comptes,
l’Éloction des Directeurs et pour la dip che des

uttfaires en général de In Société,

Le tirage ausort de In ONZIRME APPROPRIATION

aura few lo me te jour, 4 lnm me salle, 07 houres
BoM

l’ar ordre,

LE, M. CHARPENTIER, See.-Trés.
Montréal, 22 déc, 1571, efps-Jud-23

NOUDRON DE GUYOT.
JAqueux Concentrée et T'itrée,

 
M. GUYoT est parvenu à enlever du Goudron son

Acrets et son amertumolinsupportables, et à le ren-
dre très agréable. Mettant à profit cvtte houreuse

découverts, fl prepare Une liqueur concentrée de

goudron, qui, sous ‘Un petit volume, contient une
grande proportion de prinelpes necifs.
Lo Govdron de Guyot n donc tous leg avantages

de l'onu de goudron ordinaire, sans en avoir tes in-
convéntonts Hsutilt d'en vorser une cuillérée à
Onfé dans UN Verre d'eau pour en obtenir à l'instant
un vorre d'excellente Enu de Goudron sans gout
désugréable. Chacun peut alnal préparer sol-m me
son Eau de Goudron au moment du'besoin ce qui
offre économte de temps, facilité de trat nt et
vite lo mattement sf désagréable du goudron.
Le Goudron de Guyot remplace avec avantuge

 

de Rhames, Bronchites, Foux, Catarrhes. !
Le Goudronde Guyot est GUployé avec le plus

@Tund suecès dans los malktdios suivantes :
EN HOINSON :— Une euillérée à enfo pour un

verre d'eutr, où deux cuillérées à bouche par
bouteille:

Bronchites, Catharrhe de la FVessie, Rhumes, Txou
opiniâtre, {rritation de Poitrine, Coqueluche,

EN LOTION :—Liqueur pure où étendue d'an peu
d'eau:

; No.

bien des tisanes plus où mains inertey, dans ley ens |

  eaTTI

J N. BIENVENU, L, L. B.,

AVOCAT.
6 Rue St. Jacques,

MONTRÉAL.

RNTREPOTROYAL DE
4 THÉ ET CAFE,

121—RUE NOTRE-DAME,—121

 

Ayant complété nosimportations D'AUTOMNE

nous somines préts à offrirau publio ot apéciale-

ment à Ho pratiques, À l'occasion des

FETKS DE NOEL ET DU JOUR DK LAN,

Un assortiment des plus variés de

FRIANDISES EUROPÉENNES,

VINS Die CHAMPAGNE, “Mellleure mary.”

VINS FRANÇAIS ET ANGLAIS,

LIQUEUR Mbriquéo À lu Grande C'hurtreuse,

LIQUEURS FINE, Française,

ARSINTHE SUISSE, de Neuchâtel,

Une variété do CONDIMENTS des célabres

matsons de CROS8E & BLACKWELL, 8 Londres,

JorrpaxN Prive is aîné, 4 Marseilles,

 
DE AGOXDRAT J. FIQURT,A Marsellli et dordeanx

FRUITS CRISTALISÉS
BONRB-BONS,

| NIC-NACKHN, Ete, Ete,
 

FANous recovony tous bw fivurs par Express de

l'Unest, des

GIRIERS RAUVAGES,

POULES DES PRAIRIEN,

DINDONS SAUVAGES,

CAILLES, Fw, Ete, Fie.

DUFRESNE & Mc(GARITY

 

Aperçu poétique des Comestibles et Liqueurs qui at-

tirent lez gourments ot ley Epicuriens aw Ma.

gasinde MM, DUFRESNE & MctJ ARIT Y:

Il vous avez gous bn main
‘Tout ce dont, pour le genre humain.
La bon Dieu se montra prodigue,
Le eltron, l'orange, la flgue,
La p che, Vanunas divi,
La thé, le café, le raisin,
Le gingembre, le tatuarin,

La moutarde, ls misemle,
Te sucre, In cussonade,
Tae riz, le potvre, le sel
Qui corrigent tu met tropfade,
La vanille, 16 doux intel,
Duns ce store magnifique,
mitre Tos fruits au Tropigue,
Et dos climats tempérés,

Vous trouverez ceux que l'industrie
A nos goats divers appropri,
Et que l’art semble, avec féer
Avoir, pour 108 sens, préparés,

Des montagnes du fromage

Qui p'élèévent par étage,
Accompagnés de jam bon,
D'appéfissants Suueissons,
Ft de sédulsanty poissons,
L'hulle que produit l'oltve,

   Affections de tu Prau, Démangocisns, Maladie du
Cause Chevelu,

EN INJECTIONS:— Une partie de liqueur et
quatre d'enu(etBcacilé toute spréclale) :

Aconlements Anciens et dèécents, Cutarrhe de la

Vessre. !
Le Goudron de Guyot à âté expérimenté nvoc un

veritable sucess dung low principaux Hôpitaux de
France, de Belgique et d'Espagne, Fa ôté reconnu
Que par les temps chauds, 1 constitue la boisson ba
Flux hyglénique, ot surtout pendant les temps
d'épidéimie. Une Instruction Ccorupagne chaque
flacon.

PRIX DU FLANON : 2 francs.

Agents spéciaux au Canada : DEVINS € BofTON

Salles d'A potienires, Montrém.

Dépôt principal à Montréal, chez

FARRE & GRAVEL,

28. Rue Notre-Dame.
7 noût 171, na-bfps-223

DHARMACIE DE LAFOND ET
- VERNIER, 958, RUE NOTREDAME

Nos amis trouveront à notre PHARMACIE les
objets de Violet de Parls tmporté oxpressément
pour notre inutson, à l'usage de la Toilette, Entre
autre chose très utile, on trouve l'ÆApitatoire Vistet

qui fait disparaitre les Polls Indiserets de la Figure

où autre partie du corps, Les célèbres Savons de

T'hridace, l'Impératrice Eugénie, de Flenrs, et dus

Souverains, Poudre de Navon, Eau de Menthe An-

plaise pourfacilité la digestion, Pâted'Orange pour

blanchir et adouciria penu. Farine de Noisette pour

blanechir les mains, Lotion des Sucs de Framboise

pour eonserver À la complexion sa fraicheur, son

veloutd et an diaphunité, Crème Froite pour blan-

or et ujoueir Li peau. Aeidule de Violet, benuté

et fraicheur de la pean. Bains de Fleurs rafral-

chissant. Poudre au Cufmauve, au Lichen d'Ixi-

ande rond ln peau vermedlle et satinge. Nécesyrire

pour les Ongles, Bijoux indispensables à lu Toi-

lette des Dames, Inearnat, Réseau d'trure, Pattes
de Tièvre ct Brosse à Poudre.

Toutes ces préparations sont garanties faire ce

qu'elles promettent, et VENDUES À DES PRIX Mo-

DÉRÉES. Notre préparation Obeydallah cst jus-

qu'iel suns rival pour Teindre los Choveux ot lea

Favoris. Notre Foudre à Dents Warcea fait les dé-

ltres de ceux qui veulent avoir une haleine douce

ot suave, des Dents Blanches ot les gens] Ves kntnes
ct rose,

 

LAFOND & VERNIER.
fan-128dl janvier 1S71,

À I PUBLIC

VENTE PAR UN PRETEIR SUR GAGES.

Tous les yges non-réclamés de M. COITEN, pr”-

teur sur gages, seront VENDUS PAR ENCAN

PUBLIC à eon magasin, No, 318 RPE NOTRF-
Das,

JEUD], LE 21 COURANT.

La vente commoneern 8 SIX heures ot DIENIF
du soir.

TM. HARRISON,
1-31 Encanteur.

595RUE
 
RATG.

R. WILLIAMS,
Zbéniste.

Irepuis of longtemps et si favorablement connu

par le Public Montréalais comme Chef d'atolier

chez J. & W. HILTON, pollieite une part de tenrs

Mellles pratiques.

BatisfactHon qurantie, et prix modéris

ASRUE CRAIG.

 

 

 

Tâ décembre. dm-31

B NQUEDES MARCHANDS DU
CANADA.

AVIS est par le présent donné qu’un DIVIDENDE

de QUATRE POUR CENT surie Cupital payé do cette

institution, pour les derniers six mois courants, a

êté déclaré et sern dû et payahle à la Buuque ot
aux Sucoursales, le ot après MARDI, 16 deuxième
jour de JANVIER prochain.

Les I4vres de Transport seront fermés du 15 au

31 Taseembre, ces deux Jours inclus,

Par ordre du Bureau,

¥ JACKRON RAB,
CAISSIER,

os-cfpa-18

RIMEofferte aux abonnés de in Æe-
rue Oanadfoans. — Lo CHATIMENT DE

DIEU, Roman dd a In plume d'un écrivain des
plus dist{ngués—Un magnifique volume de 459
Ayman injLES LEGENDES DEST. JO-

SPH, un volume de 310 pages, m ine format que
to premier.

‘out Abonné qui palera avantie premier Janvier
Frochain, le montant comptet 911 peut devoir

Ur_s0n Abonnemens, Y compris l'abonnement
6 1872 qui est de 325, frais de poste Inolns

pour l'ANNÉC, FCCOVTA CR M Me temps que In Ha
vralson de Janvier, & son choix, l’un des values
Olhant mentionnés.

ute personne qui n'est pas ancore ahnnnde par-
Uelpera AUX M Mes avantages an s'hbonnant ot
uyant lo montant de su sonsoription avant le 25
anvier 1s72

2 nov

 

Les persannoe qui désireiont recevoir Jenr Prime
ste vou nt bien ajouter A lear abomne-

ent dix centins pour frais de poste,
On s'ahnnne chez l'Etitour.,

EUSERE SENBAL.
Now, 8, 8 ot 10, Rue St. Vincent. Montréal.

LA REVUE CANADIENNE, Recuellde Beaux,
Arts et do Nelences, a pour ht de travailler À la
création d'une littérature n .tionale des Lettres of
de 1a Religion, et 4 1a défant € des prineipes fonda.»
mentaux do l'antre social tole xdals civil.
sation. Ia réduction 5e fai s vita ia threotion d'un
oomité de Directours,

Prixdel'ghongement: un an, $2.00; slx mols, $1.0t
Corame les frais de port sur cette Rovue sont.

deptir lo ler de janvier 1509, do deux centins 3 se

    

Lo pur vinaigre de vin,
Le savon pour Ia lossive,
La pouctre pour (e tevaln,
Confitures, marmelades,
SItops les plus renommée,
Conserves el limonudes,
Et plquantes marinades,
Do lin saison les primeurs,
Fruits balgnés ins des Hgqueurs
ul raslment les analades,
Hiscuits qui, sous mille aspects,
Atiriandent les gourmets,
H nee sux anchols, nux tomntes,

umpliions, maceuroni,
Chocolat et fines pâtes,
Tnt le nombre est inflnl,
Enfin, vins de toute sorte,
El frutts qu'iel Ton Imperte
De cent pays, à travers

Los montignes of jos mors,
Dans ce bazar culinnire,
De produits délicieux,
Tout atr,uste pour vous plaire ;
Charan y peut sntisfaire
fon estonine ct ées yeux,

4 Juillet 1871,

 

a-104

  

(ORPORATION DE MONTREAL.

Défonse do se servir de Voitures à Roues.
 

En conformité avec lex dispositions de In So see-

tion du Roglement No. 32, conevrnant tes voiture

AVIS est pur le présent donné qu'à compter de

cette date, et Jusqu'à notileutlon contraire

11 cst strictement défendu de sv servir de
Voitures à Roues.

sur In voie publique on dedans des Ilnites de in

Cite, ot que toute personnese servant de ces sortes

de voitures sera poursulvis en vertu des dispost-

tons da dit Rüglemnent,

Par ordre,

P, MACQUISTEN,

Inspecteur de Li Cité,
Bureau dn I'Inspecteur, !

Hoôtal-ie- Vite,
Montréal, 21 déc. t571. §

Q" ARTIER CENTRE
[14

 
TOUR CONSFILLER,

HENRY THOMAS, Ecuyer.
15 die, _ byl.

JL'CONS do FRANÇAISd'ANGLAIS,
D'ITALIEN ET D'ESPAGNOL données par

e P.PURY, Professeur,
Chambre Ne, 15 274 Rue MeGitE

Moutréal, 9 déc, 1871, em-2

VENTEDE FOURRURES A BON
MARCHE.

 

LA VENTE A BON MARCHE se continue a

notre mugasth, et ceux qui désirent ae procurer de

bonnes Fourrures à des prix extr mont réduits,

feront blen de profiter de l'axcellenta occasion qui

leur est offarte, et de ventr immédintement, notre

nesortimmant s'écoule tri vite,

a. & J, MOORE,

M0, Luc Notre-Dame.

12 avril 1871, aus 124

GHANL EXPLOSION AT
JUE LEFF®W CANTEEN, oppodte the

city Hall,

JOUE roprosonts "Young Amerins yo shead.”
Live and let live! Free Lunch and a Glass ot

Punch, all for 5 conta. Cookod (noso, l'urkey

and Turtle. Half Soldiers’ Se. Soldiers and Mill.

tury Mon, full pries, 0c. Small Fry around the

ety, bc; liverpool Man-eatchers and Montreal

 

(ADEAUXDUJOUR DE L'AN.
LeasoussIgnés offriront à l'Encan les

30 DECEMBRE, dats leur magasin de la 1

NOTRE-PANF, No, 27, des

mms cures

 

  

BIJUUX,

BAGUES,

DIAMANTS,

MONTRES en OR ct en ARGENT,

OBJETS d’ARTS et ARTICLES de Fantaisi-

Vents à SEPT heures,

CE LEFoRTirce

23 des eR

 

IRESENTS POUR NOEL ET
JOUR DE LAN,

Wm, MURRAY,
attire l'attention di -es cants et du putdle en 5010

ral sûr son grand assortiment de GISOUTICRIE<

ot NOUVEAUTES qu'il à acheté spéctalenen

pour ces Jours detoo [ls sont recommandable -

par de nl et lone beaut [n'y à Januds eu a

Montréal «'assortinuent sermlilable tits en vente

BON-SCUICRLENRL di SHcents à 5100, mais encor

depuis tit bis prix Jusqu'à Leur Helen bijoux,

ete. Vous pouvez Vous procarer une chaine et
on en argent, cachets et ntitres ornements, et for

autre bijou quelconque, tels qu'otferts en vote

dong les metlloures maison,

Avaut d'aller acheter alllours, venez viir
magasine de Dijoutertes de

 

Wan MURRAY,

Nost Haute st Jess p

 

H décembre.

 

MÉDECINE.

1 TANTIDOTE
4 TION,

Div LA CONSOME

Je, soussigne, cortime gue depts au-felx de

mols, Jo lotussals extraorduratreomnent, Jievaiis sou
veut des env de varie et cooJe erage
détachait 16 TeaUcoupridte pone ét chetioit ©
SLL res visqueux ; J'avida puespéentier :
rorduPnppetit, Jetals devenu of tatbless
treme, tellement gue c'était nv beatienup doe
dithealts que je rnplisatls nt sorrapations ©
(tires, mes Jinubes potuvale ntpeitie me portes
Jeprouvals une doulonr continnelle won Ute, o
principalement au frontal, ce qui me rendait th
Sonehant i tont, J'éprou vais lorsque je toussais, de
grandes douleurs dans lo bis ventre et un biens

ret lable wn ride se fadsalt dus ma pottrine, +
stigunts beitucoup quand te parkds, Jo cris eed
mentgue je timnbais en vonsotption, Je conse,
lai plusieurs médeuths et jais fous lesremiédes que
l'on n'eusefgna ob tous ceux que Lon soe dei

nus rien ne tit,
Depuis quinge Jours, fo pronds des Asicsde M

DIRE ATIE of Jo suls oadntemsont pariaitement boon
Jat nn exeellont apy CUmes gorces sont revenues,
eLje sauts agile of dispos do Doane que loeaque fe
N'avuls que vingt aus.
de recommuarde d'une maniore toute speiate Ge.

Amers do M. Léputiée, Quant à noi, fe teur sus re
dovable de sante.

  
  

    

      

 

 

 

dos, CHARTRANTN. 1
Coteau St, Louis, paroisse do Montre,

de, pottisalgmié, certifie par les prosentes ques
puis longtemps j'étals en cousomption, je toussots
éUJe erachals beaucoup, j'a croployé plusieurs ne
decinset pris quantités de rentedes, Taals rien be
ne faisait Ayaut entendu pauterdes AMNR
M. PIERUE FoRGLT 11 DEPATLE, Je ine dieua
cu prendre oLapreseu avoir | vols boutetiles,
Jo nie Mts trouve, et Je mie trouve retuetlemnent <1
bien que c'est un rand phdsie pour tao, enome ne
temps qu'un devair de recomnkanter lortement
les Amers de M. Forget dit Peputle, et d'engager
tonte persanine pulmieniadie a Lire usigge des dis
Amers,

ANTOINE LAGARIH
Village #0 Jeicn-Bagtlste, So oct, Ibi,

 

  

     

    

Je, sOUSAIgné, certitle que depuis totretentpsJ'e-
talx pris de Consoraption, quete me suis hat soigne
Par divers Inédeeins ful ee mont Trent fuit, et
mont tous consedtle de ne premilre AUEUR reine by,
disant quej'étais tint et que tout les remnéstes que
Je prendrais ne terateut qu'ageraver do teudodie.
Xion condamné pur bea toëdectms, 61 presdant
spéranes, Jat voulu essayer les reuièdes de M

' Hypatle, Aujourd'hui Jesus partalts
Tuent bien et radicalement guért de bicUonise nny
Lion, entod de quot je n'hic<tte pace ne donner le pr
nent certitient,

     

PIERRE Boy in,
Village St, Jéean-Enpti-te rue Gieorpa Blypolite
18 avril 1570,

MULERRE FORGED pir DEP ATER possdde ta
grand nombre de Cortifieats de potatos guéttes
nr ces AMERS, qu'il seralt trop iong d'énumvret
cf,
Adresse i840HCE Sr LArREST, Montréal,
1 nov, unv-.

 

 

 

 

ANNONCES DIVERSES.

EU ROYAL DE BEZIOUE, PE
#7 GOOBALEL.

Vendus dans dans des Voltes élégantes, etragee

boîte contenunt deux on quatre Jens de Cacles

deux où quatre Registre en Muroquin l'rançals ons

en Carton Enaillé, avec des Edvres de Itégloy et

d'Iustruellons; formiant Je Jeu te plus Intéressant,

feo plus élégantet le phas à lu rocale dre Le satson

ÆST EN VENFLEN

Grande Varlête de Genres et de
CHV TOUS LES FRINCIPATY

Prix

Luna»
 

En GROS seulement cher

VICTOR FE, MAUGER,

&2 Hue St, Miorre, (coin de La Rue Notre-Dame.

18 déc, ts ls

ACTE DE FAILLITI DR 1869,

UANS D'AFFAIRE (DE

ET SES AMENDEMENTS,

Wa, HENRY HMITIT, fesant aflidres sous +

raison soclalo de W, HL Snadth & Cle,

FAILLE

 

Je, soussigné, John Whyte, de fa ville de Mont

réal, syndle officiel, ai été nominé syndic en cotto

aftudre. Les créanelers sont requis de produ

leurs réclamations devant mot, sous un mois, «U

SONL par 168 présentes notiflés de so réunir à mon

burcan, Merchants’ Exchange Building, Rue St.

Hacrement, en la eité do Montréel, JEUDI, 0

ième jour de JANVIEIL prochadn, à ll heures
A.M., pour l'examnen du fullll ot In disposition dG.

Affitines de La succession en général,

JOHN WHYTE.

Bynde,

Moutréal, 11 dé, 187), RY
 

ACTE DE FAILLITE DE 109,
4X scx amendements.

DANS D'AFFAIRE DK

CHAMPION BROWN et de WILLIAM SULLA
VAN CHILDS, tousdeux de ta Cite de Morn

read, dans la Provinee de Québee, manufae-

turiers de Chatissures et de Culr, et faisait

atlidres et commerce à Montréal suxdlt, sous

les non et raison de Brown & Childs,” an: +

bien individuellement que coms nssoëi es

susslite, PAILEL +.

   

 

Lex Faillts m'ont fait une cession de leurs hileun,
ot les créanciers sont nolfés da ke réunira lem Lawyers, 10c; Hpud-Adjutants and Vomnteur

Colonels, 10e. No Ment during Lent, only Soup, 5e

Bull Frogs, imported daily from isto aux Nolx,

for Chasseurs ic each. Hot Cotleo, Brew! nnd

Butter, only he. Twoeyed Boefsteak with Tnpes

se. Fried Fish, with thelr ayes open, on Friday

fe. Old Cheese In marching onder and one sleover

Hitter Ale will be glven far the small sum ~f 5a,

Joo's Paln-Killer -<dood for baxdy and Boul, only
5c per dose.
JUHN DOUGALILS Bdness and PERRAULT

Pays, are alwarys at Jor BEEF'S Canteen.
Joe's wonderful inventions! One for killing

baies and the other for saving souls.
The renowned and famons Black Ehe-Bear

called “JENNY” minus her tall, (the only pn-

soner captured by tho Red Ri. er Expedition) is

to be soen, dally, at Jor BEEY'S Canteen,

JOE is the Great Son of the world, Ho tsnelther
a Cldef Hypoorite nor a Religious Riga but is

every man's Countryman, and will take stroma

rank Orangeman as well ns a live Fenian,

12 doe, Inti, an-11

Shop SEDATIF D'ECORCES D'O
k RANGES AMERES Au Bromure de Potas
sum be J. I". Laroze, 4 Rue des Lion«St.-Pau

Paris
Tous los m@&ineks s'accordent à reconnaître au

Hromure de Petassium, chimiquement pur, une ao-
ton sédatipe 5t culmunie sur tout le systôme ner-
voux, Révni au slrop Laroze d’écorces d'orauges
amère,dont l'action régulatrice des fonctions de
l'estomac et des intestins est univorsallenent ap-
prériéo, 11 est administré sans eminto d'aucun

accident, chez los adultes, dans les Affections du

Cœur, des Votes Digesttres à Respiratoires, los Ni-
roses en général et los Maladies Nervevses de la

Grossesse; ehes Jos enfants pour calmor l’Agi-
tatson, l'inageoue et laTouspendant la Dentition. \Wvraison, able d'Avan le souseription des

tsbonnée en dehors de la ville est d 25; pour
Ha RiatrUnie 42en €, Coes

BE-Dep  § Monirdalt NEVINS & BOLTON

place d'atfiires No, 32, Rue St. Plarre, à Montréal,

JEUDI, 16 QUATRIEME Jourde JANVIER prochalis,

à TROIS heures de l'après-midi, pour rocevoir aux

état deleurs affnires et nommer an syn tte,

DAVID J. CRAIO,
Syndlle cet fnteritrs,

North British Chambers, »
Montréal, 13 déc, 1s71, 3 tml

A CTE DE FAILLITE DI 1R6Y.

DANS L'AFFAIRE DE

PATRICK T. I'ATTul dola Cité de Montres

marchind de nouveautos, fulsant attalres en

he dite CIté de Montréal, sous les nom ot cn
sonde 42, T. Frtton & Co”

barns.

Le Fmilit mia fait tes cession dessus biens et le:
créanciers sont notiflés ue su -anbler su pince

d'affaires, No. 415 Rue Notre-Dame, à Montres,

VENDRELDH, le CENQUIEME Jour de JANVIER pre-

clin, 8 ONZE heures de Puvant-meddl, your rece-

voir un État de ses affuiires CUnomnier un Eyndte,

DAYID J. CRAIG,
nette art tntertn.

   

  Montréal, 1ude § 2

BA ET LOTERIE,

LE 22 JANVIER 1872,

A LA

Sulle d'Asile des Orphelins Catholiques.
 

On recevra avec reconnaissance lous las dons on
effets où argont, ouvoyés pour lo Bazar,

MADAME BOUTHILLIER, Présidente;

+ OSTELL, Vice-Présidente ;

… BOURLT, Trs.;

“ LAFRAMBOIRE, See. aa-tipe-206 Liéve,
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RÉCIT D'UN SOLDAT.

SEDAN

28ME PARTIF-—UNE CAMPAONE DEVANT PARIS.

Huit ou dix coups de feu partirent sans
nous atteindre, muis nos baionuettes ne
trouvèrent rien devant elles. La vendett-
ennemie uvait décampé; un sac cependant
resta en notre pouvoir, un sacs seulement,

Mais quel s:¢! Il est devenu lésendaire
dans l’histoire de la campagne. Un zouave
en fit l'invent ire à haute voix comme un
commissaire-priseur, devant un cercle de
curieux qui risient aux éclats. Ah! le
bon père de famille et l'aimable époux !
Il y avait là deduns, mêlés à une petits
provision de tac ct à un gros morceau de
lird, une paire de souliers vernis, trois
p-ires de bis de soie, deux jupons de fem-
me, un autre en ine, un encore en fine
toile garni de valencienne, deux cravates de
satin, une robe de petite lille ornée d'effi-
lés, de bonnes pantoufles bien chaud :s,que
suis-je encore ? une cimisole, deux bonnets,
qu.tre mouchoirs de batists, une gardu-
rub complète enfin, et de plus un porte-
feuille coutenaut les photozraphies de li
fumille entière, Le suc vidé, il fut impos-
sible de le remplir de nouveau, tant ccs
objets étiient empilés avec art.

Liv capture d'un Suxon. qui s'était blot-
ti dans le grenier d'une maison où brûlait
un bon petit feu, acheva de nous mettre
en gaieté.
—T'u vas voir, me dit tout bas le mé-

daillé, on att nd quelque chose, et on va
nous inviter À nous reposer.

Il ne se trompait pis, on attendait une
compagnie de francs-tireurs de !a division
Butter qui devait fl inquer notre droite, et
on nous donna l'ordre de nous coucher à
pl.& vente dans la neige. II faisait un
clair de lune magnifique ; nous regardions
devant nous, ne soufflant mot, si ce n’est à
l'oreil'e d'un ¢amarade. Une voix m'appe-
la; le commandant avait dentindé à mou
capitaine de lui désigner un sous officier
pour aller a 1+ recherche de cette comp.
gnie qui v'arrivait pis. Le capitaine m'a-
vsit nommé, Je reçus ordre de battre le
plitsau dans tous les sens,

—Allez, et bonne chance! me dit mon
capitaine qui ne semblait pas tranquille.
Je mis le sabre-bionnette au bout de

won chassepot, et m'éloignai à grandes en-
jambé-s.

d'étiis cert rinement flatté du choix que
le ressussité,— c'étiit ainsi que duns 1-08
heures d'intimité j'appelais le capitsine
R...,—avait fuit de ma personne; mais je
W'étiis que médiocrement rassuré. Au
bout de quelques minutes, je me trouvai
seul dans l'immensité du plateau, errant
sur un linceul de neige épaisse qui étouf-
fait mes pas. Je me faisais l'effet d'un
fantôme, Rien autour de moi; j'avais per-
du de vue mes compignons. Un silence
guns bornes, profond, m'entourait; j'enten-
dais les battements de mon cœur. Un coup
de fusil dont j'aurais à peine le temps de
voir C'éclsir n'alliit-il pis” tout à l'heure
me jeter par terre, ou bien n'aurais-je pus
li milechaneu de tomber brusquement duns
une embusesde qui me ferait prisonnier?
Ces réflexions ne m'empéchaient pas de
marcher au husard, tantôt le long d'une
muraille, et profitant de lu zone d'ombre
qu'elle répand rit, t uatôt à travers champa,
Des rires silencieux mo prensient au

souveutr du Duerslsyer cherchant la piste
des Sioux duns les prairies du continent
américiin, des rires un peu nerveux.
dJ'avanç «is toujours, le regard inquiet, l’o-
reille teudus. Quelquefois j2 w'urrêt as:
j'écoutuis. je prenais le vent; rien, tou-
jours rien, et j: continuuis, bien résolu à
he rentrer qu'après avoir parcouru l'ét:n-
duc entière du pliteau.

Il y avait déjà plus d'une demi-heure
que j'errais ainsi, et cette demi-heure m'a-
vait piru plus longue qu'une longue nuit,
lorsqu'à uns distuice de GUO mètres à peu
près J'apurçus aux vifs reflts de lu neige
le scintillement de quelques baïonnettes
qui sembl cent se mouvoir, Elles brill ient
et s'écoignient tour à tour rapidement au
eluir de li luve, Je m'étiis accroupi à
l'abri d’une broussuille; €: ne pouvait être
des prussieas. En gens pratiques qui
évitent Véclut et le brait, ils n'irment
leurs f'iutissins que de baïonnettes en
æsiur bruni qui ne lancent point d'éclairs,
et lez glissent dans dos fourreaux de cuir
qui ne dézagent aucun sou, quelle que soit
li vivacité de li marche. Tout à fait rat-
fermi paircette courte réflexion, je m'u-
vang id jusqu'à 30U mètres, et la main sur
lu gâchette, le fusil armé, d'une voix de
Stentor. je criai: Qui vire! ine voix
répondit: France ! Mais je ne voulais pas
être la victime d'une ruse de guerre. Sa-
vais-je ei je n'avais pas’ affaire à une pa-
trouille ennemie imitant nos allures et
parlant notre lungue ? Je criui done à la
putrouille de venir me reconnaître; une
ombre se détacha du groupe indécis qui
faisait tache sur la neige devant moi, et
s'avang i: C'étiit le Cipituine de la compa-
gnie que je cherchais. Si j'étis content
de l'avoir découvert, il ne l'étiit pas moins
de m'avoir rencontré. J'avais été éclai-
reur, je devins guide, ct la compagnie de
franc-tireurs que nous attendious opéra
KO I30UVCMENt,
Pendant que je marchais du côté du ca-

pituine, un échange de coups de fusil
W'unnonçu que nos avant-postes Causaient
avec les uvant-postes ennemis. On avait
commencé le long des murailles du parc de
Be uséjour le travai. de lu mine. Le gé-
nie et les pioches étaient à l'œuvre; les
pierres tomb.ient ; on allait faire l'essai de
la dynamite sur un gros pan de mur. Jar-
rival & temps pour assi ter à cette expé-
rience. Je ne veux pas dire du mal de ce
nouvel agent chimique, ni nuire & 81 répu-
tation ; mais ses débuts dans la carrière
de la destruction ne me sembièrent pas
heureux: deux détonnations pareilles à
deux coups de canon nous apprirent quelu
dynamite venait de faire explosion. On
courut uu mur qu'elle avait pour mission
de mettre en poudre; nn y découvrit deux
trous de 50 centimètr 8 carrés chacun:
c'était un médiocre résultit, après deux
heures de travail surtout. Il marqua cette
nuit la fin de notre expédition,

Ces promenades avantureuses se ronou.
veluient trois fois par semuine à peu près.
On n’était prévenu du départ qu’au mo-
ment de prendre les armes. Le péril était
l'assuisonnement de ces expéditions ; il n’é-
ait déplaisunt que lorsqu'une négligence
en étuit lu cause, et je dois ajouter triste

 

mont que les balles prussiennes n'étaient
pas toujours les seules qu'on eût à crain-
dre. j

Il arrivait quelquefois que l'officier de
grand’garde, enveloppé dans sa couvertu-
re, confiait la surveillance de ses hommes
au sergent-major ; celui-ci, qu'un tel exem-
ple encourageait, passait lu consigne uu
caporal, qui s’en déchargeait sur un soldat,
et de chute en chute ls garde du campe-
ment incombait à une sentinelle qui s'en-
dormait.

Quant à nos ennemis, ils ne se laissnient
jamais prendre en flagrant délit de négli-
gence. Point de licune dans leur disei-
pline; ils reculuient souvent devant nos
att ques, mais jamais ils n'étuient surpris.
On peuvait constater chaque jour le ré-

trécissement du cercle meurtrier tracé par
leursobus. Le campement où l'on étiit
presque à l'abri la veille recevait de telles
visites le lendemain, qu’il fallait prendre
gîte ailleurs. C'était le métier du soldat,
et aucun do nous ne sougeait à s’en plain-
dre; mais les pauvres habit ts qui gur-
daient leurs toits jusqu'à |: dernière heure,
gémissiient et ne sc déciduaieut À déména
ger que lorsque quelques uns d'entre ceux
avaient arrosé de leur sung leurs foyers
menacés.

Quel tumulte un matin et quel déses-
poir à Montreuil! Pendant la nuit, les
obus prussiens, pissaut par-dessus le forts,
étaient tombés jusque sur lu plico du vil-
Lge. Le jour ne sembla que donner plus
de certitude et plus du rapidité à leurvol.
[I fallut en touts hâte enlever les moubles
les plus précieux,atteler les charettes, fur-
mer les portes et ab ndonner ces espiliers
cultivés avec tant d'amour. Les malheu-
reux émigrants ne se crurent en sûruté
qu'à l'ombre du donjon de Vincennes.

Quelques temps après, au moment où le
sommeil cngourdissait les frances-tireurs
de lu compagnie, à dix heures du soir, un
appel me fit sauter sur mes jambes. Ordre
était donné de prendre les armes. Je chis-
sepot sur l'épaule, la cartouchière au flunc
le subre-baïonnette passé dans la ceinture
pour éviter le cliquetis métallique du
fourreau, sans sacs, nous marchions leste-
ment. Je me glissai du côté du capitaine
et j'appris que lu compagnie avait pour
mission de pousser jusqu'à Villemonble
par la droite du plateau d'Avron et de ra-
battre par le versant gauche. Tout en fi-
lant vers Rosny en belle hameur, nousre-
gardions les obus qui coudsieut la route
à intervalles inéguux, tantôt en avant,
tantôt en arrière. ;

Les grand'gardes traversées, li compa-
gnie, soutenue par des irancs-tireurs du
Morbihan, si brillimment conduits par
M. G., de C..., aborda le plateau. Le cr
pitaine ulors me confin huit hommes avec
ordre de les éparpiller en tirailleurs. Dans
cas sortee de reconnaissances, on avait
pour coutume de choisir des ulsaciens et
des Lorrains, dontle langage pouvait trom-
per l'ennemi ; j'avais moi-même attrapé
quelques mots d'allemand dont je me ser-
vais duns les occasions délicates.

L'un des tirailleurs vint me dire tout
bas qu'il avait aperçu des ombres errant
parmi les maisons et les enclos dont le da-
mier s'éteuduit autour de nous. Je n’hési-
tai pas, et puisant duns mon vocabulaire -
For wart, schnell, sucranient ! m'écriai-
ce
Mes huit alsaciens s'élancent et fouillent

les maisons. lien dans les appartements,
rien dans les cours; mais des empreintes
de pus se voyaient duns la neige fraiche-
ment creusées. C'était une indication suf-
fisunte pour nous engager à continuer no-
tre marche, et j'ullai toujours répétant
Schnell! Schnell !
Je venais d'obliquer À gauche sur le

commandement du © ipitiine, loraqu'après
avoir franchi 200 mètres à peu près quel
ques billes nous siiérent dans le dos. Il
fallait qu'il ÿ eût par là des fusils Dreyse.
Mes tirailleurs pirouettèrent sur fours ta-
lous, allongeant le pas. Quelque chose alors
attire won attention. J: vais devant moi,
dans la douteuse clurté du plateau, septou
huit ombres qui avaieut l'apparence im-
mobile de tronc d'arbre. Je m'étais arrêté
les regardant.

Yu, ya! me dit un Alsacien.
A peine avait] parlé, que deux de ces

arbres se mirent à courir À toutes jambea,
Je m'élang à sur leurs traces, et, pris mal-
gré moi d'un rire fou, jentremélai ma
course du tous les muts germuins que me
fournissiit ma mémoire, Les Alsaciens
s'en mélaut, lu fuite dus trones d'arbres
se ralentit; quand je ne me vis plus qu'à
15 mètres de leur ombre, criant à tue-tête:
A lu buïonnette! je sautai sur eux.

Ce cri frang.is tut pour les fugitils un
coup ue foudre. Ils su virent perdus, ct,
tombant de peur et tendant ÎPurs fusils :—
Holte, camarades, halte, pas Prussiens, Sa-
xons! Suxons! Us éta.ent plus morts que
vits, et croyaient qu'on allait les fusiller.
Le plus putit d'entre eux, —ils étaient
cinq,—me dépassait de toute la tête, Leur
surprise égalait leur suffocation. Ils par-
laient par monosyllabes et tressaillaient au
moindre mouvement quo faisaient les zoua-
ves de leur escorte.
Ce ne fut qu'après avoir avalé quelques

gorgées de caté et fumé la pipe duns uotre
cäntonnement qu’ils reprirent leurs sens
et se mireut à causer. ln entendant pro-
voncer le nom du général Ducrot, le ser-
gent de lu bande poussa un eri: Tugrot /
ya, ya, Tugrot ! Lech Kenne ihn! dit-il.
C'étuit lui, à ce qu’il prétendait, qui avait
wonté lu gurde à la porte du général à Se
dan ; c'était peut-être vrai.

 

XVII

On était au mois de janvier, ct une at-
tique contre les lignes prussiennus, du cô-
té de Moatretout, avait été décidée dans
conseils de lu défense. On racontait vague-
ment que lu garde nationale serait de la
fête, LI était impossible qu'en pareille cir-
constance le de zouuves fût oublié. Dès le
lendemain, un billet d'invitation nous arri-
vi, et à la tête de la division, le régiment
tout entier rentra par la barrière de Trône
traversa le faubourg et la rue St. Antoine,
la rue de Rivoli, les Champs-Elysées, et
ne s’arréti qu'à Courbevoie. - Nous avions
ce pressenti.nent que nous allions tirer nos
derniers coups do fusil, et que nous les ti-
rerions inutilement.

Il était quatre heures et demie—c'était
le 17 —quand on forma les faisceaux au-
près du rond-point do Courbevoie, Ah!
j'en connaissais toutes les maisons | Pen-
dantla nuit et la journée du lendemain, de
grandes colonnes d'infanterie et d’artille-
ric passèrent auprès de nous. Des batail-
lons de marche pris duns la garde nationa-
le parurens enfin, C'était ln première fois
qu’on los menait au feu. Ils marchait en
bon ordre et d'un pas ferme.
À minuit, mon capitaine reçut ordre de

se rendre chez le commandant du. batail-
lon ; je l’accompagnai. Quand il sortit :
«(0st pour demain, mo dit-il, 

  

La compagnie fut avertie do se tenir
prête à quatre heures du matin.

(4 continuer.)

ADRESSES DIVERSES.
 

 

R. L. J. B. LEBLANC, CHIRUR-
GIEN DENTISTE. Élève et successeur

du Dr. Jourdaln,) No, 381, tue Craig, au Coin de Ia
Rue Côté, Montréal.
De 9 à 5 heures, fe Dr. LEBLANC extrait les

DENTS Anne douleur, au moyen du GAZ

1 mai 1871, na-152

  

C A. PARENT, NOTAIRE,

48 RUB ST. VINCENT,

er

Demdeile: 8760 RUE BT. JOSEP,

MONTREAL,

cm—205

 

17 oct. I871,

 

FPMOND LAREAU, JL. L. B.

AVOCAT.

25, RUE BT, Gane,

MONTREAL,
CGu— Li,

 

8 octobre.

 

MACHINES A COUDRE.

 == a Smmemoil

A MACHINE à COUDRE
NOUÉ L'USBURNE.

>

à Point

 

 
La Reine des Machines à Coudtre Cunadion nes,

 
DES MILLIERS de personnes se servent à pré-

sent de ces Machines, Leurs'excellentes qualités

ne peuvent plus tre révoquées endoute: elles font

(genlement des deux côtés le point noué st blen eon-

nu, et tont le monde s'recorde à dire qu'elle: sont

supérioures A toutes les autres Machines, Par le

grand nombre d'ouvrages pour lesquels on pont

s'en servir, la perfection, la beauté et ln supériorité

du mécanisme, la facilité d’ajustenient, la force et

lu durée.

   

LA MACHINE à COUDRE D'OSBONRNE EST
SANS RIVALE.

On peut s’en servir pour cowdre les tolles les plus

flues, les par dessus les plus épals, ou le cuir d'ein-

pelgne.

51 elle n’est pas ce qu’on la représente Ian vente

est considérée nulle.

OnIn garantit pour trois ans.

La MACHINE OSBORNE est complète et le

mécanisme en est facile à comprendre. Elle se

vend pour la moltlé du prix des Machines qui font

à peu prés le m ome genre d'ouvrages, les i

cants étant déterminés de la mettre à li portée des

moyens de toutes ies familles du pays,

IL suffit d’essayer nos Machines pour se cone

vaincre qu’elles sont sans rivales.

  

 
  LA MACHINE APYELÉE “GUELPH REVERSI-

BLE” est par excellence la meilleure Machine À

un seul fl qui soit en vente—de là son stuecès me

veilleux. On peul s'en servir pour touies Jes

coutures ordinaires. Les prix en ont été beaucoup

diminués

Machine A la Malin, avec tous les Accessoires,

$12; Treadle, do. $17. On garantit chaque Mae

chine. :

ON DEMANDE DES AGENTS,
S'adresser & LA CIE. DE MACHINES A COUDRE

DE GUELPH, Guelph, Ont.

GEO. HARVEY & Cig,

No. 313 Rue Notre-Dame, Montréal,

Agents Généraux pour Ia Province de Quéhee,)

13 juin 1871 an—147

\ M. PIPE, MARCHAND DE
tous les modes de MACHINES A COU-

URE, exécute avec soin les réparutions dont Il est

chargé,

  

MACITINES à LOUERà in Semaine, stu Mois el

l'année.

VENTE de MACHINES avec conditions faciles
de palement.

11 a tonjourz en Magasin les MACHINES de

WHEELZR & WILSON,
186, RUE ST. JACQUES,

#1 oct, 1870 an-0

 

IMPRIMERIE.

UX IMPRIMEURS!!1
 

Machines 4 Imprimer © Wharfedals,”
R. HORSFALI.

Machines & Imprimer © Wharfedale,”
R. HORSFATT,

Machines & Imprimer © Whurfedale,”
R, HORSFALT.

Machines & Imprimer Wharfedale,”
R. HORSKFATLL.

Machines4 Imprimer “ Wharfedale,”

R. HORSFALL, Rue St, Sacrement No. 5
15 août 1871, na-25l.

 
4UX IMPRIMEURS ET RJ.

pe leurs,

 
Je puis Vous fournir les Machines employéos

dans votre Industrie à un prix plus bas que tout

autre agent. Informez-vonusde leurprix dans tou-

tes les matsons qui font ce commerce, et je vois

donnerai los miennos à melfiteur marché,

R. HORSFALI,
Av. 5-Rue St, Sacrement—Vo. 5,

MONTREAL,
15 août 1671. aa-ci

UX IMPRIMEURS!

  

 
|, COLLINS, fabricant d'Encres a Imprimer,

spécialité d'Encres de la mellleure qualité, NOIR

DE JAIS, pour Impression de Livres et Journaux,

aussi, D'ENCRES DE COULEURS.

 
DéfroT KT FAntIquUE: 12 RUE FRANKFORT,

NE W- FORIC
 

PRIX MODERES, toute encre vendue par la
Maison est garantie.

Los imprimeurs, qui n'ont Jumals employé ces

encres, sont Inités à les essayer. Ils verront

qu’elles sont au moins égnles sinon supérieures à

toutes celles quo l’on trouve sur le marché.

31 janv, 1871 aur—89

PEINTURE.

AVOIE ET LAURENT, Peintres
de Maisons et d'Enselgnes, Imitateurs Tapis-

slers, Décorateurs, Vitriers et Blanchisseurs, No

147 Rue St. Laurent, Montréal.

 

 

Nous avonsl'honneurd'informer te publie que

nous avons ouvert le PREMIER AVRILdernier
un atelier et un magasin de

PEINTURE,

HUILE, MASTIC,

VERNIS, CLOUR,

LAMPES, HUILE DE CHARBON, ete.

DE PLUS:
Nous aurons toujours Un assortiment complet ot

Varié de Tapisseries, Bordures et Décarations.

AUSSI:

Nous nous chargerons de tous les Ouvrages qu’on

voudra bien nous confior à la Campagne, pour
Eglises, Colléges, Couvents ou Résidences Privéos,
â des Prix Modérés.

‘LAVOIE ET LAURENT,

22 mars 1871, sa—bLs
 

 

— Aussitôt qu'un parent meurt, en s'adres-
sant de suite à l'imprimerie du Pays, on peut
se procurer en moins d’une demic-heure quel-

50 le 190, | ehantler avee du charhon Anthracite.

AVIS DIVERS. TRANSPORT DES MALLES, FONDERIE D'OSHAWA.
 

VENTE IMPORTANTE.

800 Sacs à sel, d'occasion.
500 couvertures, do
20) paires de raquettes,

100 marmites do camp.
50 Tentes.

1 Pompe à incendie.

S'udresser

W. REID et CIF,

84 rue MeGlit, Montréal
 

APRETER. 25,000 DOLLARS.
À

A des Conditions faciles et sur garanties hypo-

thées %,

Ouachète anssi des Créances sur IR Mes garan-

les, S'udrosser à

RUREAU et DUMOUCHEL

Notulres,

 

Rue St. Irangots-Xavier,

 

Savril, * Jno-131

VIS AUX PERSONNES INTF-
- RSS DANS LIS POUVOIRS D'EAU   
ST DANS LES MOULINS.

 
l'ermottez-mol d'informer le publle que J'ai pris

Aes urrarzements avee Messr-. W. 1. BARTLEY

mre des sr, LAWRENCE IENGINE WORKS,
Montréal, cour thantfreturer et vendre mes Tur-

Lines ah pelos SAM=oN TrRBINE WATERWHEELS

duns Ja Province re Québee.

  
  

 

  

 

A. D, COLE,
 

ln conséquence de l'avis et-dessns, NOUS SOMMES

nr ts exéenter promptement toiite commande

qui nous sera faite pour les Türbines appelées

«Cole Sanon Torbine Water Wheels,” ainsi que

pour tobte autre nouvelle machine, améliorée,

faite dans le but de sauver beaucoup de main

d'euvre injortoe des s-Unis et d'Angleterre,

Nou- sommes en mestire de fournir tonte In ma-

Înerie néce-snire à ane seferie, aux moullns à

carder ot A tonte autre manufacture, usi-

+,nn prix raisonnable, et bien supérieure

comme quitité aux anclennes machines,

W. In BARTLEY & CIF,

 

  

  

  

ACT ETE PERMANENTE DE
FV Constroetion dn District de Montréal,

DIVIDENDE No, 15,

 
AVIS est parle présent donné qu'un Dividende

de 1} par cent ponr le semestre courant sur les

arts PERMAN de cette Soclété, a été

rd et sera payable le et après le PREMIER

OCTOBREprochiitin aux bureau de la dite Société.

bo livre des Transports sera fermé du 15ou

Replembre courant Inelusivement,

Par ordre,

  

  

PA, FAUTEUX,

Hee.-Trés,

Jno-250

 

Hanng,

A VIS—Les Soussignés ont le plaisir
i de faire connuitre wu public qwils ent en

main un vaste Assortiment de CILAPEAUX DE

SOIR FT DE FEUTRE,les plus variés et les plus

 

rhe qui ajent famals été importés, Prix très

réduits,

: RIEPERT « CIF,

No, 103, Rue St. Laurent.

nus aa-137

AVISA IRAAC LEVY à l'hon-
i neur d'informer <a nombreuse cHentèle et

le publie on général qu'il est pr tà teindro et à ré-

parer toutes sortes de Fourntiures. On refait les

Fourrures dans le dernier goût. Assortiment Va-

rléde Fourruresy "Dimes, Messieurs et Enfants

à des prix raisonnniles,

 

 

  

ISAAC LEVY,
Coin dea Rues Metill et Notre-Dame.

> Nov, an-18.

    A CTL DE DE 1559,
cb ses nmendements,
 

Dans 'tliire ds Louis l’erraultet Charles Ovide
Perrault, ats<ibjen Indiviinellement. que comme
“ant membres dela societé “Louis Perrault et
fanpale,” de Montréat,imprimeurset éditeurs,
arèllis,

  

Te sonssigné, JOHN Woyrr, de bu Cité de Mont-
1, synidie officiel, tit été nomsyndic en cette  

  

 

  
tions « , lien un mois, ot sont parles
prés s He se réunir à mon bureau, au
Mo Ms Exchange Building, Mie St, Sacrement,
endaelté de Montréal, Jeudi, le thème jour de Jan-
vier prochain, à 11 Heures nnt, pour l'examen
des faillis al dispo-er des affaires en général,

JUUN WIHYTE,
Syndie otficiel.

 

   
  

 

Montréal, 4 dée, 1871,

 

 

JSPTGNP DU CADENAS D'OR.

 

CORNICIEFS,
COnNICTHES, ROULEAUX,

DAGUETTES D'ËS 'ALIERS ET DE CADRES,
COHUTELLERT

À prix réduits avant l'inventeir

1, JA, SURVEYER,
521 Rue Craig.

an-124¢

  

  

Gavril 1-71

\ TELTERS DE PERBLANTERIE
ET PLOMBERIE DE PF. DRAPEAU, No.

 

 

 
i
115, Rue =t, Lunmrent.

 
AVIS est douné que M, F. DRAPEAU, de la

muadson St, GEORGE « DRAPEAU, ouvrira Je 15

de Février courant, un atelier de Ferblanterie,

plemberie, Lampes et Huile de Charbon.

XF. DRAPEAT, tout en remerciant sn elion-

ttle ot le public en générat de Pencoturagement

libérat qu'on tri a donné, les informe qu'il conti-

nuern comme par le passé à exécuteries comman-

des de Plomberie, de Couvertures en ferblane, en
tüle galvanisée et autres ouvrages, ote,

ITa eonstamment en magasin un assortiment

complet et varie de Ferblanterie, l‘erronnerie, de

Lampes ef, Haile de Charbon,

M. Drennan vend nussl de PITuile Brevetée.

Toutes commandes seront, exéentées à très bns

Prix et sous le plus court délai au No, 44, Rue St,

Laurent,

  

 

F, DRAPEAU,

2h février aT an-105

pores “MORNING GLORY.”

Cr

 

TIHFICAT DE T. STERRY HUNT, MA,

FRS, LL. D.

Montréal, 16 sept. 1371,

MM, PROVSE FRERES,

Ceres M FURS.—Pal fait usage pendant la

dernière antiée, de Votre Poile “Morning Glory,”

et J'ai beaucoup de plaisir à certifier qu’il est le

melllenr, suivant moi, qui nait été mventé pour

Il présente

une surface plane de Inquelle ne se dégage jamals

une trop grande chaleur; Il n'est pas sujet à se

salir par ln cendre, ot avec un peu de soin le feu

peut «tre entretenn pendant plusieurs mots,

T. STERRY HUNT.
A vonilre par PRoOWSE & FRERER,

22 Kopt. 1s71.

 

au—261

(3 BANDE DECOUVERTE!!

Aux Entrepreneurs ot Constructeurs de bitisses

par Messieurs Morin et Legros, Ferblantiers, Po-
seurs d'appareils de Gnz, de Corniches en tôle gal-

vanisée, et de Couvertures de toutes espèces, Nos,
58 et 65, Rue Notre-Dame, Montréal,
Messieurs MORIN « LEGRUS viennent d’obte-

nir un brevet d’Invention d’une grande importan-

ce pour poser les Couvertures en Ferblane, en Tôle

gulvanisée ou Tôle Noire, ou en autres Métaux
d'une manière bien préférablo à toute autro et
moins dispendieuse ln benuté et la durée de cos

rortes de couvertures étant sans rivales MM,
Morin et Legros sout heureux de prouver la supé-
riorité de leur invention, et s'engagent à donner
pleineet entière satisfaction à tous ceux qui vou-

dront blen les encourager.
MM, Morin et Legros désirent des Agonts pour

la vente de leur brev. t,
Ils se chargent d'exécnter promptementtout ou-

vrage qui leur sera confié à des prix modérés

MORIN à LEGROS,
Nos, 55 ot 64 Rue Notre-Dame,

ca#02

  | tes céntaines de lettres funéraires de $1.00 à

   

10 sept. 1988

  

RANSPORNT DES MALLES.

BUREAU, DE POSTE MONTRÉAL, 31 Heyit. 1871
 

Distribuées MALLES, Levées.
 

AL MIP, M.

8.30.
8.30.

A. MP. M.

7.000 6.45
7.00, 4.45
su...

ONTARIO.

Ottawa, p.chemin de fer(æ)
|Province Ontario (a)... ‘
Rivière Ottawa par route.

QUEBEC,
|

Québec, Trois-Rivières ot) |
-] Borel, par vapour. .... . |
Québec, Townships, OF if
Rivieres, Arthnbuska et] |

cers Riviere da Loup, PRT
2.0018¢t, Rémi et Memmingford|..….
2.00St, Hyacint.et Sherbrooke

-|Do Bt, Jean et Rouses PLI.
Shetford et'x Jonction du

| chemin de for Vi. .

 

  

 

   

      
  
  
    

 

  

  

MALLES [/)CALES.

11,001 11. ABeauharnois (route)...
Claumbly faussi 6 AM.) et

11.0 JOS Casse LL

11.0 .

11,6 | Ouest
10.1 > Huntingdon

4 fachine,.....

    

   

 

JSt Lambert.
Sfaprairie ..….
Longueuil...
N. Glasgow & ¢ À et.

STerrebonne et St, Vincent
Pointe St. Charle
t. Laurent SC EF

 

   

 

  

 

 

ustache, A

 

   

Ste. Seholastique, et |
FE 1.30; Belle Rivière... T.00......

St, Jérome, Ste. Rose et! i
us 2.30 Ste. Thérèse STON

St, Jeun ot Statlon St, Ar- |
Bad |... manele. LL Lean ee 8.601 2.00

‘Trois-Rivières par la Rive i
ROI... Nord Lecce se se cena free ! 1.80

PROV. MARITIMES,  
N.-Brunswick et Isle I
Halifax, N.-F,.

 E
  

sont envoyées tous les
jours à MaHfux, et de là
la tran-mission se fora
tons les Vendredis alter-| !
natifs à partir du 3 Juin. |

|ETATS-UNIS,

Boston et les Etats de lu ;
} Nouvelle-Angleterre,ex-j |

cepté le Maine ; 8.01
New-York et los

;
Les malles pour T.-Nenve }

 

 
‘ 

2.15

   

  

2187

12447

  

  
Etats de POu
cifique et M:

 

 

 

INDES OCCIDENTATES.

i!

Lettres, ete, payées d'avance vid |
N.-York, sont expédiées chaque
Jour a New-York d’où partent
es autres mallos,

Pour Mavane et Indes Oceldentales
via Havane, tous les Jeudis PM.

Pour St. Thomas, los Indes Dcelden-
tales ot le Brésil, 1e 23ème jour de
chaque mots. |

1

 

GRANDE BRETAGNE, 

Par la ligne Canadienne... Vendredis.j......
Par In lene W, « G. vid
New-York

(a Li nes de1: alle par les chars
fnsqu'à 7,30 a.m. et 7,5 p.m.
(b) do ouverts jusqu’à 1.5 pm,

Les lettres enrégistrées doivent tre déposées 15
minutes avant In fermeture des malles, :
Les boîtes À lettres dans les rues sont visitées à

10,50 a.m,, 1,15, 5.45 et 8.00 p,m.
Le Dimanche à 8.00 p.m,

 

Lundi... ;     
 

  

 

CHEMINS DE FER.
 

 

RAND TRONC
 

AUGMENTATION DE VITESSE, 
NOUVEAUX CHARS POUR LES CONVOIS EXPRESS,

Las convols partiront malntenant de Montréal
comme suit :

ALLANT A L'OUEST:

Convoi de la Malle pour Toronto ct les
statjong Intermedialres.css

Express de nuit pour Ogdenshurz, Otta-

wn, Brockville, Kinsston, Relleville,

Toronto, Guelph, London, Brantford,

Goderich, Buffalo, Detroit, Chicago et

toutes les autres localités de l'Ouest à

Convol à petite vitesse pour Kingston,

Torontoetles stations intermédiaires,

5.00 À M.

3.00 P, M.

6.00 A, DM,

Convol à petite Vitesse pour Brockville

et les stations Intermédiaires. .……. 4.00 P.

Convois pour Lachine à 8.00 A. M. 9,30 A

2,06 P, M, et 5,00 P, M. Le convoi de 200 p. m.

à la frontière.

ALLANT AU SUD ET A L'EST:
Convol a petite vitesse pour Island

l’ond et les stations Intermédiaires. .

Express pour Boston vid Vermont

Central css sac nee ss cesse HOA

Express pour New-York et Boston vid

le Vermont Central

Iixpress pour Island Pond .

Express de nuit pour Québec, Island

Pond, Gorham et Portland, et les Pro-

vinees d'en bax, arrétant entre Mont-

réal eb Island Pond a St, Hilaire, St,

Hyacinthe, Upton, Acton, Richmond,

Brompton Falls, Sherbrooke, Lensox-

ville, Compton, Contleooke et Norton

Mills, Ad...PERee,19,10 P, M.

M.
M,
via

 

6.45 A. M.

M.

  
    

 
ZZChars dortairs pour chaque convoi de nuit,

Bagage marqué (checked),

Les bateaux a vapeurCarlottee ou Clusse, lalssoront

Portland pour Halifax, N. F,, tous les Mercredis et

Samedis Après-Midi, à 4,00 hs, PM, M, Le confort
est excellent pour les passagers et pour le fret.

Les Vapours de In Compagnie Internationnle,

qui sont en correspondance avec ie Chemin de Fer

du Grand Tronc, laissent Portland tous les Lundis

et Jeudis à 6 hs, P.M, pour St. Jean, N. B, ete.
Onpeut se procurer des BlHets à toutes les prin-

cipalos Stations de Ia Compagnie.

Pour plus de détails et connaitre le temps de
l’arrivée et du départ de Lous les convois aux diflé-

rentes stations intermédiaires, s'adresser au Bn-

rean des billets 4 la Station Bonaventure, an au
Bureau No 9, Rue St, Jacques,

C.J. BRYDGES,

Directeur-Gérant

 

 

NADA CENTRAL, BROCK-
VILLE ET OTTAWA.

Changement d'Heures commençant le 25
Septembre 1871.

 

Le et aprés LUNDI, le 25 SEPTEMBRE, 1871 les

convois voyageront comme suit:

DEPARTS DE BROCKVILLE.

EXPRESSà 7.30 A.M,; arrivant à Ottawa à 12.50

P.M,, et à Sand Point à 1,30 P.M, en eon-

nexion avec les Steamers de In Compagnie

de Transportation. Train Local a L40 P.M.

PAR OTTAWA.,—EXPRESS 4 4,19 P,M., en con-
nexion avec l'Express du Grand Trone ve-

mnt de l'Est et de l'Ouest, ctarrivant À Ot-

tawn à 8,10 P.M, et à Sand Point a 9.00 P.M

DEPARTS D'OTTAWA.

Par EXPRESS do l'OUEST à 10,00 A.M,, arrivant

A Brockvllis & 150 P.M., et en connexion
Avec l'Express du four du Grand Trone al-

lant à lEst et À l'Ouest,

TRAIN DE LA MALLY A 5.20 P.M.

ARRIVANT A SAND POINT.

à 1.80 et 7.18 P.M,, et 9,00 P,M.

Les convois sur le Canada Central et Branche
de Perth correspondent régulièrement avec tous
les convols sur lo chemin do B, & O.

Connexions certaines avec los Trains du Grand
Tronc, Ligne dela Malle ot les Steamers do la
Compugtile de Transportation,

Le Tratn Express du Matin laisse Sand Point à

9.30 A.M, après l’arrivée du Steamer de Pom.
broke, Portage du Port, ete.

Le fret est envoyé avec céléritd. La vole des
B. et O. et C. O. étant de ln me largeur
que cello du Grand Tronc, les wagons de marchan-

dises se rendront à destination par le Grand Tronc
sans transhordemeont.

H. ABBOTT,

Gérant.
Broekville, 2 mov, 1870. ands 

    

LA COMPAGNIE MANUFACTU-
RIERE

JOSEPH UALL,

(FONDEK FN 1851)

 

LA FABRIQUE DE MACHINES

JOSEPH HALL,

PROPRISTAIRE,

OSIAWA, ONTARIO.

VABRIQUY LA CELEBRE

loue Double Hydraulique (Turbine)

Leppel ürcvetée.

 

Nous sommes les seuts r1abricants qui puissent

fournir la véritable Roue Leppel en Canada, com-

me le fait voir lo certilicat suivant:

spangrield, Ohlo, 25 déc. 1863.

C'est avec plaisir que nous annongons au public

canutien que nous avons vendu et fourni à M. F.

JW. Glen, d'Oshawa, Ontario, des Dessins, des Mo-

dèles, des Moules, des mesures et toutes antres

choses nécessaires pour construire notre célèbre

double Îtoue Turbine Hydraulique Inventée par

Jumes leppul et connue sous le nom de ‘ Roue

Leppel.”
Nous ne fournissons 4 aucune autre Manufic-

wire les moyens de la fabriquer. Fans l'informa-

tion que nous avons donnée à M. Glon, rersonne

ne peut bien construire nos Itoues, et nous con-

selllons aux Canadiens de n'acheter nos Roues que

delui, Les avantages de M. Glen ne peuvent .tre

surpassés, Cl NOUS sSOMMes sûrs qu’il construtrn
une Roue qui donnera une entière satisfaction.

Nous le recommandons done aux Canadiens avec

une pleine conflance, certains que nous sommes

qu'il fabriquera une Roue égule de toutes manières

A lu nôtre,

 

Signé: JAMES REPPEL ET CIE.

GARANTIE.

Nous sommes prts à fournirles Rones Hydrau-

liques, Garnitures, Arbres de Couche, Poulies et
tout le mécanisme indispensable pour les faire

mouvoir; et si uprès yn essai do deux mois ils ne

satisfuaisnient pus le public, nous les roprendrons,

en puyant les frais do trunsport et en remottant

l'argent qui nous aurait été douné. Si par hasard

quelques-uns n'étaient pas satisfaits de la Roue, et

ne pouvalent ln changer en un certain temps,

sims y perdre dans leurs intér ts, nous leur per-

mottrons de se servir de tout le mécanisme perr-

dunt un temps raisonnable (n'excédant pas un an)

sans leur charger aucun prix, afin de pouvoir In

changer, sans leur faire Gad en aucune manière,

Nous donnons el-dossous los noms de ceux qui

se servent de quelques-unes de nos Roues, et nous

invitons Lous ceux qui désireralont enacheter, à

correspondre avoc eux.
David Arnold...
Thoms Arkell.

…Dawn
--Arkell

     

  
  

 

     

  

  boucher & Ande -Georgina
Lowman & l’ringle .Aveuing
Willien Leam... Ushawa
A Buntin & Ci Valleytiekd

t Duvld
Toronto
Jotumbus

Bangor
Norwood
ddystone
lubbell’s Fulls
tanicy Mills

- Wuterico
-Loscard

A Barbeau...
N Barnhart.
J Ib Bickell.   

   

  
  

 

   

  
   
  
  

   
   

 

  

 

  

  
    
  
  
  

 

  

 

/ Card. Cannington
James A Clo Napanee
A &J Clemen lespeler
A Chown..- Kingston
Janes Dyer. Jlerrytown
John Dyke... Uxbridge
Diamond «& Diamond .Belleviile
Samuel bavidson. . Lindsay
C E Drewry.
M Davern
James I
Nichola
tufus Liverts.
Robert l’orsytt
Francis rer
Farrand & Miles
SJ Green...
Thonans Glbson.
Joseph Gould.
Willan Gomlo.
Gibbs et Frere.
H &G Greenwood,...…
Gondon McKay «& Cie.
Wm & Waiter Guthric.

Mountain View
Napance

 

  averlon
tontreul

 

            

     
  

     

    

    

 

  

 

rafton
Thorold
Wilmot

Wm Hiller..... cnnisKillen
Hilliard & Dix .Purkenham
GBI Québec
Hunte Almonte
Cu Lyne Montréal
John Huaggart, Perth
John Helhwell, Highland Creck
Heuth æ Horton Forestvllle
RT Harrison.
Irwin « Boyd.
Jolun Ingles.
w In Jones & Cie
A Lom:
James Lee
Caluhian Lent.
J C Langman.
A J Lockhar

 

  

  

  

  
  

  

  

   

   
   

 

   

   

   

  

 

  

  
  
  
    

   
  

 

   

  

    
     

  

    
     

  

  

 

  
          

  

  

  

 

rono

Hugh Munro. nnington
JW Marsden. Newmarket

 

Montréal
Mild May»

..Renfrew ‘
.Demorestville
New Hamburg
Slora
Renfrow
Sherbrooke
-LUlomiteld
Montréal
onya

.Bowmanville
Lestksdale
«Sherbrooke
Pickerin

John MeDougall,.
Wi Murray.
John McRae
MeDowuall & Stratts
Samuel Merner.
1saæ Modeland. -
John McEachern
John MeEachern
John Nichol...
Wm Noxon...
A W Uglivie & Ch
John Parish.
Wm Pottur.
Richard l’irt
Paton Manu

 

 

  

William Press... .Dutlins’ Creek
Jumes L Palmer. Québec
l’emberton & Cie Brighton
SL lurdy....….. - Montréal
Peck, Beny & Co. Wick
C Parish. ..... -Uxbridge
James Ruddy.. Elora
Thomas Qnickfal » Beaurivage
AD ROSs....…. Almonte
B&W _Rosemand & Cie. .Claremout
John Russie... Oshawa
Edward Smith. .Bowmanville
Souche Frères, -Duflins’ Creek
Moses Smith. .Norwood
Thos W Stephenson.
Staples & Schulonber
E«JHsSmith....
Alex Small.
Thos Stephe
George Stacey
John smith.
l’eter Simpson.
Charles Smith.
R Staples. ....

 

Collingwood
‘Bangor
Oshawa 

afton
..Normandale
-. Montréal

fontrénl
Smiths’ Falls
Warkworth
.Cobourg

Ellis & Shur .Hespeler
Thos B Suinmerville . Belfast
Stephenson & Easton Brampton
Torr 8ros. .. .Mount Albert

. Brooklyn
Haydon
.Bowmanville

.. Orono

John 'Thomps
Wm Ther...
David Towns
Thoms Townsen
Thompson & Burns .Brwmanvllle
George Wheeler. . Uxbridge
PW Wood. .... Montréal
John Wondiey. .Potrolia
T P. White. .Whitevale
Wm Ward... . .....Greenville
Pour plus amples informations adressez-vous à

F- W. GLEN, Président,

Oshawa, Ontario.

Nous fabriquons aussi des MACHINES A
VAPISUR, portatives et fixes, et des BOUIL-
LOIRES de toutes sortes et do toutes dimensions.
Machines de Sclerlo de toutes sortes, anglaises et

amarienines.
Scles patentées oscillantes de Swartwout et Mulay.
Seles cireulaires se plaçant à In main et d'elles-
M Mes.

Talliants simples et doubles,
Machines à Moulins à [Farine do toutes sortes,

avec les dernières améliorations,
Galets, Machines Gouvernantes et Rabots.
Machines pour Douves et Latter,
Machines pour le bols, de toutes sortes,
Machines de toutes ditmmonsions pour tourner, rabo-

ter et forer,
Machines à porcer ot Métiers à tisser, Tallieurs

d’écrous.
Machines pour fendre le enir et Meules à afiler,
resses à la main d'imprimerie, de Washington.
>resses à pouvotr de Gordon.
l’rosses Cylindriques de Tayler.
Talllours do papier, Régulateurs de Machines à

Vapeur.
Arbres de couche et Poulles.
lendants s'ajustant eux-mêmes nvec des boîtes

so huilant elles-m mes.
Fontes de totites sortes en culvre et en fer.
Nouvelles Machines do toutes sortes faites sur

commando. a
Patronsde toutes d quand

on le désirera.

On garantira toutes Machines pour être fnits avec
les meilleurs matériaux, et par des ouvriers très-

 

m fact

habiles,
Pour plus amples informattous, s'adresser

F. W, GLEN,

Président,

Oshawa, Ontarie.
19 janvier 10. en 

 

   

 

VENTE PAR AUTORITYDE JUSTIOE
 

BERA VENDU, MARDI, le % Nov= y
leM Nov Drant à DIX heures de Fuvaut-midi, waDorenou:Notaires soussignés, Na, 65, tuo Si. François.Xavier, le Propriété Immobilière ci-après décris,formant une partie de la COMIMUNBALE dé itemci-devant existant entre Jou MYERS, de In VotaSte, Cattu rine, dans la purolsse et le DistrictMontréal, jardinier, ut feu Dame CATERx,MCMANUS, Bufemme (décédée), savoir: ASUN MORCEAU ou LUPIN DE TERRY, gig ©situé à In Côte Ste, Catherine, dans te putoiseot le District de Montréal, formant partie dela propriété connue sous le non de wo) riété

“Spring Grove,” appartenant à Mde. et
Buchanan, veuve de feu Michnel MeCullock
Eculer, et autres, et désigné sur Un sorrylan d'une partie de lu dite propriété Sprin ;rove, fait par 4, M, Perrault, Ecuter. nr fnteur provinelul, daté le onzième Jour doTe
cembre mil huit cent soixante, fo Wt plan
déposé de record duns l'étude d'Isnac su ‘Gibb, Notaire Public, par acte de dépet BOSS
dit, en dute le cinquième jourde Janvier pi
hult cent soixante-et-Un, comme le lot nu
méro vingt-deux (N 22) de figure irrégulière,
bortié comme suit:— En front par l'Avent
da Cimetière du Mont-Royal, en Arrière eL

Ecuier, etded'un côté par Benjamin Hull,

par la propriété de in dite Dame

  

l'autreSo
anet Buchunun et autres, et contenay

lot cinq cent vingt-six pleds surlu lire pA
dite Avenue, qui est une igne COUTDLE, trois
cent quarante-deux ‘pleds sur la ligne de côté,
séparant de dit lot de la propriété da dit
Benjamin all, trols cent quarante-guatre
leds sur la ligne en arrière, séparant le dit
ot numéro vingt-deux de ln Propriété ou ait
Benjamin Hall, et sept cent onze pieus sur la
ligne séparant le dit lot de ln propriéte dela
dite Dame Janet Buchanan el autres, Mestre
française, plus ou moins, avec un cot tuge en
brigle, ot dépendances sus-Grigés,

Titre parfait.
On peut savoir les conditions ct recevait tour -

les informutlons nécessalres en s'adressant à

WRIGHT & BROGAN,
Notaires et Commissutres,

No. 38, RUE Sr, FRANÇOIS-XAVIER,
Montréal, 3 nov. 1871, DIps-jad-an

CANADA, ?
l'ROVINCE DE (QUÉBEC,
District de Montréal.
ACTE CONCERNANTLA FAILLITE 859,

Dans in Cour supérieurs.
DANS L’AFFAIRE

FRANÇOIS-XAVIER BARBEAU,
FAILLE

Le dix-neuf Décembre prochain, le Soussigné
demandera àla dite Conr, sa décharge en vertu du
dit acte,

FRANÇOIS-XBVIER PARBEAU.
par A. BRUNET,

Bon procureur ad item.
Montréal, 2 Novembre Is71, uns

ACTE DE FAILLITEDE 1800.
DANS L'AFFAIRE DE

WILLIAM GRUNDELL, de Ia Cité de rémarchand de tibnes CN gros et nsdni “faisant aflalres en ia Cité de Montréal soustes nora et ration do + Wm. Grundell & Co,
Larne,

Je soussigne, Davip J, CrAIG, de Ia Cité deMontiel = ndie oftteiol, ui été nommé syndic en

Les créanclers sont requis de filer 1 s rée
tions devant mol d'ici à Un mois, etMs
tle se réunir à mon Bureau, No. 11, Rue de l'Ho A=
tal, LUNDI, le VINGTIÈMEjour de Décembre a 1
heures de l’avant-midi, pour l'examen publle du
Fully, ot ie réglement des atlnires de ln succession
en général.

DAVID J. CRAIG,
Syndic opheiel,

Da-8

 

 

   

Montréal, 13 nov. 1871,

  

MÉDECINE.

 

 

 

RoB BOYVEAUX LAFFECTEUR.

Ce Sirop Végétale Dépuratif, seulapprouvé et jen
rantie véritable par la signature GIRODEAU

SAINT-GERVAIS, est Lien supérieur au Sirop do

Salsepareille et a l'Iodure de Potassium, Il e:
commandé par tout les médecithis de tous les |

pourguérir, sans mercure, les vices du sang,

que Dartres, Serufules, Engorgements, Uleères,

Gales anciennes, Rhumatismes et les Maladios

Contagieuses, nouvelles et aneicnnes, Cornmedc-

puratif puissant, I détruit les accidents occasionnés

par le mercure, et aidelu mature dsen débarrasser,

afrisi que de l'iude quand on cu a trop pris,

Dépôt, Ruo Richer, à Parls, et duns toutes les
Pharmacies

Dépôt à Montréal, DEVINS & BULTUN.

25 septs 1871. bipan-nn-206

 
  

  

 

 

   

  

 
RODUITS RECOMMANDES! !
SIRUP LARUZE D'ECURCE Pollan

AMERES 35 années de succès attestent son aii

cité comme:

ToNIQUE Excrr wr

T'estomue, activer celle des testing et oo

les maladies nerveuses, atgues où chroniques

TONIQUE ANTI-NERVEUX, pour guérir ces malaist-

nombreux avunt-coureurs du maladies qu'a

guérit au début,et faciliter lu digestions

ANTI-PÉRIUDIQUE, pourenlever frissons, chaleurs,

avec ou sans Intermitience, dont les aners

pacifiques, guérir gastrites, gustralgies;

ToNIQUE RÉPARATEUR, pour combattre l’appau-

vrissement du sang, dyspepsie, ancmie, épui-

sement, maladie do labguour,

Xabrique, Erpéditions, J. l’. LARUZK KT CIE, Rue
dex Llanc-SuintPuwst, %, Paris,

{XXPOSITION UNIVE RSELLE DE
1555, Médaille de lere Clusse.

ALF, LABARRAQUE & CIE,

QUINIUM LABARRA 2UE, approuvé jeurl'Aen-
démtie Impériale de Médecine de Paris.
Le Quinium Labarraque est un vin éminem-

ment tonique fébrifuge,destiné à remplacer toutes
autres préparations de (uinquina,
Les vins de qi $m juin:1 ordinairement employés

en médecine se préparent avec des évorcés de
quinguina dont la richesse en principes actifs est
extr mement variable; de plus en raison de leur
mode de préparation ces Vins ne contionnent que
des traces de principes actifs.
Lo Quinitm Lubarraque, approuvé par l'Acadé-

mie de Médecine, constitue au contraire, UN mé
dicament de composition détermninée, riche en
principes netifs, sur foghel les médecins et lus
malades peuvenrt toujours compter.
Le Quinium Laburrautte se prescrit Avec snccis

aux personnes fulbles et dobilitées, soit par di-
verses causes d'atlaiblissement, soit par suite de
maladie; aux adolescents fatigués par une crois-
sunce trop rapide; aux je mes Iles qui ont de la
peine à se former et à se développer; aux fem-
Mmes en couches et aux vieillands épui par l’iuge
où lu maladie. C’est le mellieur préservatif des
fievres,
Dans les cas de chlorose, anémie, piles couleurs,

co vin est un puissant auxjliaire des ferrugirenx,
Associê par exemple aux pilules de VALLFT il
produit des eflèls remarquables parla rapidité de
son action:

F8 Agents spéolaux pour le Cannda: DEVINS
el BULTOUN, Pharmauclens, Montréal. Dépot cher
FABRE et GRAVEL, Bue Notre-Dame.

17 anne au—bips—25

   

  

   

 

  
IROP, FERRUGINEUX D'ECOR-
CES D'ORANGIS ET DE QUASSIA AMARA

& Plodure de Fer Inaltérable,

 
L'état liquide est celul sous lequol le fer s'assl-

mile facllement suns aucuntrouble, et sous lequel
11 est préférable aux pilules, aux dragées. Fou
action tonwque due nu fer, antipériodique due au

quassin amara, dif'usible due à l’Écorce d'orange,

on font le mellleur reconstituant des témpéra-

ments aflniblis, et le plus sûr auxillaire de Phuite

de foie de morue, parce qu’li a pour sauf-conduit
le sirop d'écorces d’oranges nmères, si unlverselle-
ment apprôclié pour la guérison des Maux d'est.

mac, digest‘*ns pénibles, d'uppétit,

JPOUDRE D'EUFS.

UN VRAI REMPLACANT POUR LES JSUF>

Cet articlo aussl célôbre qu’il est économique, à
obtenu une telle réputatin que l’on & cherché en
cette ville  l’imiter sous le nom de Poudre 4 ’uis.
Un simple examen prouve gite ce produit n’est
qu’une poudre à patisserie, et nous avertissons en
conséquence nos amis etle public, que lu seule
vrale. porte notre signature.

#æ-Vendue partout en paquets do 5 et 19 cts.ES

MUNRO & JACKSUN,
161, RuMcG1LL, Montréal,

N.-B.—Toute personne qui achètera sIx douzaine:
de paquets de notre poudre, recevra une carig por-
tantla cote des armesde la Puissance, n'iurnifique-
mente olorlée
25 avril 31x74

 

an

 

IROP DEPURATIF D'ECORCES
D'ORANGES AMERES à l’lodaro de Potas-

sium.

L'iodure de potassium est un altérant réol, Un

dépuratif d'une efficacité incontestable. Uni au
sirop d’écorces d'oranges amêros, 11 est supporté
sanstrot.>le par toutes les constitutions, et l’Inté-
grité des fonctions est sanvogardéo; son dosage
mathématique permet aux médecins d'en Aappro-

prier l’usoge aux divers tompéraments dans les
affections scrofulouses, tuborculeuses, cancérou-
ses, ot dans oolles secondalros ot tercialres, mime
rhumatiemoiss dant M est le plus sûr spésiôque.
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